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L'impôt sur le revenu est 
augmenté de 20 pour-cent 


Les nouvelles taxes voudraient enrayer l'inflation. M. Abbott déclare qu'il s'est 
efforcé de partager les charges avec le plus de iustice possible, 


Par Georges LANGLOIS 


OTTAWA — Le ministre des Finances a voulu faire peser un peu plus lourdement 
sur chacun le fardeau financier du réarmement et de la sécurité collective, mais il a cher- 
ché à répartir le plus possible ce poids additionnel à chacun selon ses forces. En donnant un 
tour de vis aux impôts pour obtenir les $400,000,000 de revenu supplémentaire qui lui per- 
mettront d'équilibrer le budget-record de $3,700,000,000 pour l'exercice 1951-52, M. Abbott 
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ce il resserre un 


distribuer a 


semaine ct celui dont le revenu 
atteint $5,000 par année versera 
$8.50 par mois 
Taxe de vente 

Pour cela, M. Abbott porte de 
8 à 10 pour-cent la taxe fédérale 
et indirecte sur les ventes, mais en 
laisant observer que les vivres, 
les combustibles, les matériaux 
de construction et:la plupart des 
denrées qui entrent dans le cal- 
cul de l'indice du coût de la vie 
échappent à cette forme d'impôt. 

Pour cela, il aggrâve la taxe 
dite de luxe sur certains objets 
non indispensables et l& rétablit 
ur quelques autres, mais avec 
l'intention avouée de détourner 
les gens d'acheter de ces choses 


Destruction des oeuvres 


pas ac 


1*# 


modèles moins coûteux. 


| Augmentation du prix du tabac | 


Le droit additionnel sur les ta- 
|bacs sera sans doute celui qui 


se fera le plus sentir, Car il at-| 


teint presque tout 
iles contribuables 
| s'empêcher 
jours. 
| Mais à part le cas des tabacs, 
les imptôs annoncés mardi soir, 
ceux qui touchent les particu- 
liers comme ceux qui atteignent 
| plus lourdement encore les socié- 
{tés commerciales, tendent tous à 
| enrayer l'inflation. 

Achats superflus 

Les uns visent à détourner les 
consommateurs de tout ce qui 
est superflu, de ce dont ils peu- 
vent se passer, même s'ils en ont 
un grand désir, pour faire porter 
le plus possible le pouvoir d'achat 
du public vers ce qui est vraiment 
nécessaire ou indispensable, Les 
autres tendent à détourner l'in- 
| dustrie et le commerce de la pro- 


le monde et 
ne pourront 
d'y penser tous les 


catholiques en Chine 


Les communistes sont à broyer l'oeuvre grandiose du 


catholicisme. 


VATICAN — Le Vatican 
la destruction graduelle d'une 
missionnaires jamais édifiées 


voit avec douleur s’accomplir 
des plus grandes organisations 
. Des rapports fragmentaires 


décrivent l'élimination progressive de la grande organisaton 
formée depuis 400 ans par les successeurs de saint François 


Xavier. 

Il ne reste plus grand'chose des 
archidiocèses, des 89 diocèses, des 
34 préfectures apostoliques et de 
la mission d'Ourga, “sui juris”, en 
Mongolie, qui, il y a 3 ans, grou- 
paient 3,251,347 catholiques ro- 
mains et un clergé de 14,000 pré- 
tres, religieux et religieuses tant 
chinois qu'étrangers, 

Les dernières dépêches signa- 
lent ure exaltation de la ferveur 
religieuse chez certains catholi- 


ques. Mais dans l'ensemble, la 
terrible pression exercée par le 
régime communiste a son effet 


inévitable. On ne peut plus expé- 
dier de fonds aux groupes catho- 
liques de Chine, L'hostilité du 
gouvernement, une propagande 
intensive et l'indifférence sont à 
ruiner la structure de l'Eglise ca- 
tholique, La pauvreté du clergé 
est un autre facteur; beaucoup de 
missionnaires ont dû se faire ma- 


noeuvres, commis ou bergers. 
Saisie des écoles rurales 


Le grand, appui de l'effort mis- 
|sionnaire en Chine, soit les cen- 
taines de petites écoles rurales 
recevant une ou deux douzaines 
d'élèves, a presque disparu. Les 
autorités communistes ont saisi 
les établissements catholiques, 

Dans les écoles primaires gou- 
vernementales, les élèves catholi- 
ques sont obligés d'entrer dans 
les associations communistes, 

Contre les étudiants universi- 
taires catholiques, :e gouverne- 
ment rouge brandit l'arme du re- 
fus de leur donner des emplois. 

La Congrégation de la propa- 
| gande de la foi a été informée que 
es communistes s'efforcent de dé- 
tacher les catholiques du Saint- 
Siège et de former une Eglise na- 
tionale indépendante. 


Un plan de rentes viagères 
bientôt établi par l'Alberta 


Tout citoyen albertain 
albertain de pension. 


EDMONTON — Un plan 


pourra adhérer au plan 


provincial de rentes viagères, 


visé deux buts à la fois: proportionner les augmentations aux moyens de chacun et les 
centuer les facteurs d'inflation. 


ou de les inciter à en acheter des | duction 


et de l'offre des objets 
de ou de demi-luxe, à leur 
aire remettre plus tard les 
| immobilisations somptuaires dont 
| l'amortissement se traduit par des 
| augmentations de prix. 


à 


Entreprises non essentielles 

Si, comme l'espère le ministre 
des finances, les impôts nouveaux 
réduisent la demande des con- 
sommateurs pour les objets non 
essentiels et détournent les socié- 
tés commerciales de projets dont 
l'exécution exige des matériaux 
qui pourraient mieux servir à 
d'autres fins, l'industrie pourra 
concentrer sa production sur les 
denrées d'usage quotidien et les 
matières preruières resteront dis- 
ponibles pour maintenir à un ni- 
veau suffisant la production de 
ce qui est vraiment nécessaire. 

(Voir page 9 pour tableaux 
comparatifs.) 
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(Principaux 


changements 
aux impôts 


OTTAWA — Voici les princi- 
paux changements fiscaux annon- 
cés mardi soir par le ministre 
des finances, l’hon, M. Abbott: 

LI L] » 


L'impôt sur le revenu person- 
nel est augmenté de 20 pour-cent 
au moyen d’une nouvelle taxe de 
défense qui entrera en vigueur le 


| 


| 


le premier du genre au Canada, a été soumis à l'attention de 
l'Assemblée législative albertaine par le premier ministte 
Manning. Tout citoyen canadien qui a véeu en Alberta pour 
la durée de 3 ans peut adhérer au plan à condition de déposer 
une somme initiale de pas moins- M hé bi 


de $10. 


Meilleur acteur 


M, Robert Trudel, par son in- 
terprétation du rôle de Croque 
dans “Prisonnier de mon coeur”, 
a mérité le prix de meilleur ac- 
teur au festival d'art dramatique 
tenu à Winnipeg lundi, mardi et 
mercredi de cette semaine. Robert 
aisait partie des deux troupes du 
Cercle 


Molière qui ont participé 
aux festivals nationaux d'art dra- 
natique, à Ottawa, en 1949, et à 
Calgary, en 1950. Il est le fils du 
Dr Jean-J. Tru lel, président du | 


Molière. | 


| du Mar, 


Les pensions seront payables à 
l'âge de 60 ans ou à toute date 
future fixée par le contributeur 
au plan susdit. La rente viagère 
maximum sera de $1,500 par an- 
née, La pension, dont le montant 
sera fixé par 


l'acquéreur, sera 
payable par versement annuels, 
semi-annuels, trimestriels ou 


mensuels. 


tique que celui offert jusqu'à pré- 
sent par les compagnies d'’assu- 
rance ou le gouvernement fédéral. 
Il sera loisibe à quiconque de re- 
tirer en tout ou en partie ses con- 


térêt accru restera toutefois la 
propriété de la province. 

Toute personne qui adhérera au 
plan projeté pourra payer le mon- 
tant de son choix à la date qui lui 
sera le plus convenable, 


Les sommes provenant de cette 


cipalités libertaines à des taux 


gations. Le gouvernement compte 
rêter au taux de 2 pour-cent. Si 
a chose est possible, Le gouver- 
nement n'aura qu'à contribuer la 


différence entre le taux de 2 pour- | ue 


cent et celui du marché des obli- 
gations. 


On s'attend à voir arriver un 
centaine d'ici 6 mois 


pour des bases ‘aériennes améri- 
cannes 


d'intérêt moins élevés que ceux | 
en cours sur le marché des obli- | 


| 
rl 
| 
| 


Le plan albertain est plus élas- | 


ler juillet 1951. 
L£ e L2 

Les taux de base et les exemp- 
tions de l'impôt sur le revenu 
personnel restent les mêmes. Di- 
verses déductions sont accordées. 

Le L] . 

Les cotisations professionnelles 
et syndicales ainsi que certaines 
dépenses de voyagé et autres se- 
ront déductibles du revenu impo- 
sable de 1951, 

L] L1 

Les taxes sur les cigarettes sont 
augmentées de 3 cents par paquet 
de 20. Les taxes sur la bière et 
les boissons douces restent les 
mêmes. 

L£ 

La taxe sur le tabac est portée 
de 67 cents à $1.15 la livre; les 
taxes sur le papier à cigarettes en 
feuilles ou en tubes sont abolies. 

A s 


La taxe d’accise sur les bonbons, 
le chocolat et la gomme à mâcher 
est réduite de 30 pour-cent à 15 
pour-cenit, dès aujourd'hui. 


La taxe de vente générale est 
portée immédiatement de 8 à 10 
pour-cent, 


La taxe spéciale d'accise est 
portée de 15 à 25 pour-cent sur 
les automobiles, les radios et au- 
tres articles de luxe dès aujour- 
d'hui. 


* . L 


Une nouvelle taxe d'accise de 
15 pour-cent s'applique dès au- 
jourd'hui sur les réfrigérateurs, 
les lessiveuses et les poêles de cui- 
sine, Les poêles au bois et au char- 
bon sont exempts de cette taxe, 

LZ LA . 


L'exemption de taxe de trois 
ans en faveur des nouvelles mi- 
nes est accordée à celles qui com- 
menceront à produire en 1953 et 
1954, 


Les déductions aux fins de l’im- 
pôt sont prolongées une autre an- 
née en ce qui concerne les dé- 
penses encourues par les compa- 


gnies dans les travaux d'explora- | 


tion effectués dans le but de dé- 

couvrir du pétrole, 

turel ou des gisements miniers. 
L L2 ee 


L'impôt sur les profits des cor- 
porations qui sont supérieurs à 
$10,000 est porté de 33 pour-cent 


| à 45.6 pour-cent et il est rétroactif 


| au ler janvier, 
tributions cinq ans après que le | r 
premief dépôt aura été fait. L'in- | 


L'augmentation de l'impôt sur 
les corporations ne devra pas ré- 


| duire le taux des profits à moins 
ide 5 pour-cent du e:pital d’une 


source seront prêtées à des muni- | 


| 
| 


| 


| navire tous les 2 jours, soit une | 


compagrmie., 


Le surplus prévu pour 1951- 
1952 est de $30,000,000 compara- 
tivement à $203,456,000 en 1950- 
1951. 


Les revenus prévi:« pour 1951- 
1952 sont de $3,730,000,000, com- 
parativement à $3,105,300,000 en 

dépenses préiues 


1950-1951. 
ur 
sont de $3 700.000.000 


comparativement à $2,901,844,000 
en 1950-1951. 
. 


Des changements aux tarifs a- 
bolissent ou réduiseni dès aujour- 


, à des ports | d'hui les droits perçus sur l'outil- 
apportant du matérie] |lage utilisé par les cultivateurs, 


les pêcheurs et les compagnies 
minières 


La vignette ci-dessus re 
à la Pointe aux Trembles, fau 
hies par le flot qui contrai 
ceaux de glace flottant sur 
bre d'autres. (CW) 


Le mouvement pourrait 
course aux armemen 


—_———————————————— —————————_—_—_—_—_———— 
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Le Pape favorable à un 
gouvernement mondial 


mettre fin à la présente 
ts. 


VATICAN -— “Il est instamment nécessaire, Vient d'as- 


surer Sa Sainteté'le pape Pie 


XII, de créer un gouvernement 


mondial de type fédératif qui puisse aider à mettre fin à la 


tel de l’unitarisme mécaniste”, 
Le Saint-Père a formulé cet avis 
devant 25 délégués au 4e con- 
grès annuel du mouvement inter- 
| national pour la formation d'un 
gouvernement mondial unique de 
type fédératif, Il recevait ces dé- 


La béatification de 
Pie X le 3 juin 


CITE DU VATICAN — 6 
Vatican annonte que Pie 
dont la mort fut attribuée au 
déchaîinement de la guerre de 
1914 en dépit de tous les ef- 
forts de conciliation du Saint- 
Père, sera béatifié le 3 juin. 
Pie XII, le pape actuel, prési- 
dera la cérémonie à la basili- 
que de St-Pierre. 


La Sacrée Congrégation des 
Rites a reconnu l'authenticité 
de deux miracles attribués à 
l'intercession du pontife défunt. 
I1 s’agit de la guérison de deux 
religieuses atteintes de tumeurs 
malignes. L'une des patientes 
vit encore et assistera à la béa- 
| tification. 
| Pie X sera le huitième ponti- 
fe béatifié, 72 ont été canoni- 
sés, dont le dernier est saint 
Pie V (1566-1572), 


présente course aux armements. Mais ses créateurs devront 


éviter les faux principes qui éxposeraient cet organisme à se 
laisser envahir par le germe mor-# 


légués en audience au Vatican. 
Le congrès, auquel assistaient 200 
représentants de 12 pays, a lieu 
à Rome et doit y durer une se- 
maine, Le gouvernement italien 
a fourni $33,000 pour aider à en 
défrayer le coût. 

“Un organisme tel que celui que 
vous recommandez, a déclaré le 
Souverain Pontife aux délégués, 
devrait être mis sur pied quand 
ce ne serait pour d'autre raison 
que de mettre fin à la course ac- 
fuelle aux armements. Cette riva- 
lité d'armes risque, si elle se pro- 
longe plusieurs dizaines d'années, 
de laisser tous les peuples ruinés 
et épuisés en pure perte, même 
sans combat, 

“Ce désir de créer un univers 
fédéré est conforme à la doctrine 
traditionnelle de l'Eglise. Mais un 
tel univers ne pourra subsister 
que s’il est en harmonie avec les 
principes qui gouvernent l'en- 
semble des relations humaines et 
avec l’ordre organique normal qui 
régit les rapports particuliers en- 
tre les peuples et entre les in- 
dividus, L'Eglise catholique, pour 
sa part, désire la paix et applique 
à cela toutes les ressources de l’or- 
dre naturel, surnaturel ou divin 
qui lui sont permises.” 


Méthodes russes mises 


en usage en Chine rouge 


Plusieurs prêtres ont été mis sous arrêt. 
PARIS — L'Agence “’Tass”, se référant au journal chi- 


nois Tien-Tsin Jipao, annonce que les services de sécurité 
de Tien-Tsin ont arrêté 3 ‘“‘espions” français, le R. P, Bonin- 
gue, directeur de l’école des hautes études de Tien-Tsin, le 


|R. P. Patyn, et M. Polle, “qui travaillaient pour le service de 
renseignements américain”, x 


du gaz na-| 


L'agence ‘“Tass” ajoute: “Pro- 
ifesseurs agrégés de l'Université 
de Tien-Tsin, les trois ressortis- 
sants français se Jivraient à des 
menées contre-révolutionnaires et, 
ayant installé un poste émetteur 
|à l'université, transmettaient des 
| renseignements secrets”. 


Diocèse ukrainien 


formé au Canada 


OTTAWA — S. Exc. Mgr Ilde- 
brando Antoniutti, délégué a- 
postolique, au Canada, a annon- 
cé que le Saint-Siège avait di- 
visé le diocèse catholique ukrai- 
nien du eentre du Canada en deux 
diocèses. Un de ces diocèses com- 
prend la province du Manitoba, 
avec siège épiscopal à Winnipeg; 
le second comprend la Saskatche- 
Wan, avec siège épiscopal à Sas- 
katoon. 

Mgr Basil V. Ladyka, exarque 
des Ukrainiens catholiques du 
centre du Canada, demeure ar- 
chevêque de l’exarchat du Mani- 
toba, conservant son siège à Win- 
nipeg. 

Sa Sainteté le Pape Pie XII a 
nommé Mgr Roborecky, actuelle- 
ment évêque auxiliaire de Mgr 
Ladyka, premier évêque du nou- 
vel exarchat de la Saskatchewan. 

Le T. R. P, Maxime Hermaniuk, 
présentement supérieur provincial 
des Rédemptoristes ukrainiens et 
curé de la paroisse ukrainienne 
du Très-Saint-Sacrement à To- 
ronto, devient évêque auxiliaire 
de Mgr Ladyka. 


HONK-KONG—Les communis- 
tes ont saisi un cinquième orphe- 
linat catholique en Chine et ils 
détiennent deux missionnaires a- 
méricains et trois religieuses, ont 
révélé récemment des informa- 
teurs catholiques de Hong-kong. 

Ces informateurs ont confirmé 
que le KR, P. Robert Kennelly, de 
la mission de Loting (province de 
Kouan-toung), a été arrêté le 17 
mars et que son adjoint, le R, P. 
John Grazer, de Syracuse, et 3 
religieuses sont également sous 
arrêt à la prison de Loting. 

Il semble que les mesures pri- 
ses contre les orphelinats et les 
centres de réception des bébés a- 
bandonnés seront désormais ap- 
pliquées à toutes les institutions 
de ce genre à travers la Chine. Il 
y a dans ce pays 204 centres de 
réception et 254 orphelinats ca- 
tholiques. 


Réclamations des 
veuves des vétérans 


OTTAWA — Une délégation de 
veuves de vétérans a demandé à 
l'hon. Hugues Lapointe de porter 
à $50 leur allocation mensuelle, 
qui est actuellement de $40.41. 

Cette allocation ést versée aux 
veuves d'anciens combattants, cel- 
les qui n'ont pas droit à une pen- 
sion régulière mais qui sont dans 
le besoin. 

La délégation a également de- 


mandé que les veuves de vétérans | 


non pensionnées 
soins médicaux 
gratuits 


reçoivent des 
et hospitaliers 


À la Pointe aux Trembles comme au Manitobà 


nte une maison dévastée par les eaux d'inondat \ 
& de Montréal. Quelque deux cents maisons du district furent enva- | Lé 
t 75 pour-cent des résidents à quitter leurs demeures. D'énormes mon- 
s eaux démolirent complètement deux maisons et en endommagèrent nom- | et ©. Bruyère, O.M.. 


| 
| 
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% 


ion du St-Laurent, 


Le Cercle Molière 
de nouveau 
victorieux 


Mlle Peggy Green, dans la 
belle il anglaise “The 
Guardsman”, a été choisie com- 
me la meilleure actrice et M. 
Robert Trudel, dans le rôle de 
“Croque”, comme le meilleur 
acteur. 

L'adjudicateur, M. R. G. New- 
ton, de Londres, Angleterre, 
plaça comme première pièce la 
fine et spirituelle comédie “Pri- 
sonnier de mon coeur”, dirigée 
par Mlle Christiane Le Goff, 
“J'attache une importance pri- 
mordiale, déclara l'adjudica- 
teur, au caractère bi ue de 
ce festival: c'est le théâtre de 
Molière et de Shake re. Il 
ne peut être question de rivali- 
té quand il s’agit de la culture 
de deux grandes nations et sur- 
tout quand cette culture se 

au Canada. Un festival 
c'est une fête; ici, c'est une fé- 
te bilingue, c'est un moyen de 
ralliement et de bonne entente.” 


Directrice 


Mlle Christiane Le Goff, qui a 
suivi les traces de sa soeur, Mme 
Pauline Boutal, en dirigeant, cette 
année, la troupe du Cercle Moliè- 
re et en la conduisant à la victoire 
dans le festival régional d'art dra- 
matique qui s’est déroulé à Win- 
nipeg, cette semaine, 


M. Ed. Préfontaine 
gravement malade à 
l'hôpital de St-Bon. 


M. Edmond Préfontaine, dé- 
puté libéral indépendant à la 
Législature manitobaine pour 
le comté de Carillon, est grave- 
ment malade à l'hôpital de St- 
Boniface, Il se sentit mal mardi 
dernier alors qu'il participait au 
débat sur le contrat de blé. 11 
se vit obligé d’abréger son dis- 
cours et se rendit seul à ga 
chambre d'hôtel où, après quel- 

ues heures de souffrances in- 
descriptibies, il put appeler un 
médecin. 11 fut transporté à sa 
résidence à St-Pierre et lundi 
on le ramena à l'hôpital de St- 
Boniface où les médecins ont 
déclaré qu'il souffrait de con- 
gestion cérébrale, Son état ins- 
pire de vives craintes à ses pa- 
rents et amis, 


On trouvsra dans cette édition 
les rubriques suivantes: 


Chronique sportive 
Chronique et horaire de CKSB 
Chronique parlementaire . = 


l'Illettr: _ 
, . (8t-Boniface) 
C. de C. (Provencher) . 
Prix du marché … 
Pro Agricoles 
Problèmes de Bridge 
Autour des Mots .… 
Nos Mots Croisés … 
Comiques 
Coin du Collège de St- 
Page [Littéraire . à 
Feuilleton stratal 0 
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IL EST PAUS FACILE DE 
PAYER SELON NOTRE PLAN 
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271, AVENUE PORTAGE 


O.M.L., décédé à Montréal 


Le défunt fut directeur de l'importante Oeuvre de 
Presse catholique de Winnipeg durant 33 ans. 


Le R. P. Joseph-Omer Plourde, O.M.I., qui fut de 1909 
à 1942 gérant de la Canadian Publishers Ltd. est décédé à 
Montréal samedi dernier à la suite d'une intervention chirur- 
gicale qu’il avait subie mardi matin. Le défunt était âgé de 
73 ans. Les funérailles eurent lieu da 


Coeur à Ottawa, mardi matin, etx— "= 
l'inhumation se fit dans le cime- 


ns l'église du Sacré- 


tière de la communauté à Hull, 

Une messe solennelle de Re- 
quiem suivie de l'absoute fut 
chantée dans l'église du Sacré- 
Coeur à Winnipeg, mardi matin. 
Le R. P. Léo Lafrenière, directeur 
de La Liberté et le Patriote, agis- 
sait comme célébrant, assisté des 
RR. PP, G.-E. Cartier et P. Go- 
rieu, O.M.I., tous deux attachés à 
l'Oeuvre de Presse catholique, 
comme diacre et sous-diacre, On 
remarquait dans le sanctuaire M. 
l'abbé A. Cahill, curé de la parois- 
se Ste-Marie, de Winnipeg, M. 
l'abbé R. Bélanger, curé de la pa- 
roisse St-Eugène, les RR. PP. M. 
Lavigne, A. Joyal, I. Desautels, 
R. Carrière, O. Guy, I. Joyal, H. 
ré, O.M.I., et les RR. FF. Nor- 
bert Dufault, Charles Sylvestre 


Les employés de la Canadian 
Publishers assistèrent en corps 
au service funèbre, On remar- 
quait également des représen- 
tantes de la communauté des 
Filles de la Croix et de la Con- 
grégation des SS, des SS. NN. 
de Jésus et de Marie, 


Biographie 


Né’ à Yamachiche le 20 mars 
1878, du mariage de Joseph Plour- 
de et de Victoire Gervais, le R. P, 
Plourde avait fait ses études pri- 
maires à Lowell et son cours 
classique au Juniorat des Saints 
Anges, de Buffalo, New-York. 11 
revêtit le saint -habit chez les 
Oblats de Marie Immaculée le 
23 juillet 1897, à Tewsbury, 
Mass, et prononça ses voeux per- 
pétuels le 17 février 1900 au sco- 
lasticat des Oblats à Ottawa où il 
fit ses études théologiques. 

Ordonné prêtre le 6 juin 1903, 
il recevait cette anné même son 
obédience pour le Manitoba. 11 y 
exerça successivement son minis- 
tère à Duluth, St-Laurent, Ste- 
Marie, de Winnipeg, et à Kenora, 
En 1909, ses supérieurs lui confiè- 
rent la direction de l'importante 


oeuvre de presse catholi 
nue alors sous le nom de ‘ 
Canada Publishin 
depu la 
Limited” e 


: cvenue 
Publisher 


plusieurs 


2 


journaux 1 et pé- 

riodiques pour les catholiques de 

différentes nationalités, Le Père 

Plourde occupa ce poste jusqu'en 
1942 

La “West Canada” ne comptait 

s al l'existence 


P 


que deux ou trois ans 
q le K, P )u 


en prit 


Le KR, P. J.-O, Plourde, O.M.I, 


la direction et sa situation finan- 
cière était extrêmement précaire. 
Il réussit à la mettre sur un pied 
d'affaires solide et l'oeuvre 
développa rapidement. En 1913, 
la compagnie, qui publiait déjà 
des hebdomadaires anglais, alle- 
mand, polonais et ruthène, lança 
le premier hebdomadaire français 
de l'Ouest canadien, La Liberté, 
devenue plus tard La Liberté et 
le Patriote, Ce journal fut un des 


(Suite à la neuvième page) 


Frais accrus du programme 
de santé en Grande-Bretagne 


Les services médicaux coûteront $1,194,249,000 en 


1951. 


LONDRES — D'après les prévisions budgétaires du 


gouvernement, le programme 


de santé, qui prévoit en Gran- 


de-Bretagne des services médicaux gratuits pour tous, va 
coûter durant les 12 prochains mois 398,083 000 livres ster- 


ling ($1,194,249,000). C'est là 5,000,000 
pour le présent exercice finan-X——— 


cier. 

Les frais de ce programme 
gouvernemental pourraient bien 
s'avérer encore plus considéra- 
bles si les médecins, qui ont ac- 
cepté le plan de santé de l'Etat, 
obtiennent d'être mieux rénu- 
nérés comme ils le souhaitent. 
Ils sont au nombre de 20,000 et 
reçoivent à peu près l'équiva- 
lent de $2.50 pour chaque patient 
qu'ils traitent, Certains en ont 
jusqu'à 4,000, ce qui est le maxi- 
mum autorisé, 

Une somme globsle de 50,000,- 
000 de livres est prévue pour pa- 
yer ceux qui font de la médecine 
générale, mais ils réclament plus 
et pourraient bien de nouveau 
menacer de se dissocier du pro- 
gramme s'ils n'obtiennent pas 
plus. 


{ On a prédit pour cette année 
des modifications radicales du 
service, Les médecins s'attendent 
qu'on exigera une rétribution 
pour les Junettes et les fausses 
dents, qui sont actuellement gra- 
tuites pour tous, ainsi que pour: 
les appareils acoustiques et les 
membres artificielles. 

Les frais toujours croissants du 
plan pourraient être réduits si les 
malades payaient seulement une 
somme minime lorsqu'ils se pré- 
sentent chez le médecin, mais le 
gouvernement s'y oppose, 

Le British Medical Journal a 
constamment recommandé d'exi- 
ger 75 cents par lit pour com- 
penser les frais accrus des hô- 
pitaux et “pour inculquer ie sens 
des réalités et des responsabili- 


tés”. Rien de cela n'a été fait, 


AU MANITOBA 


|| La semaine à la Chambre 


par Clément BAZIN 
(Spécial à ‘’La Liberté et le Patriote’) 


Cette semaine nement n'avait nullement 


WINNIPEG 


l'inten- 
la Chambre s'est octroyée un con-| tion d'établir de nouvelles taxes... 
gé de 4 jours. C'est le printemps. | pour le moment, Ceci, néanmoins 


Peu de choses nouvelles ont été| ne rassura aucunement M. Willis 
discutées. On y'a pas encore avalé | à qui on ne peut enlever la con- 
la pilule du mauvais marché du} viction qu'un fusil est fait pour 
|blé avec l'Angleterre, Aussi, M. ‘am 


On parle de guerre 

M. Smith craint 
situation 
| peut 
pourrait devenir une autre Bel- 


guerre. “La 
dit-H, 
province 


1a 
internationale, 


où j'écris ces lignes, j'apprends s'oggraver ét la 


que le premier ministre St-Lau- 
rent a reçu la délégation des Prai- | 
| sies fort gentiment, mais leur «a 


des 


gique, survolée par avions 
{ | ennemis, sans parler du sabotage 
Ésir M leur requête ‘SE qui est également à craindre.” 
propos. APE En conséquence il lut un bill qui, 
Campbell s'achète 'il dopté rendrait force 
si est adopté, pr ra 
un fusii de chasse de loi en cas de guerre, donnant 
Mardi, la Légirlature adopta, | au gouvernement pleins pouvoirs 
par un vote de 29 à 18, l'amende- | dant 90 jours pour faire face 
ment de la constitution du Canada} à toute éventualité. 

qui autorise les provinces à don-| La pension des vieillards 

ner force de loi à leurs désirs! La Chambre approuva sans en- 


éventuels d'imposer des taxes in-| thousiasme la résolution de M, 
directes ne dépassant pe 3%. | Schultz, concernant les proposi- 
) D. L. Campbell jura ses|tions du gouvernement fédéral 


“grands dieux” que son gouver-| (Suite à la douzième page) 
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Exclusif à ‘’La Liberté et le Patriote” | 
par Jacques LEMOYNE 


: 


Les Red Wings de Detroit ont 
emisé lours patins dans le grand | 
{fre de bois de l'Olympia de la 
ville de l'automobile et s'ils as- 
sistent à la série nale pOur la 
rupe St r, ct 1 en siruples 
pectateurs, Mai magnifi- 


qu 


| Lindsay 


plusieurs reprises. Au cours d'un 
échange mg de la clôture, | 
voulut en venir aux! 


coups avec la Fusée, Mal lus en} 


le 


{prit car Richard, qui est un an- | 
cien champion des “Golden Glo-| 
ves” de Montréal, lui appiiqua| 
un terrible crochet de droite à| 
[la tête. Lindsay pivota sur lui-| 
même et s'écrasa inerte sur la} 
glace. Il demeura étendu ainsi] 


un 


| 


sitôt, m 
par un club qu 
son régulière 36 poin 
des champions 
Red Wings ont perd 
nale contre les Can is 
ils peu t urs tourner le 
dos à cette cou série et faire 
remarquer aux “experts” qu'ils | 
n'ont perdu que 13 joutes en 70, 
ce qui est tout de même pas mal. 
Les Canadiens, en triomphant 
les Red VW le Detroit, ont a- 
jouté beaucoup à leur prestige 
Même s est plus important de 
gagner le championnat de la li- 
gue que la coupe Stanley, il n'en | 
reste pas moins vrai qu'il a fallu 
aux joueurs Dick Irvine un| 
grand courage et beaucoup de dé- 
termination pour mettre les]! 
Wings hors de combat de façon si 
sensationnelle. Maurice Richard | 
demeure le grand héros de cette 
série et plusieurs enthousiastes 
affirment même que c'est grâce | 


à son lancer de la droite que les 
Canadiens ont pu passer en fi- 
nale. 

Lindsay a attaqué! 


Lors de la cinquième joute de | club 
disputée | 


cette importante série, 
à l'Olympia de Detroit, 
souvient que 
Lindsay avait commis l’erreur de 
s'attaquer à Maurice Richard à | 


on 5e 


AVIS DE REQUETE AU PARLEMENT 
DU CANADA POUR L'OBTENTION 
D'UN Bili PRIVE 


Avis est par les présentes donné 
qu'on s'adressera au parlement du Ca- 


nada, à la présente ou à la prochaine | 


session, pour faire passer une loi ing 
e orant une PURES fe sous le nom 
OUNDARY PIPELINE CORPORA- 
SON ou tout autre nom que le parle- 
ment voudra bien accorder, dans le 
but d'acquérir, de construire et d'opé- 
rer des pipe-lines pour transporter ou 
transmettre du gaz naturel et artificiel 
ou de l'huile dans la province de l'Al- 
berta, de la Saskatchewan et du Mani- 
toba, commençant à un certain endroit 
dans la région générale de No PE 
dans la province de l'Alberta et de 1 
en direction de l'est, suivant la route 
de la ligne principale du chemin de 
fer Pacifique Canadien et passant par 
Swift Current, Moose Jaw, Régina, 
Brandon, Portage la Prairie jusqu'à 
Winnipeg, avec des lignes d'embran- 
chement a partir d'Ernfold, Saskat- 
chewan, ur desservir Saskatoon et 
Prince-Al ert et à DEP de Winnipeg 
jusqu'à Selkirk et Pine Falls, et pour 
obtenir tous autres pouvoirs qui peu- 
vent être nécessaires pour atteindre 
les fins spécifiées gius haut, Ds 
aux Clauses de la Loi sur les Pipe- 
lines et autres statuts qui s'y rappor- 
tent 
DATE à Ottawa, 
jour de’mars 1951 
GOWLING, MacTAVISH, WATT, 
OSBORNE AND HENDERSON, 
Ottawa, Ontario, 
Procureurs de la Requérante, 


Ontario, ce #ème 


Dr Jacob 


DENTISTE 
et Associés 


Ze étage, édifice Time 
Angle Portage et Hargrave 
Téléphone 928 319 — Winnipez 


Bureau à Brandon: 
Edifice Security, 10e rue 


Examen de la vue 


JAMES SHAEN LTD. 
M. N. LECKER 
Optométriste et Opticien 


Tél. 927 850 — 926 749 


Zème étage, édifice Hurtig 
264, avenue Portage 
Bureau vuvert toute la 


journée le samedi 
Ferme le mercredi à 1 h p.m 


Îles résultats des joutes élimina- 


| 
| 


pendant près d’une demi-minute | 
et quand il revint à lui il avait | 
perdu beaucoup de sa fougue 
Les Canadiens doivent aussi | 
un gros merci au solide Leo Reise, | 
qui se chargea de sortir Maurice | 
Richard de sa léthargie momen- | 
tanée, de la dernière joute | 
de cette série. Reise, qui au dire 
des connaisseurs de Montréal 
n'est pas assez agressif, a tout de 
é Richard prendre 
plongeon dans la clôture dans | 
la première période. On a cru un 
instant que Richard allait com- 
mettre la bévue de commencer 
une bagarre, la Fusée, 
souvenant | 
vine, se releva et se lança fou- | 
gueusement à l'offensive avêc le 
résultat qu'on connaît. 


lors 


même enyoy 


mais se 


| toute 


L | Une RE 


EE — 
L É SRO 


À couse des services postoux 
qui ont été réduits, il est possible 
que certoins obonnés, surtout dons 
les régions urbaines, reçoivent leur 
journal une iournée plus tord 
qu'ouporavont. Avant de porter 
pointe contre notre service d'ex- 
pédition, ils feraient bien de s'en- 
quérir ouprès du bureau de poste 
de leur loconté 


Nous nous ferons un plaisir de 
faire suite à leur réclamation s'ils 
veulent bien nous transmettre en 
détail les résultats de leur enquèé- 
te. Nous pourrons ensuite, s'il y a 


le service 
satisfoi- 


possibilité, voir à ce que 
se fosse plus régulier et 
sant. 


façon lamentable simplement par- 


|ce que leur instructeur du temps 


leur en avait donné l'ordre, au 


e|cours d'une discussion avec ‘un 


arbitre. 

Les Bruins de Boston ont, eux 
aussi, participé à cette malencon- 
treuse affaire, mais il faut recon- 
naître qu'ils n'ont pas été les pre- 
miers agresseur< L'accident, puis- 
qu'il s'agit toujours d'accident à 
Toronto, survenu au gardien de 
| buts Rollins, a été à la base de 
cette aff:ire, tout comme 
première victoire des Bruins 


à 


| dans cette série. Les batailles à 


des ordres de Dick Ir- | 


Un manque de fougue? | 


coups de poings peuvent s'excu- 


\ser un peu, mais les coups de bâ- 


ton, les aiiaques sournoises par 
en arrière ne s'excusent pas, Si 
jamais un joueur venait à subir 
des blessures très graves à la sui- 
te de telles tactiques, que dirait 


| M. Campbell? 


Les Leafs seront favoris 


Les Maple Leafs seront les gros | 


Lorsqu'on cherche à analyser | favoris pour remporter la coupe 


toires, 


! doit se poser, à notre humble avis, 


est celle de la fougue des deux 
en présence, Le dictionnai- 


re Mame définit la fougue com- 


| me: un emportement de l'inspira- 


le fougueux Ted | 


tion! Est-ce cela qui a manqué 
[aux Red Wings? Nous le croyons 
aisément, Ajoutcns à cela la cer- 
titude acquise au cours de l'hiver 
de pouvoir disposer des , Cana- 
diens même si ces derniers a- 
vaient pris un gros avantage au 


| voir 


| Stanley et le championnat de la 
la première question qu'on| 


Nationale. 
les 


ligue 


bien rassurant >aur 


ce qui se serait produit si Bil: Ba- 


|rilko avait envoyé Maurice Ri- 
|chard dans la rampe, en le frap- 


pant par en arrière comme il l'a 
fait pour Pete Horeck: ou encore, 
si ce même Barilko avait donné 
un coup de bâton en plein visage 
de Butch Bouchard; ou si le jeune 


tout début de la série, et on aura | Tom Johnson avait frappé Ken- 


probablement la réponse à la dé- 

faite des Red Wings. 
Ce qui a manqué 

Wings, les Canediens 


aux Red 
le possé- 


nedy avec son coude pour lui cou- 


| per le visage, comme les Bruins 


| 


l'ont fait à Toronto! 
Le seul moyen d'empêcher de 


daient en grande quantité. Il est |tels incidents de se produire sera 
indéniable que Maurice Richard | pour le président Campbeli d’a- 
a toujours été animé de ce grand | vertir les joueurs des deux clubs 
esprit combattif qui fait la joie que des suspensions seront dé- 
de tous les instructeurs de hockeY, | cernées à ceux qui utiliseront 


mais ses compagnons ne sem- 
blaient pas, à certains soirs, avoir 
l'ambition de remporter la vic- 
toire. C'est tout à l'honneur de 
Dick Irvine d'avoir su inspirer 
des hommes au point de leur fai- 
re tenir le rôle de surhommes, et 
pour peu que les Canadiens con- 
servent cette allure belliqueuse, 
la série finale sera certainement 
très intéressante, Gerry MecNeil 
a été l'inspiration et la joie des 
siens et il a été sans aucun doute 
l'étoile de cette remarquable sé- 
rie, qui a causé tout un précé- 


| dent dans l’histoire du hockey en 
| donnant une joute décisive sans 


| aucune punition. 


1! 


Ils ont été jugés 


Les Maple Leafs de Toronto, 


| qui se sont conduits de façon ab- 


| 


| joueurs 


solument dégoûtante contre les 
Bruins de Boston, blessant 7 des 


| joueurs de cette équipe, ont été 


jugés par la fraternité sportive 
de tout un continent, Ce club, que 
nous admirons pour sa ténacité 
et son grand désir de vivre, a 
déshonoré une fois de plus le 
hockey professionnel. 

Comme nous l'avons déjà écrit 
et comme tous les autres rédac- 
teurs sportifs qui ont vu les Leafs 
à l'oeuvre l'ont déjà écrit, les 
ne sont pas les plus 


| grands responsables de cette tris- 


te mentalité. Nous avons vu les 


Leafs lors d'une tournée de jou- 


tes d'avant saison se conduire de 


The Western Savings 
& Loan Association 


Edifice Paris, Winnipeg, Man. 
Le …………… @u-dessus de $30,000,000.00 


BUREAUX DE L'OUEST: 


CALGARY : 22 


l'A, Be ave Quest; EDMONTON: 604, Edifice Agency: 


SASKATOON: 407, Editice Avenue; REGINA: Edifice McCallum Hill; 


BRANDON : 


1. Edifice Royal Bank 


You CAN BE SURE. 


! cette section du pays. 


| titre de l'Ouest. 


leurs bâtons pour blesser un ad- 
versaire, Le hockey peut facile- 
ment se passer de toutes ces pe- 
tites brutalités qui menacent de 
tuer ce sport, tout comme la ru- 
desse excessive a fait mourir la 
crosse, au pays. Pour peu que les 
deux finalistes acceptent de jou- 
er au hockey, les chances des Ma- 
ple Leafs seront bonnes de rem- 
porter une autre fois la coupe 
Stanley, qui menace de devenir 
la possession presque permanente 
du Garden de Toronto. 
L'année es Canadiens 

Tandis que les valeureux Mo- 

narchs luttent avec espoir pour 


|se rendre jusqu'aux finales ‘pour 
|la coupe Memorial, 
loù ces 


au moment 
lignes sort écrites du 
moins, les Canadiens de Fort 
Frances aspacni aux honneurs 
suprêmes däns leur classe cette 
année, Les efforts des Canadiens 
au cours des années passées ont 
été acclamés par toute la presse 
du pays. On se souvient de la lut- 
te courageuse qu'ils livraient aux 
champions de l'Ouest l'an der- 
nier, et il y a 2 ns, alors que per- 
sonne ne leur concédait une seule 
chance de triompher. 

S'ils parviennent à éliminer les 
Clippers de Nanaimo, ils feront 
face aux champions de l'Est qui 
pourraient bien être les Castors 
de Dolbeau. Ceife équipe, compo- 
sée en grande majorité d'athlètes 
du district du Lac St-Jean, a sur- 
pris tous les experts de l'Est en 
se rendant jusqu'aux finales dans 
Mais que 
ce soit les Castors ou un autre 
club, devront se faire aller 
s'ils veulent éclipser les vain- 
queurs de la série finale pour le 
Pour ce qui est 
de la coupe Alexander, personne 
parle beaucoup de ce trophée qui 
pourrait bien rester entre les 
mains des puissants Malboros de 


ils 


| Toronto, 


Beaucoup de gens qui ont dé- 
passé la trentaine ont des genci- 
ves malades, et qui leur font per- 
dre plus de dents que la carie. 
Des visites régulières au dentiste 
préviendront ces conditions. 
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Repréentent pour 


et Norwood 
Téléshone "201 793 


pour foyer automatique, 


511.05 le tonne et plus 


Bureau et dépôt de chorbont 
Pembina et Warsaw, 


Téléphone: 425 921 


L! 


Mais l'idee de | 
Leafs et les Canadiens | 
len venir aux prises n'a rien de| 
les agents| 
d'assurance. On s'imagine un peu | 
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Chronique de CKSB 


Nous avons commencé à parler 
sur nos ondes de la Semaine Gala 
que nous préparons en prévision 
des fêtes de notre 5ème anniver- 
saire, à la fin-mai, Nous voulons 
aujourd’hui en dire quelques mots 
dans la chronique. Le dimanche 
27 mai marque- 
ra le 5ème anni- 
versaire de l’ou- 
verture du poste 
CKSB. A cette 
occasion, nous 
aurons plusieurs 
programmes spé- 
ciaux et durant 
toute la semaine 
qui suivra, nous 
avons organisé 
une célébration 
spéciale à +. 
le chaque classe 
de nos auditeurs sera invitée à 
participer. Nous avons déjà parlé 
au programme “La Cuisinière 
Five Roses” d'un grand concours 
pour les ménagères. L'ouverture 
de ce concours aura lieu le lundi 
16 avril pour se terminer au cours 
de cette Semaine Gala, Il y aura 
également un grand concours 
pour intéresser les enfants. Les 
auditeurs du Ranch ne sont pas 
oubliés et aussi nous leur réser- 
vons une après-midi bien à eux. 

Nous vous invitons donc à sui- 
vre très attentivement les chroni- 


les nous Vous ferons part des dé- 
tails de ces fêtes, 


“Artistes de CKSB” 


Au programme des “Artistes 
de CKSB”, dimanche prochain, 
Mile Louise Gelley, élève de pia- 
no au département musical de l’A- 
cadémie Ste-Marie, interprétera 
les oeuvres suivantes: Nocturne 
en fa dièse majeur, de Chopin; 


Rhapsodie en si mineur, de 
Brahms et Deux Préludes de 
Gershwin. 


Disques “Quality Polydor” 


Nous avons eu des commentai- 
res très intéressants au sujet d'u- 
ne nouvelle série de disques que 
nous avons fait entendre samedi 
dernier au programme “Avant 
Première”. Ce sont des chanson- 
nettes du troubadour, poète et 
chanteur canadien, Félix Leclerc, 
enregistrées sur disques “Quality 
Polydor”, Nous espérons conclure 
très prochainement une entente 
avec cette maison de disques pour 
vous faire entendre toutes les oeu- 
vres de chansonnettes de choix 
que cette compagnie enregistre. 
Nous pourrons vous annoncer 
également où il y aura moyen de 
vous procurer en exclusivité ces 


disques “Quality Polydor”. 


Allô Manitoba! 


Au programme “Allô Manito- 
ba!” nous saluons la paroisse de 
Ste-Anne qui vient de se joindre 
aux autres groupes qui partici- 
pent déjà à cette émission. Les 
commerçants de Ste-Anne auront 
leur programme le mardi avec les 
commerçants d’Elie. 


VOLCANO 


LIMITEE 
Montréal — St-Hyacinthe 


‘W. Girouard, 


gérant général 


ers mécaniques 
pu loires - Fournaises 
Réchauds - Chaudronnerie 


Daoust Electric Co. 
202, rue Provencher. St-Boniface 
Représentants locaux 
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Le Quart d'Heure de 
Tante Lucille 


Demain matin, le samedi 14 a- 
vril, vous entendrez un nouveau 
programme de la Société Radio- 
Canada, préparé spécialement à 
l'intention des -tout jeunes. C'est 
“Le Quart d'Heure de Tante Lu- 
cille”, Lr pasera en ondes de 10 
h. 45'à 11h. 

pc Cérémonie 

La dernière cnansonnette chan- 
ceuse de M. Sans Cérémonie a 
suscité beaucoup d'intérêt. Ce 
concours, commencé le 24 mars, 
s'est terminé le mardi 10 avril et 
la gagnante s’est vu attribuer plus 
de 8 prix. Espérons que l'intérêt 
à ce programme continuera tou- 
jours grandissant. 


"Les Variétés 
Françaises" 
CKSB 


Cette émission toujours popu- 
laire irradiée sur les ondes de 
CKSB, sous les auspices du con- 
seil St-Boniface des Chevaliers de 
Colomb et sous la direction de 
M. Lucien Daoust, met en vedette, 
chaque dimanche, des artistes lo- 
caux qui exécutent des morceaux 
variés et très goûtés des radiophi- 
les. Les “Variétés Françaises” 
sont radiodiffusées de 8 h. 05 à 
8 h. 30 du soir. 

Le 22 avril: Nous aurons le plai- 
sir de vous présenter à ce pro- 
gramme Mme Ida Phaneuf-Hop- 
kins, Mlle Eileen Acres et M. Gas- 
ton Larue. 


le programme de clôture des “Va- 
riétés Françaises” pour la saison. 
L'émission sera radiodiffusée de 
la salle du collège, Soyez aux 
écoutes pour entendre des extraits 
de “Mireille”, interprétés par des 
artistes locaux et des choeurs de 
60 voix. 


_De nouveau à l'action 


Er A 5 0ù 

M. l'abbé (commodore) Francis 
W. Kelly, de Drexel Hill, Penn. 
a récemment rejoint de nouveau 
la lère division des fusiliers ma- 
rins, en Corée, comme chapelain 
de ladite division. M. l'abbé Kel- 
ly, dont l'héroïsme au cours de 
la deuxième guerre mondiale, 
dans le Pacifique Sud, fut repro- 


duit dans le film ‘Guadalcanal | 


Diary”, avait quitté la célèbre di- 
vision en juillet 1946 pour devenir 
de nouveau pasteur de paroisse, 

(NCWC) 


Le 29 avril: On vous présentera | 


TRIBUNE LIBRE 


te 
À des 
communications qui paraissent sous 


les correspon- 
dants peuvent cependant user d'un 
pseudonyme à La condition que leur 
nom et adresse nous soient connus. 


Bonjour, les sportifs! 


Nous. les sportifs, sommes très 
heureux de constater avec fierté 
que nos étoiles des Maple Leafs 
de Lætellier ont, par leur habi- 
lité, leur fénacité et leur si bel 
esprit sportif, remporté le cham- 
pionnat semior du Manitoba, le 


si le championnat Midget du Ma- 
nitoba pour les plus jeunes. 

Je dois aussi féliciter tous les 
organisateurs des clubs de hoc- 
key qui se dévouent beaucoup. 
Aussi leurs efforts sont-ils ré- 
compensés par de brillants suc- 
cès. 

Aussi est-ce avec raison que 
l'on nomme cette petite localité 
située près de la frontière, “The 
hockey mad town”. Ce nom lui 
a été attribué grâce à son bel 
esprit de coopération et de sup- 
port. 

Cependant, il y aussi parmi nos 
sportifs des gens — très peu nom- 
breux, Dieu merci — qui ne sa- 
vent pas se réjouir. Ainsi il s’en 
est trouvé au cours de la lutte si 
émouvante, si enthousiaste livrée 
lors de la dernière partie entre 
les redoutables Winnipeg Buffa- 
loes et les Leafs. 

On a entendu dire qu'un spec- 
tateur, dans son enthousiasme, a 
jeté la’ casquette de son voisin 
sur la glace, L’incident a abouti 
en cour. 

A l'avenir, sportifs, prenez gar- 
de que dans votre enthousiasme 
vous ne touchiez à la casquette 
de votre voisin, car il pourrait 
vous faire comparaître devant 
18: "MT 


Un sportif. 


cette ru ue, Nous ne publions que | 
lettres signées. Les 


trophée Ralph Patterson et aus- | 


Winnipeg, Man., le 13 avril 1951 


Banque Canadienne Nationale 


est la banque du public aussi bien que la banque 


des hommes d'affaires. 


Le gérant de succursale se tient 


| 


Q votre 


entière disposition, qu'il s'agisse de dépôts, 


d'emprunts personnels, 


de remises, de recou- 


vrements ou de toute question d'ordre financier 


Actif, plus de 


Succursale de St-Boniface, Man. 


du Canadien National 


OTTAWA — M. Robert Sdm- 
merville, gérant général du ser- 
vice des hôtels du Canadien Na- 


tional, a annoncé récemment la 
date d'ouverture des hôtels d'été 


Alta, Minaki, Ont. et Pictou, N.-E. 
Jasper Park Lodge, dans les Ro- 
cheuses canadiennes, ouvrira ses 
portes du 11 juin au 9 septembre, 
Minaki Lodge, dans le district du 
Lac des Bois, du 24 juin au 4 


septembre, et Pictou Lodge, situé | 


au Nouveau-Brunswick, du 
juin au 4 septembre. M. H. 
Gunning sera gérant de Jasper 
Park Lodge, L. S. Wanzel, de 
Minaki Lodge, et J.-F, Pellerin, 
de Pictou Lodge. 
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Au noviciat de St-Norbert 


Le Noviciat de St-Norbert s’est 
tu depuis quelque temps. Est-ce 
esprit de pénitence à l'occasion du 
Carême? Est-ce amour de la so- 
litude? Est-ce même paresse? 
Toujours est-il qu’il revient à la 
qu et redonne de ses nouvel- 
es. 

Evénements religieux 

Prise d'habit: Le 16 février un 
postulant convers du Vicariat de 
Grouard revêtait le saint habit. 
Le Père Maître présida la céré- 
monie et adressa la parole à cette 
occasion. 

Le lendemain 17 février, grande 
fête chez les Oblats, étant le jour 
anniversaire de l'approbation de 
leurs Saintes Règles, eut lieu en 
notre nouvelle chapelle le renou- 
vellement des voeux, On vit alors 
un bon vieux Père, le R. P, G. 
Bellemare, O.M.I. de 83 ans, et un 
bon vieux frère, le frère A. Gau- 
thier, O.M.I, de 87 ans, venir s’a- 
genouiller au pied de l'autel et 
renouveler l’offrande de leur vie 
par les voeux de religion. 

Oblation 

Le 19 mars, les RR. FF, Lucien 
Paradis et Laurent Dureault fai- 
saient leur oblation à titre de con- 
vers. La cérémonie fut présidée 
par le T.R. P, P. Scheffer, O. M. I, 
Provincial. Ce dernier donna é- 
galement le sermon de circons- 
tance, 

La Semaine Sainte 

Elle fut pieuse au Noviciat. Les 
mercredi, jeudi et vendredi on fit 
l'Office des Ténèbres. Du jeudi 
au vendredi les novices et nos 
Petites Missionnaires de St-Jo- 
seph firent la garde d'honneur à 
la Sainte Réserve; le vendredi on 
devint trappiste tout le jour; et 
le samedi eut lieu la bénédiction 
de la maison et de ses dépendan- 
ces, 


Nos visiteurs 

Nous ne sommes plus à St-Lau- 
rent. Ce qui veui dire que les vi- 
sites se multiplient ici. Signalons 
entre autres: la visite du T. KR. P. 
M. O'’Ryan, O.M.I. 3e assistant 
général, qui terminait alors sa 
fonction de Visiteur Canonique 
dans l'Ouest Canadien; il était 
accompagné du R. P, A. Rabiega, 
O.M.I, curé de la paroisse du 
St- -Esprit, à Winnipeg, et du R. 
P, E. Rygusiak, O.M.I, curé d'El- 
phingstone, Man. 

Le T. KR. P. J.-O. Fournier, 
O.M.I., provincial de la province 
Alberta-Saskatchewan; il était ac- 


Trois ambassadeurs 
de Prague victimes 
de la purge rouge? 


| PRAGUE — Des personnages 


dignes de foi ont révélé que les | 


ambassadeurs de la Tchécoslova- 
quie auprès des Etats-Unis, de 
la Grande-Bretagne et de la Fran- 
ce ont été victimes de la purge 
communiste et qu'ils ne retourne- 
ront plus à leur poste respectif, 

Les trois envoyés ont été rap- 


: ! pelés il y a plus de six semaines. 
Ils n'ont pas pärticipé à la moin- | 


dre fonction publique depuis trois 
semaines. Ils seraient remplacés 


par des personnes “politiquement | 


fiables” 
ouvrier”. 

Les ambassadeurs en question 
sont MM. Vladimir Outrata, assi- 
gné à Washington, Rudolf Bys- 
tricky, accrédité auprès de Lon- | 
dres, et Adolf Hoffmeister, délé, | 
gué à Paris. 

Il est impossible de 
été emprisonnés. 


représentant “l'élément 


dire s'ils ont 


compagné du R. P. V, Gaudet, 
O.M.I., supérieur. du Collège de 
St-Jean, d'Edmonton, et du KR, P. 
B. Frigon, O.M.L, économe du Vi- 
cariat de Grouerd. 

Le S. Wachowiez, 
O.M., provincial de la province 
Ste-Marie de Régina, le T. R, P. 
J. Birch, O.M.I, provincial de la 
province de St-Pierre de New- 
Westminster, les RR. PP. Paul 
Piché, O.M.I, principal de l'Ecole 
Indienne de Lebret, L, Engel, 
O.M.I.,, de Toronto, F, Kwiatkow- 
ski, O.M.I, curé d'’East Selkirk, 
Man., P.-E, Tétreault, O.M.I, de 
la mission de Sandy Bay, Man, 
L, Gagnon, O.M.I, recteur du Col- 
lège de Gravelbourg, Sask.,, le 
R. P, A. Lemoine, curé de la pa- 
roisse du Précieux-Sang, et le 
R, P. J. Alarie, O.M.L Le 11 mars 
le R, P, C. Choque, O.M.I, mis- 
sionnaire de Chesterfield Inlet, 
chanta la grand'messe au Novi- 
ciat, 

Le Noviciat remercie tous ses 
visiteurs et leur ouvre large ses 


portes, 
Çà et là 


Nous bénissons Dieu d'avoir é- 
loigné la maladie de notre mai- 
son, Pourtant les RR. FF. Adam 
Exner, Raymond Novokoski, 
Jean-Jacques Baron ont goûté à 
l'opération pour amygdales. Ac- 
tuellement le Frère Pierre Four- 
nier est à l'hôpital de St-Boniface 
où il devra probablement subir 
une opération aux yeux, Notre 
bon vieux Frère A. Gauthier, 
O.M.I., a passé quelques jours à 
l'hôpital de la Miséricorde. 

Le R, P, J.-A. Veileux, O.M.., 
maître des Novices, a passé huit 
jours à Otterbrune où il prêcha 
une retraite aux Petites Mission- 
naires de St-Joseph, Le R. P. L. 
|Laplante, O.M.., directeur de 
l'Association Missionnaire de Ma- 
rie-Immaculée, en profita pour 
nous donner de précieux rensei- 
gnements sur son oeuvre. 

Le P. I. Lemieux, OM. 
nous est revenu après un séjour 
de plus d'un mois de ministère 
ans le diocèse de Fargo, E. U. 


. 


Henri 


d'Eschambault 
| Limitée 


136, avenue Provencher, 


$t-Boniface 
Téléphone 201 137-8 


Assurances 


incendies - Automobiles 
Accidents, etc. 
Toutes les lignes 


Informations gratuites 


Billets de voyage 


Chemin de ter - Paquebot 
Avion 


Aussi réservations 
| et itinéraires 


DEPUIS DES GÉNÉRATIONS LES BONNES 


PILULES 


ROUCES 


Pour Les 


| FEMMES 
| 
| 


| 


PÂLES, FAIBLES, ANÉMIQUES, TOUJOURS FATIGUÉES 


Cie Chimique FRANCO Américaine Liée, 1566, rue Si-Denis, Montréal. 


l 


Ouverture des hôtels d'été 


de sa compagnie à Jasper Park, | 


J.| 


au sujet de laquelle vous désireriez le consulter. 


$400,000,000 


547 bureaux au Canada 


Gédéon Gauthier, gérant. 


_ AJ.-H. DUBUC | 
AVOCAT «+ NOTAIRE 


| 
| spécialise dans règlements d'affaires 
testaments, rapports d'impôt 
sur le revenu 


56 ans d'expérience 
Etude: 201, avenue Provencher, 
St-Boniface, Man 


Téléphone: 205 636 


Monnin, Grafton & & 


Deniset 
AVOCATS et NOTAIRES 
Chambre 4 
Edifice Banque Canadienne Nationale 
431, rue Main Winnipeg, Men, 
Tél. 927 348 


Régnier & Magera 
AVOCATS - NOTAIRES 
Pratique générale du droit 
216, EDIFICE MeiNTYRE 
Téléphone 923 924 


Léon-H. Bénard, C.R., 


AVOCAT et NOTAIRE 


Edifice Banque Canadienne Nationale 
431, rue Main Winnipeg, Man. 
Téléphone 927 348 


Clifford W. Brock 
CR., M.A., LL.B. 


AVOCAT PROCUREUR 


Avocat de la ville de St-Bonitace 
Aviseur légal pour le “Trade and 
bor Council" de Winnipez 


|648-650 édifice Somerset, Winnipeg 
Téléphone 928 820 


138, avenue Provencher St-Bonilace 


Dr A.-G. Dandenault 


M.D., F.A.C.S. 
CHIRURGIE — GOITRE 
TELEPHONE 928 648 


415, édifice Medice’ Arts, Winnipeg 


Dr E.-T. Etsell 
MEDECIN-CHIRURGIEN 


MEDECINE GENERALE 
Soins spéciaux — Maladies des reins 


Heures de bureau: 3 h. 4 6 h. pm. ou 
sur rendez-vous 


502, édifice Medical Arts 
Bureau: 924 843 Rés.: 44 553 


l'on ne répond pas, appelez le 
“Doctor's Registry": 37109 


Dr E.-J, Jarjour 
CHIRURGIEN-DENTISTE 
702, édifice Great Western 
356, rue Main Tél. 924 955 


Dr A.-C. Laurin 
DENTISTE 


141, avenue Provencher 
St-Boniface — Téléphone 202 850 


Dr G.-M. LaFièche 
MEDECIN-CHIRURGIEN 
720, rue Sherbrooke 
Téléphone 21 170 


DENTISTE 
Téléphone 925 064 
906, édifice Boyd WINNIPEG 


Dr G. Létienne 


EXAMEN DE LA VUE 
MALADIES DES YEUX 


Tél.: Rés. 201 039 - Bureau 926 881! 
601, édifice Medical Arts, Winnipeg 


Téi.: 
si 


Téléphones: 
Bureau: 201 927 Rés.: 201 784 


Dr G. Normandeau 
MEDECIN-CHIRURGIEN 
Médecine générale 


Dr Roy G. Spink 
DEN 


TISTE 
155, ave Provencher 
Dr R.-A. Jacques 


et 
Dr J.-M. Huot 
118, rue Horace 
Médecine générale - chirurgie 
oynécologie - obstétrique et 
maladie des pournons 


Heures de consultation: 
1h. 3036 h pm. 
le samedi: 11 h. à midi. 4 


Rés. Dr Jacques: 201 364 
Rés. Dr Huot: 201 701 


TELEPHONE 204 828 
Dr Henri Guyot 


Médecine - Chirurgie 
Obstétrique et Gynécologie 


Spécialité: 
Maternités et maladies des femmes 


Le rue Aulneau St-Honllace Man 
| Téléphone 201 696 
Essen 
| 


St-Boniface 


. 


L1 
Dr J.-J.-A. Bourgouin 
Maladies Kectales et des Voies 
Génito-Urinaires 
Tél: Residenie 44 370 — Bureau 928 Bal 
|301 édifice Medieai Arts. Winaipeg 


Heures de bureau: 2 h. à $ à. pm. 
sur entente 
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R. P. J.-0. Plourde, O.M.I. 


Le 

Le R,. P, Joseph-Omer Plourde, O.M.I, était allé finir 
jours Join du champ de labeur de toute sa vie. Cela suffit 
a étendre trop tôt le voile de l'oubli sur le passé le 
plus méritoire; car le monde va vite et les hommes sont natu- 
rellement distraits. Mais le regretté défunt laisse derrière lui 
ine oeuvre trop vivante, qui occupe une place trop essentielle 
rmi nous, pour que n'y reste pas longtemps attaché le sou- 

de l'ouvrier disparu. 
Ceux qui tiennent la plume dans les journaux attirent 
18 où moins l'attention du public qui est a même d'appre- 
ier leur travail, Plus effacée est la tâche de l'administrateur 
qui doit voir au côté matériel de l'entreprise: imprimerie, li- 
publicité, propagande, etc. Il y faut des connais- 
sances techniques variées, de la méthode et de l'esprit de 


suite 
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Lorsaue les circonstances et le choix de ses supérieurs 
firent du jeune Pére Oblat, vicaire à Ste-Marie de Winnipeg, 
directeur de presse catholique du diocèse, celui-ci ignorait 

tout du fonctionnement complexe d'une telle entreprise. Il 
s'initia peu à peu aux différents services et sut s'entourer 
d'hommes du métier dignes de confiance. L'établissement de 
l'avenue McDermot, depuis ses débuts modestes jusqu'à son 
installation moderne d'aujourd'hui, fut sa création; il y con- 
sacra le meilleur de lui-même et continua de s'y intéresser 
méme lorsqu'il n'en eut plus la responsabilité directe. 

À la ‘‘West-Canada’”’, à laquelle devait succéder la ‘Cana- 
dian Publishers”, se publièrent en même ternps des journaux 
en quatre ou cinq langues différentes. Sans doute, chacun 
avait-if sa propre régie interne, mais il restait au directeur 
général la lourde tâche de coordonner tous les efforts pour 
que cette coopérative marche sans accroc, Au milieu d'un 
personnel très cosmopolite, qui pouvait faire penser à une| 
Société des Nations en miniature, le Père Plourde jouait le 
rôle d'un arbitre et d’un sage conseiller plutôt que d'un pa- 
tron, toujours prêt à écouter les griefs ou les suggestions et 
a tout arranger, Son jugement pondéré et sûr lui dictait gé- 
néralement une solution à laquelle on était heureux de se 
rallier, 

L'oeuvre de presse catholique avait d'abord répondu aux 
besoins les plus urgents par la création de journaux pour les 
Allemands, les Ukrainiens et les Polonais. Nous avions déjà 
des hebdomadaires de langue française au Manitoba et c’est 
ce qui fait que La Liberté n'apparut qu'en dernier lieu. On 
n'a pas oublié la part très active que prit à cette fondation, 
a la demande de Mgr Adélard Langevin, son vicaire général, 
devenu Son Excellence Mgr Arthur Béliveau. Le Père Plour- 
de le seconda de toute son ardeur et de toute son expérience; 
c'est lui qui suggéra le titre sur lequel s'arrêta le choix défi- 
nitif, Cet enfant d'Yamachiche, qui avait grandi et étudié 
dans la Nouvelle-Angleterre, faisait un peu figure, à distance, 
d'un Franco-Américain plutôt réservé sur la question natio- 
nale. Tous ceux qui l'ont bien connu savent que son patrio- 
tisme profond s'affirmait de façon pratique dans la vie quo- 

* tidienne. 


in 


Depuis près de dix ans que j'ai quitté la rédaction de 


La Liberté et le Patriote, l'occasion m'a été fréquemment |; 


donnée de recueillir des expressions d'opinions flatteuses sur 
ce journal à travers le pays. On s'accorde à dire partout qu'il 
occupe une place de choix parmi les hebdomadaires cana- 
diens-français. Cela est dû, sans doute, à l'esprit qui anime 
ses redacteurs et à un remarquable réseau de correspondants 
qui embrasse tout le mouvement de la vie francaise dans les | 
deux provinces du Manitoba et de la Saskatchewan. Mais on 
souligne aussi sa belle présentation typographique qui peut 
se comparer à celle des meilleurs quotidiens. Cette toilette | 
distinctive, il la doit à une initiative du Père Plourde qui fut | 
jugee hardie dans le temps: l'acquisition d'une presse rota- 
tive, Un tel.achat aujourd'hui, avec la montée formidable des 
prix, serait presque une impossibilité matérielle. 

Ce bilingue accompli, doublé d’un parfait gentilhomme, 
fut très souvent l'ambassadeur de sa communauté pour des 
démarches délicates auprès des autorités officielles. On lui 
avait aussi confié la surintendance des missions indiennes du 
Nord-Ouest, tâche qui consistait surtout à se faire le porte-pa- 


role de celles-ci après du gouvernement fédéral et à venir a |! 
secours de bons missionnaires chez qui le sens diplomatique | 


ne va pas toujours de pair avec le zèle apostolique. C'est à ce 
travail qu'il se voua exclusivement à Ottawa, ces dernières 
annees, tant que ses forces le lui permirent, 

Tous ceux qui ont connu intimement le Père Plourde 
savent que l'un de ses traits les plus marqués était l'esprit de 
charité, Il prenait volontiers chez lui une forme particulière 


qui le portait vers des malheureux rebutés par le plus grand | à 


nombre, à cause de certaines rechutes jugées inexcusables, | 

Le souvenir du Père Plourde vivra au Manitoba et dans 
l'Ouest aussi longtemps que l'on saura apprécier l'oeuvre des 
pionniers qui ont doté le pays d'une presse nationale et ca- 
tholique. C'est un compagnon de travail de dix-huit années 
qui, au nom de La Liberté et le Patriote, prie la famille du 
défunt et la communauté des Oblats d’agréer ses bien vives 
condoléances 


| 


Donatien FREMONT,. 
ON TT 


| par les chefs du mouvement sco- | 
| laÿre eux-mêmes qui, dans un 
congrès des maîtres d'éc 


Le communisme en 
Yougoslavie 


cent 


e régime communiste de You-|ont préconisé une lutte organisée 
gosavie conduit sans répit son! pour empêcher les jeunes d'être 
nsive e Aéaduealhion chre- | instruits d leu elgion et 

jeunesse, Après fréquent les églises. La meil- 
é es catholiques | leure preuve que : te tre 
° que l'ense l'Egl ntue « ; 
E € \et 1e pe se fai ae Li 1 1€ re 
lans les écoles icielles, il! 1950, qui a w la era! 
a it limiter 31,000 détenus E 
re des ecciesiastiques “auto-!|prisonne n'a été relâc 
sès” à donner des cours de re. | ceux qui finissaient ces 
ligion dans les bâtiments scolai- | leur détention. Vingt 


Cette est conduite 


campagne 


Lo situation 
scolaire à 
Maillardville 


La grève scolaire de Maillard- 
lle est maintenant généralement 
onnue au Canada et même à l'é- 
inger. Les agences de presse 
rapporté assez fidèlement les 
ments qui ont poussé la po- 
tion catholique à recourir à 
es mesures aussi extrêmes pour 
droits soient respectés. 
cependant un danger 
l ne faudrait pss sous-estimer: 
trouvera peut-être des ca- 
jues enclins à croire que les 
ibuables de Maillardville ont 
précipitation sans avoir 
x conséquences de leur 


existe 


tt 
£1 ave 


Le 
< 


nge au 


£ € 


réalité est tout autre. Les 
ts catholiques de la petite 
de la Colombie 
iique n'ont pris leur lour- 
ision qu'après avoir épuisé 


pare 


française 


tous les autres moyens pour ob- 
tenir justice de la majorité an- 
£laise et protestante, S'ils ont 
fait appel aux procédés tragiques 


que l'on connaît, c'est qu'ils veu- 
lent mettre fin à une injustice 
dont ils ont été les victimes de- 
puis quelque quarante ans et con- 
laquelle ils n'ont cessé de 

tte 
Lorsque les catholiques de 
Maillardville ont prié les com- 
missions scolaires publiques ou 


protestantes de leur localité d’as- 
surer l'éducation des 849 élèves 


de leurs écoles se)arées, ils ne 


quémandaient aucune faveur ou | 


idération spéciale. Ils vou- 
tout simplement que l'on 
respectât l'un des principes chers 
aux démocraties: l'égalité de trai- 
tements pour tous. 


con 


laient 


La situation qui est faite aux 


contribuables catholiques de la 


Colombie Britannique est outra- 


geante. Ils paient comme tous 
les autres citoyens une taxe éle- 
vée qui va au soutien des écoles 
dites publiques dont ils ne se 
servent point. Ils doivent sou- 
en plus leurs écoles sépa- 
et qui est inoui, J'Etat 
impose une taxe sur les bà- 
dont ils font usage pour 
scolaires! 


tenir 
rees ce 
leur 
tisses 
fins 

Cette situation injuste, les ca- 
tholiques l'ont tolérée longtemps. 
Ils espéraient qu'un jour leurs 
compatriotes anglais leur accor- 
deraient un traitement semblable 
à celui qui est fait à la minorité 
protestante du Québec. Loin de 
là! 11 y a quelques semaines les 
chefs de la municipalité leur ap- 
prenaient que les enfants qui fré- 
quentaient les écoles séparées ne 
pouvaient faire usage des auto- 
bus scolaires. Devant cette nou- 
velle manifestation de fanatisme, 
les catholiques décidèrent de fai- 
re connaître au grand public l'in- 
terprétation que l'on donnait au 
système démocratique dans la 
Colombie Britannique. Ils ne ris- 
quaient rien et pouvaient au con- 
espérer que leur cause 
triompheraïit. 


traire 


Les Canadiens français vinrent 
Maillardville il a quarante 

la demande expresse du 
gouvernement de la Colombie 
Britannique, pour tiravailler au 
] loppement de l'industrie fo- 
restière de la province. Avant de 
rendre ils exigèrent des ga- 
ranties pour leurs écoles. On leur 


v 


a 


S Y 


promit le même traitement gue 
celui qui est accordé aux grou- 
pes minoritaires de la province 


de Québec, On les assura que 
leurs impôts scolaires serviraient 
au soutien de leurs écoles. 
fois les lieux, 
qu'on les avait 
trompés. Ils durent édifier leurs 
de leurs propres deniers 
l'aide bénévole que leur 
ordérent compagnies de 
bois, Ils érigèrent la première éco- 


Une rendus sur 
découvrirent 


LS 


écoles 
et avec 


les 


le dans le 


e et y accueillirent non seulement 


1 desquels 


Des écoles publiques ont été 
grâce à l'aide finan- 


1 ia 


ruite 
litres, 


à non seulement des contri- 
b *s protestants mais aussi des | 
atholiques. Et comme récom- 
pense de leur générosité on re- 
use de transporter gratuitement 


les autobus de l'Etat les en- 
fants catholiques 


A notre avis, il s'écrit actuelle- 
nt en Colombie Britannique 

page d'histoire 
rappelle les persécutions dont fu- 
rent l'objet les catholiques d’Eu- 
rope sous les régimes dictatoriaux. 
La population du Canada, qu'elle 
catholique ou protestante, 
t avec émotion les événements 
qui se déroulent dans une provin- 
ce où l'on fait grand état de la 

fer le la liberté “à l'étran- 


un 
une 


La presse catholique 
aux Etats-Unis 


a de reie- 

tirage hebdomadaire des | ver un ensemble de terres dilapi- 
naux et revues catholiques|dées. Pendant que se déroulent 

1x Etats-Unis a atteint le chif-|en succession ces drames fami- 
f 15 millions 200,000, ce qui | liaux comte de Montramé sue 
ai accroissement de 134 pour-|et peine sur son interminable! 
nt par rapport à 1925, où le ti- | poème, seul intérêt de son exis- 


£ 
d'exemplaires. 


L 


“Le martyr”, a 
Nakayama, fut l'une des peintures qui attira le plus l'attention des 


| 


A LIBERTE ET LE PATRIOTE 
Le martyr d'une famille 


par André 


La Chronique 
Internationale 


Correspondant spécial de ‘’Lo Liberté et le Patriote 


LAFLECHE 


Les grandes puissances voudraient régler pacifiquement 


le problème 


Si l'on peut en arriver à un rè-| 
glement honorable et satisfaisant 
du conflit coréen, il est du devoir 
des grandes puissances d'y tra- 
vailler sans retard. Sa Sainteté | 
le pape Pie XII a préconisé, dans | 
son allocution du 6 avril aux 25! 
délégués du quatrième congrès du 
“Mouvement pour l'établissement 
d'un gouvernement mondial”, l'or- 
ganisation d'ün gouvernement 
mondial, gouvernement qui pren- 
drait la forme d'une fédération. 
Mais qui ne voit qu'aussi long- 
temps que les peuples lutteront 
les uns contre les autres en Asie, | 
il est impossible de les amener à 
consentir à un rapprochement? | 
On le constate tous les jours aux 
réunions de l'O.N.U. et aux en-! 
tretiens des ministres des Etats 
qui dominent le monde. Avant de 
pouvoir parler sérieusement de 
paix, les pays doivent se mettre 
d'accord pour cesser les guerres 
régionales ou locales. C'est pour- 
quoi il convient d'accueillir avec | 
sympathie les propositions de 
MM. Herbert Mcrrison et Robert | 
Schuman, ainsi que celles du gé- 
néral MacArthur. 


Déclaration de M. Morrison 
Le successeur de M. Ernest Be- 


lobligés de 


de la Corée. me 


Le danger de guerre 
Il y a plus gave encore: c'est | 
le danger d'une guerre générale. 
Ce danger n'est pas amoindri. Le 
président des Etats-Unis, M. Har- | 
y Truman, l'a déclaré le 5 avril. 
Et 


il 


| a ajouté: “Notre principale | 


tâche aujourd'hui consiste a dé- | 


velopper notre puissance tout en 
aidant le monde libre à organiser 


|ses forces”, Propos d'homme d'E- 


tat et de propagandiste à la fois 
Nul doute que les Etats-Unis sont 
mettre sur pied une 
puissance militaire formidable, 
capable de faire face à n'importe 
quel danger. Mais nul doute, non! 
plus, que nos voisins ont l’obliga- 
tion, comme la France et l'Angle- 
terre, de travailler au règlement | 
pacifique du conflit Les arme- 
ments seuls ne résoudront pas le | 
problème. Les armements consti- 
tuent protection nécessaire, | 
mais ils n'assureront pas la paix | 
du monde. Il est donc urgent de! 
voir ne serait pas possible | 
d'obtenir une trève qui protège 


une 


s’il 


| 


| 


visiteurs à l'exposition d'art tenue à Tokyo, récemment. L'oeuvre 
représente le martyr de la famille Hashimoto, dont cirq membres 
(le père, la mère et 3 enfants) furent brülés vifs à Kyoto, en octobre 


vin au ministère des Affaires 


district de Maillardvil- | 
nfants catholiques mais mê- | 
es protestants, nour l'éduca- | 


s n'exigérent aucun | 


situation a chan:- | 


inique qui; 


1619, pendant la persécution sous 


Billet du vendredi 


Quand six 


Abel 
filles, âgées de six à dix-sept 
ans, et c'était la tragédie de son 
existence. 11 avait aussi un chà- 
teau délabré, où il vivait avec 
sa femme et ses filles, une forêt 
séculaire dont il ne voulait pas 
couper un chêne, une vigne dont 
il tirait le plus clair de son reve- 
nu, et qui manqua tout à coup, 
ruinée par le phylloxéra. 11 avait 
enfin une marotte, qui était de 
relater en alexandrins l'histoire 
de son ancienne famille, laquelle 
remontait à la nuit des temps. A 
l'époque où il peinait sur sa Mon- 
tramiade, en la seconde moitié 
du XIXe siècle, c'était une épreu- 
ve que de posséder six filles, fus- 
sent-elles jolies et tournées à ra- 
vir, l'on n'avait de quoi les 
doter et leur permettre un ma- 
riage convenable. Car telles é- 
taient les moeurs en France, à 
l'apogée du romantisme. On ma- 
riait les filles que l'on pouvait, 
même au prix de mésalliances, et 
les autres se consacraient à Dieu, 
| 11 va sans dire que les demoisel- 
[les n'avaient rien à dire dans le 


si 


choix des maris; que les futures 
nonnes n'étaient pas davantage 
| consultées, quant à leurs incli- 
ll 


| nations. Le domaine de Montra- 
|mé se trouvant dans le voisinage 
|de Bordeaux, son maître et sei- 
| alliances pour ses deux aînées, ne 
se consolant point de les donner à 
| des roturiers enrichis dans le com- 
|merce. La troisième échut à un 
Auvergnat de noblesse vague, bos- 
| su par devant et par derrière; la 
lquatrième épousa de reculons un 
| cousin germain sans fortune et 
sans beaucoup d'intelligence, tan- 
dis que les deux autres, comme 
il était fatal, entrèrent au couvent 
| pour y apprendre grammaire 
[et les bonnes manières, et y res- 
terent 


la 


Telle est l’histoire que raconte 
| Jean Orieux dans ce roman plai- 
sant, un peu gris, comme on l'a 
dit, qui porte ce titre étrange: 
| Cinq filles et un fusil, (1) Le fu- 
sil, c'est la quatrième des filles, 


caractère des six soeurs. À peine 
| mariées, les deux premières meu- 


|navire où elles voguaient avec 
leurs époux et leurs espérances 
| Eulalie, troisième de la série, 
épouse son bossu en pleurant, 
l'aime de façon éperdue et pleu- 
re ensuite d'être abandonnée par 
lui, pour des campagnardes ac- 
cortes et faciles. Pendant que les 
benjamines, celles qu'on appelle 
les petites, se cloîtrent avant le 


semaines le grand amour, aban- 
| donne celui qu'elle aime parce 
que son choix ne plait pas aux pa- 
rents, et le jeune homme de son 
rêve se fait tuer aux colonies. 
Elle accepte à la fin le jeune mar- 
quis de Fontagre, qui est son cou- 
sin et l'adore depuis l'enfance 


À 


vec lequel elle essaiera 


sous ses yeux, à petit feu, et c'est 


| gneur chercha dans çette ville des! 


qui a nom Elia et le plus beau 


temps, Elia vit pendant quelques | 


Yeyasu. (NCWC) 


filles étaient 


une tragédie familiale 


(Spécial à ‘’La Liberté et le Patriote'') 


de Montramé avait six|à peine s'il s'en aperçoit. Pau- 


vre et dénué de sens pratique, 
accablé par la guigne, incapable 
de travailler, il n’en revient pas 
de l'immense malheur que repré- 
sentent six filles. À la naissance 
| de la troisième, la grand'mère Ra- 
degonde a écrit: “Très bien. J'ai 
fini de m'étonner et même de vous 
plaindre.” Quand la vigne man- 
que, il trouve comme solution de 
faire prier ses petites: “Mon Dieu, 
aidez notre père, vous lui avez 
envoyé six filles et le phylloxéra, 


Pour se dérouier sans péripé- 
ties violentes, cette histoire se 
présente avec beaucoup de char- 
me, d'ironie, d'humour, un sens 
cruel de l'observation, Quelques 
types secondaires, comme cette 
vieille dame de Saint-Sulpice, 
belle-mère d'Abel, les commer- 
| çants de Bordeaux enrichis dans 
| les victuailles, le marquis de Fon- 
| tagre, frère d'Abel et ivrogne, les 
| servantes Anaïs, Amanda et Ma- 
| rinette, sont dessinés d'une encre 
| mêlée de vinaigre ou de vitriol, 
Les autres sont moins tourmen- 
tés, mais tendent à montrer un 
| monde conventionnel et sot, édi- 
| fié en marge de la réalité, qui sur- 
| vécut en France à la révolution. 
Tout n'y est qu'usage et tradition 
à respecter au prix de sacrifices 
humains. C'est pourquoi trois fil- 
les sont condamnées à des maria- 
ges de raison, les autres placées 
tant bien que mal, sans qu'elles 
aient un mot à dire sur l'orienta- 
tion de leur vie. Jean Orieux é- 
crit fort bien, raconte et décrit 
avec un allant qui ne se dément 
pas. Son roman n'est pas à thèse, 
mais il souligne, sans en avoir 
l'air, un ensemble de principes et 
d'idées qui, en des temps anciens, 
avaient amené cette douceur de 
vivre que l'on regretta si long- 
temps, basée en partie sur ligno- 
rance ou le mépris des individus. 
L'auteur a le sens de la nature, 
de la campagne, des atmosphères 
paisibles et familiales c'est 
plaisir de l'accompagner à la 
poursuite des scènes et des sites, 
les fixant pour nous en des traits 
minutieux. Son livre est de ceux 
dont il reste une durable impres- 
| sion. Qui le lit ne le regrette point, 


L'ILLETTRE 


et 


rent dans le naufrage d'un joli! 


(1) Cercle du Livre de France, 
Montréal. 


Les dons 
pour la Corée 


Des équipes de propagandistes 
parcourent la Roumanie pour re- 
cueillir des dons pour la Corée 
(surtout des vêtements). A la de- 
mande des organisations commu- 
nistes féminines (L'Union des 
Femmes Démocrates Roumaines) 
un certain nombre de citoyens 
participent au travail “volontaire” 
| d'emballage des effets re- 


ainsi 


| cueillis, Selon leur qualité les vé- | 


ements sont répartis en deux Ca- 
les effets tres 
empaquetés avec du matériel de 
propagande et appels 
aux Coréens. Ces colis sont réel- 
lement envoyés en Corée. Les ef- 
| fets en bon état sont emballés sans 


tégories isages sont 


a 
tres 


ientt 


était de 6 mill:1ns et demi|tence ennuyée. Sa femme meurt | matériel de propagande et expé- | dente, qui sauvegarde 


diés en URS.S. (S.P.C.) 


étrangères de Grande-Bretagne, 
|M. Herbert Morrison, a déciaré | 
ce qui suit, le 3 avril: “Le mo- 
ment psychologique est mainte- 
nant venu pour nous — en fait | 
pour tous les pays intéressés — de 
voir si l’on ne peut mettfe fin aux | 
combats en Corée. Quiconque dit 
le contraire ne parle pas selon | 
l'esprit qui doit véritablement a- 
nimer les Nations unies et les| 
peuples du monde, Nous sommes | 
prêts et désireux, comme nous | 
l'avons toujours été, d'établir des 
relations normales avec le gou-| 


vernement de la Chine populaire. | 
Nous avons toujours été d'avis] 
qu'un pays a le droit de choisir | 
le gouvernement qu'il désire”. 

Cette dernière affirmation ap-| 
pelle cependant des restrictions 
importantes. Il n’est pas question 
de nier à un pays le droit fonda- 
mental de se donner un gouverne- 
ment de son choix, Mais ce 
gouvernement représente un dan- 
ger et pour le pays lui-même et 
pour ses voisins et le monde, il 
va sans dire que le problème en 
est modifié du tout au tout, 


Déclaration de M. Schuman 

En réponse à des questions qui 
lui étaient posées par des journa 
listes, M. Robert Schuman, mi- 
nistre des Affaires étrangères de 
la France, a déclaré à Ottawa, le 
5 avril: “Il est de l'intérêt géné- 
ral que tous ceux qui désirent la 
paix entreprennent sans délai une 
action pacifique en Extrême-O- 


si 


lèle que les troupes alliées avaient 
franchi en Corée, M. Schuman a 
dit: “C'est là une question qui 
nous préoccupe autant que le gou- 
vernement canadien. J'ai lu avec 


M. Pearson (qui avait différé d'o- 
pinion avec le général MacAr- 
thur) à ce sujet. Tout ce que je 
puis dire, c'est que j'ai la convic- 
tion que l'heure est venue où l'on 
ne peut continuer de se taire, où 
l'on ne peut plus rester passif 
devant le problème, 

Les partisans d'un 
pacifique du conflit ont donc ten- 
dance à se rapprocher les uns des 


de vue, Il ne s'agit pas de neutra- 
lisme, ainsi que l'a dit nette- 
ment M. Vincent Auriol. Il s'agit 


est vraiment incapable d'en arri- 
| ver à la paix 
Préparatifs cominunistes 

Ce désir général de pacifier les 
esprits et de cesser les hostilités 
lest plus vif que jamais, depuis 
que l'on a appris que les commu- 
nistes chinois massaient 500,000 
hommes en vue d’une offensive 
générale, Les informations con- 
tradictoires qui circulent au sujet 
de la situation coréenne 
vent pas en masquer la 
| Au retour d'une nouvelle 
des positions alliées, le 
MacArthur a déclaré que le haut- 
commandement communiste avait 
groupé 63 divisions, soit environ 
1500,000 soldats, la plus grande 
force jamais encore 
Corée. De son côté, 
dant militaire de 


gravité. 
visite 


le comman- 


la Corée du 


Nord a dit: “Nous avons la con- 
les 


viction de pouvoir chasser 


 gresseurs”. Si les troupes 


continuent de maitriser la situa- 
|tion, les combats sont donc loin 
| d'être terminés. On a même 

| pression que les hostilités pren- 
dront une ampleur nouvelle à la 


première occasion favorable. C'est 

cela qu’il importe d'éviter au moy- 
|en d'une trêve honorable et pru- 
prir 


les 


| pes et les intérêts en jeu. 


| une école de formation aérienne | 
| près du lac La Biche, dans la cir-| 


| Communes 


|en réponse à une question que 


rient”, Au sujet au 38ème paral- | 


beaucoup d'intérêt le discours de | 


règlement | 


autres et à imposer leurs points | 


bien plutôt de voir si le monde! 


ne doi- | 


général | 


massée en| 


| 
| 


| suite à la solutio 


PAGE TROIS 


la Corée rétablisse 


pays et refoule 


1e a! 


Chine 


mées € s Jusqu'en 
availler en- 


les autres ques- 


nun 
On pourrait t 
n 


tions 


épineuses 
Origines de la guerre 

de 1939 
Pui est ques d'une 
troisie £t ' lale et des 
oyens de l'é n'est pas 
sans intérêt de regard 
ot ge qui vient de pa- 
raitre sur les origines de la guer- 
re de 1939. L'auteur, M. Bernard 
St-Aubin, est journaliste à Mont- 
réal-Matin, Il s'ag une revue 
des principaux évé nts qui 
ont conduit, ave rible fa 
talité, au plus eff able conflit 
de 1 ec: paix de Versailles, 
désunion s vainqueurs, problè- 
me de la Ruhr, plan Dawes, pacte- 
Briand-Kellogg se mondiale, 
conflit i tée des die- 
ie et en Allemagne 
Sthiopienne, révolu 
guerre civile en Espagne, 
Anschluss et Munich. L'auteur ne 
fait évidemment pas de propa 
gande. Il s'efforce au contraire à 
atteindre une louable objectivité. 


L'ouvrage 


est pas considérable: 
Mais 


il contient tous les faits essentiels, 


il compte à peine 120 pages 


facile et de 
lecture agréable. Nos félicitations 
au confrère qui a écrit un volume 
qui peut rendre service à l'occa- 
sion, 


Il est de consultation 


À la Chambre 


des Communes 


(Spécial à ‘’La Liberté et le Patriote'') 


par Denys PARE 


M. Auriol a été l'objet d'un accueil enthousiaste à Ottawa. 


OTTAWA -— Il se peut que le] fondé une nation”, Puis 


gouvernement fédéral établisse 


conscription d'Athabaska. C'est ce | 
qu'a déclaré récemment aux | 
M. Brooke Claxton, 
ministre de la Défense nationale, 
venait de lui poser M. J.-M. Dé- 
chêne, député libéral d'Athabas- 
ka 

“Il y a quelque temps, à la sui- 
te d'une annouce faite à l'assem- 
blée législative de l'Alberta par 
|un membre de cette assemblée, | 
[la rumeur a couru à Edmonton 
| qu'une école de formation aérien- 
{ne serait établie près d'un endroit 
qui se nomme lac La Biche, dans 
|le comté d'Athabaska. Cette ru- 
|meur est-elle fondée?” demande 
| M. Déchêne au ministre de la Dé- 


“Nous avons envisagé un tel 
| projet, de répondre M. Claxton, 
|De fait, nous sommes en pour- 
| parlers avec le gouvernement de 
l'Alberta en vue de déterminer 
si la province pourrait mettre à | 
notre disposition le terrain d’une | 
très grande superficie dont nous | 
| aurions besoin.” 

On ignore où en sont les entre- | 
tiens entre les deux gouverne- | 
ments concernés. Mais il n'y a 
pas de doute que la population | 
du comté d'Athabaska verrait 
d'un bon oeil l'établissement d'u- | 
ne école de formation aérienne à 
cet endroit, Les avantages écono- 
miques dont pourrait bénéficier la 
population de la région à la suite | 
de la formation de cette école 
sont sûrement appréciables. 


| 
| 
| 


| 


Le président Auriol 

La visite du président de la Ré- 
publique française dans la capi- 
tale fédérale demeurera mémora- 
ble à plusieurs points de vue, 
C'était la première fois que 
premier citoyen de France visi- 
| tait le Canada en sa qualité de| 
président de la République fran- | 
çaise, Il a été l'objet d'un accueil 
digne d'un souverain. Le discours 
qu'il a prononcé en français dans 
l'enceinte des Communes où se 
trouvaient réunis tous les repré- 
sentants du peuple a été fort ap- 
| précié 
Après avoir parlé des deux ra- 


le | 


ces qui se sont disputé au début | filets”, et dépe 


, pius loin, 
il ajoutait que ‘nous voulons fai- 
re tout ce qui est possible pour 
éviter une nouvelle guerre” 

La gloire dc fondation 
évoquée tant d'éloquence 
et de profondeur par M. Auriol 
et M. St-Laurent comporte de 
lourdes responsabilités, Ces res- 
ponsabilités, deux hommes 
d'Etat les ont signalées dans leurs 
discours. Tous deux ont évoqué 
les espoirs trompés d'une colla- 
boration internationale au sein 
de l'organisation des Nations 
unies. Tous deux ont proclamé 
la nécessité irrévocable pour les 
nations libres de s'unir dans un 


cette 


avec 


les 


l'effort de défense commune. 


Les monts Auriol 


La visite du président Auriol 
s'est terminée ici à Ottawa par un 
diner d'Etat, au cours duquel le 
premier ministre St-Laurent a 
annoncé qu'une chaîne des mon- 
tagnes Kluane, dans le Nord du 
Canada, a été nommée les monts 
Auriol en l'honneur du président 
de ia République française, 


' 


Les monts Auriol font partie de 


{la chaine Kluane qui s'étend à 


sud du Yukon. Attei- 
gnant une altitude de 7,580 pieds 
au dessus de la mer, ces sommets 
couverts de neige surplombent 
du côté nord la grande route d'Al. 
can et du côté sud, Skagway, le 
port d'entrée du Yukon aux jours 
de la Grance Ruée vers l'or, On 
sait qu'une seule autre personne 


travers le 


| a été ainsi honorée par le Cana- 


da. Une montagne des Rocheuses 
a été renommée mont Eisenhower 
à l’occasion de la première visite 
au Canada du général Dwight D, 


| Eisenhower, en janvier 1946. 


Le premier ministre St-Laurent 
a également offert deux volu- 
mes de Canadiana: le premier, 
“Les voyages de Jacques Cartier”, 


| destiné au président Auriol, et le 


second, “Les Documents relatifs 
à Cartier et Roberval”, destiné à 
M. Robert Schuman, ministre des 
Affaires de France 
M. Président Mme Auriol 
ont reçu aussi de la part du pre- 
mier ministre et de Mme St-Luu- 
rent un tableau au point d'ai- 
guille d'un canadien, Le 
tableau s'intitule ‘La levée des 
int une scène de 


étrangères 


le et 


artiste 


de la colonie l'autorité du terri- | Pêche sur la <ôte de Gaspé qui 


toire canadien, M. Auriol ajoute: 


rappelle fort bien les côtes de 


“La rencontre de nos âmes a fait | Bretagne, 


votre âme. Et cette âme lumineu- 
| se d'idéa] vous guide vers un ma- 
| gnifique avenir, Aussi les deux 
vieux peuples, la France et 
Grande-Bretagne, oubliant leurs 
vieilles rivalités, sont-ils fiers de 
se reconnaître en votre fidélité 
| commune et de se retrouver com- 
me rajeunis et plus fortement 
unis par votre enthousiaste as- 
|cension, dans le même respect de 
| la dignité humaine, dans le mé- 
me amour de la liberté”. 


la 


Le président a souligné le dé- 
de la France de trouver des 


si 


solutions pacifiques aux problé-| 
m€ ineure | 

Dans le discours de bienvenue | 
que prononçait le premier manis- | 
tre Louis St-Laurent, en alter- 
nant du français à l'anglais, il 
létait aussi question de la paix 
| “Nos ancêtres communs, a dit le 
|premier ministre St-Laurent, en 
Icroyant établir une colonie, unt | 


La visite du premier citoyen 
de France au Canada fut mar- 
quée, comme il convient, de faits 
historiques que les Canadiens se 
souviendront longtemps. Pour les 
Canadiens langue française, 
la visite présidentielle était plus 
qu'une cérémonie officielle. elle 
prenait souvent la forme d'une 
réunion familiale, 


ae 


La langue maternelle 


‘’Gardez-vous cependant d'in- 
terpréter Mos paroles comme si 
elles étaient l'indice d'un moindre 
intérêt pour les autres branches de 
vos études plus que Nous 
n'est convaincu que quiconque est 
oppelé à assumer la responsabilité 
d'une fonction, que conque veut 
écrire ou parler, de der par- 
faitement et dans toute sa pureté, 
sans inutilités et sons barbaris- 
mes, sa propre langue maternelle,‘ 
PIE XH, 
à des étudiants de Rome, 
le 30 janvier 1949, 


Nul 


qu 


me 
t pos 


PAGE QUATRE 


A la Basilique 
Solennité de S. Joseph 
Dimanche prochain, 


“ à 


es hommes et jeunes gens 
de toute la parbisse, à 7h S. 
Ex Mgr G. Cabana dira la mes- 
se. ! ra chants et sermon de 
circonstance p 1bbé Mont- 
miny 

Læ Cercle Ouvrier St-Joseph 
recevra tous ses membres avec un 
bon cuner et une causerie très 
e tique, anrés la messe à la Ba- 

à 
Société 
. 

St-Jean-Baptiste 


de St-Boniface 


) 


Le 


t-B 


miface 


a tenu son assemblée 
imanche dernier, à la 


principaux é- 
mme 

1 nouvel exéçu- 
ur Lane à été réélu 
MM. Théobald 
Desrosiers, éius 
Georges 


vice- 


t d'un projet 
la St-Jean-Bap- 
» que ce soit une 
ion pour 


itoba et un véritable en- 


solennité 
le la fête de 5, Joseph: la messe 


a Société St-Jean-Baptiste de 


Hébert 


Hébert, 


in ta toute 
n canadienne-française 


| 


| 


| 
| 
| 


seignement, Messe à la Basilique, ! er ‘4 pe 
procession de chars allégoriques. | SEE "Ps { e 
grand souper canadien, concert Neuf religieuses, membres de la 
et fe de la St-Jean 

Les principaux officiers de la 


St-Jean-Baptiste et les membres 


du Cercle local de l'Association se 
mettront sans tarder à l'étude de 
cette ébauche de programme. 


HAROLD M. BLACK 
Optométriste et Opticien 
Examen de la vue chez 


Mitchell Copp Ltd. 
Tél. 925 108 


Portage et Horgrave 


SERVICE DE RADIO DE 
KEATS 


On vous prête un radio loursqu'on 
répare le vôtre éparations d'aspi- 
aleurs. de polisseurs à parquets et 


l'avcessuires électriques de toutes 
es marques. Travail garanti Mar- 
chands de Radios et de Réfricéra- 
teurs Admira)l 

aus, vue Taché — Tel: 401 852 


S. M. WISEMAN 
Optométriste 
Téléphone 925 947 


. . 
Rub Service Station 
laché et Provencher 
ESSENCE - HUILE - ACCESSOLKES 
high : + REP. ATIO 
Service de 24 heures 


W RYALL Propriétaire 
réL: 


202 961 


ELECTRIC SERVICE 


L. BOISSONNEAULT, prop. 
206, rue Goulet, Norwood 
Entreprise - Posage de fils 
Répération 
Téléphone: 201 694 


MONUMENTS 
FUNERAIRES 


J.-0. BRUNET 


405, rue Bertrand - Tél.: 201 864 
coin rue Youville 

PIERRE BRUNET, gérant 

Résidence: 151, rue LaVérendrye 


Téléphone: 206 288 


Optométriste 
Examen de la vue 


Barnet Lewis 


120, édifice Toronto General Trusts 
Ave Portage et rue Smith 
Winnipeg, Man 


Téléphone 931 897 


Heures de bureau 
ÿ h am à 6h om 


On parle français 


Automobiles 


Accidents Agent 


ASSURANCES et FINANCES sur automobiles et comiens 
Bureau 925 184 — 


Téléptione 


453, Louis Riel (Box 68) 


de la vue | 


PAUL PAQUIN 


du pays. Le nouvel hôpital de 12 


de la région, Dirigé par les religie 
déré comme institution catholiqu 
Senora de Coromoto, patronne du 


Retraites fermées 


AVRIL 


13 au 16 — Jeunes filles fian- 
cées (générale) 

17 au 20 Hommes et jeu- || 
nes gens; retraite organisée ||! 
particulièrement pour ceux qui 
mnt été retenus par les travaux 
d'hiver. 

20 au 23 — Jeunes gens fian- 
cés. 

23 au 26 — Elèves du collè- 
d'Otterburne. 

27 au 30 Elèves du cou- 
vent de St-Adolphe. 


ge 


N.B. — Inscrivez-vous le plus 
tôt possible en écrivant ou té- 
léphonant au: R. P. Directeur, 
680, rue Langevin, St-Boniface, 


Téléphone: 201 422. 


| Invitation aux dames 
de St-Boniface 


Les dames de St-Boniface sont 
cordialement invitées à venir ren- | 
contrer Mme W. T, O'Reegan (née | 
Cécile Gauthier), présidente na- 
tionale des Femmes Libérales du 
Canada, à la résidence de Mme 
Fernand Viau, 137, avenue Clare- 
mont, Norwood, le samedi après- 
midi 15 avril, de 3h. à 7h, 


Fédération des 
femmes canadiennes- 
françaises 


L'assemblée de l'éxécutif pré-| 
cédait l'assemblée mensuelle te- 


nue le 11 avril, à 8 h. 15 du soir, 
dans la salle du “Foyer” de la 
| basilique 


é Fe 
Mme J.-E, DeGagné nous pré- 


senta un film de vues qu'elle ap- 


porta de la Californie l'än der- 
nier Ææs personnes qui ont eu 
| le plaisir de faire ce voyage dans | 
le beau pays des fleurs et des| 
oiseaux ont reconnu plusieurs 
des vues tandis que celles quil 
| n'ont eu cette bonne aubaine se| 


sont dites enchantées. | 

Mme P. Lévesque se fit l'inter- 
prête de l'assemblée pour remer- 
cier Mme DeGagné de nous avoir 
procuré ce plaisir. 

N'oubliez pas, mesdames, la 
visite que nous devons faire à 
l'usine Canada Packers, le jeudi 
19 avril prochain. Amenez des 
amies avec vous. Nous nous ren- 
contrerons à 2 heures, au Carada 
Packers, et à 4 heures tout sera 
fini. L'autobus Marion-Swift vous | 
y conduira. De beaux prix seront 
donnés et un excellent goûter 
sera servi. 


Fernand Viau 


Député à ia Chambre des 
Communes pour la circonscription 
de St-Boniface 


Pour ioutes communications, durant 

les trois prochains mois, s'adresser 

à la Chambre des Communes. 
Ottawa. 


incendies 


général Effets personnels 


Résidence 209 494 
ST-BONIFACE, MAN. 


THE CUSSON LUMBER CO., LTD. 


P., RAIMBAULT, président 


Toutes sortes de matériaux de construction, charbon et bois de 
chouffage, etc., etc. 


Ameublement d'église 
St-Bonitoce, Man. 


Tous genres de 


© Albums de photos 
© Groupes de familles 


© Banquets 
© Evénemen 


489, rue Giroux 


et boiserie fine, etc. 
Téléphone 201 283 


photographies 


ts sportifs 


Gene Gauthier 
photographe 
Téléphone: 202 652 


tal moderne au Venezuela 


| 
| 


C2 


congrégation des “Medical Mission 
Sisters” de Philadelphie sont arrivées à Bella Vista, près de Mara- 
| caïbo, Venezuela, pour prendre charge de l'hôpital le plus moderne | 


Teintes gaies 


_ 8.95 


| Un envoi de ces préci 


d'Ecosse . , . offert à un prix qui vous plaira! 


mode, qui enjoliveront 


vert tartan, rose tendre, cerise, vert mer, et blanc. 


Grandeurs, 36 à 40, 


8 lits fut construit par la Creole | 


Petroeum Corporation pour ses employés et pour le soin des malades 


uses, sur bail, l'hôpital sera consi- 


e et portera le nom de Nuestra : 
(NCWC) 


Venezuela. 


Chevaliers 


Conseil St-Boniface 


La voix du peuple se fait en- 
tendre: 
d'agir sans autorisation. Nous ap- 
pelons le Grand Chevalier à notre 


| défense. Moi, le “castigat ridendo” 


semble néanmoins être le frère 
bien intentionné des chevaliers 
présents aux assemblées. 


Le début d'avril, le printemps, 


et avec cela une renaissance dans 
la nature, nous donnent plus de 
courage, plus d’ambition. Le frère 
Jos. Ch,.. fait de bonnes pro- 
positions; il propose que l'on fas- 
se notre “spring cleaning”, ou 
genre de réforme. À ce sujet on 
n'a pas perdu de temps à l'as- 
semblée du 2 avril car dans peu 
de temps, le comité de recrute- 
ment, ainsi que le comité de par- 
ties de cartes se sont secoués, 
tandis que le comité de publicité 
est passé au balai, Voyons, frè- 
res chevaliers, réveillons-nous! 11 
y a de quoi faire, Alors au tra- 
vail! 

Nous admirons la franchise et 
la patience du frère qui nous fai- 
sait une leçon de grammaire. Nous 
tâcherons dorénavant de faire une 
analyse de nos écrits afin de ne 
pas lui choquer l'oreille. 

Après une enquête excessive- 
ment difficile — et nous savons 
pourquoi — nous apprenons qu'un 
officier du conseil s'est permis 
de faire venir le quotidien le Free 
Press à CKSB à l'occasion d'un 
programme des “Variétés Fran- 
çaises”, ignorant cependant notre 
journal La Liberté et le Patriote. 
Nous savons que ce frère n'a 
pas agi par mauvaise volonté... 
faiblesse de nos jours. Il n'y a 
pas pensé... Excusable? Enfin 
une chose certaine c'est qu'il y 
a une mentalité à corriger. 

Félicitations 


au frère Claude 
D. pour la inerveilleuse enquête 
qu'il a faite dans les archives de 
| la Maison des Retraites; les statis- 
tiques sont frappantes, Cheva- 
liers! ,,, voyons-y donc. 


Nous avions le plaisir d’avoir 
parmi nous trois visiteurs du Con- 
seil Provencher avec leur dévoué 
chapelain. Bienvenue à ces frères. 
La cause qu'ils poursuivent nous 
intéresse, et nous donnerons un 
coup de main. 

Le frère Rhéaume provoque 
l'intérêt de l'assemblée en citant 
quelques paroles de l'Evangile, 
suivi du fre: L. D. Mais moins 
chanceux, toutefois, le frère Jean 
La. ne remonte pas assez loin dans 
sa liste d’autorités. 


Avis au frère Antoine P.; le 


plusieurs nous accusent | 


| 


de Colomb 


| 
| 
| 9h. 30 a.m. à 5 h. 30 


Décès 


MME EVA CHAUVIERE 


L'Alliance Nationale Françai- 
se de Winnipeg et de St-Boniface 
vient de perdre un de ses mem- 
bres les plus estimés en la per- 
sonne de Mme Eva Chauvière, 
décédée le mardi 3 avril courant. 

Coïncidence remarquable: elle 
venait de trépasser exactement 
un an après la mort de sa regret- 
tée mère, Mme Jules Colon. La 
mère et la fille avaient eu la joie, 
plusieurs années durant, de 
vivre au milieu des 4 généra- 
tions de ia famille Colon—Chau- 
vière, 

Née à Paris en 1880, graduée 
de l'Ecole Normale, Mme Chau- 
vière devint bientôt une des a- 
deptes les plus assidues de J'O- 
déon, en suivant des cours de l’art 
dramatique et musical. 

En 1906, les familles Colon- 
Chauvière s'embarquèrent pour 
le Canada. 

Mme Chauvière prit une part 
très active dans les cercles de cul- 
ture intellectuelle: notamment à 
l'Alliance Française dont elle fut 
la première secrétaire et aussi au 
Cercle Molière qu’elle présida 
pendant plusieurs années. On ai- 
mait à l'entendre réciter des poé- 
sies de circonstance, particuliè- 
rement dans les assemblées, et au 
14 juillet, sachant capter l'atten- 
tion par son verbe clair, net, ex- 
pressif et précis. 

Elle occupait ses loisirs à don- 
ner des lecons de français 
Anglais désireux d'apprendre no- 
tre langue. Ses élèves se réunis- 
saient chez elle une fois par se- 
maine sous l'enseigne de la “Pe- 
tite assemblée française”. 
temps à autre elle organisait des 
séances pour l'arbre de Noël au 
profit des petits enfants pauvres 
de l'Union Nationale Française et 
de la Fédération des femmes ca- 
nadiennes-françaises. 

Et puis voilà qu'après une car- 
rière remplie de dévouement et 
de sacrifices, Dieu l’a appelée à 


Lui en la ravissant à l'affection | 


(Mme 
W. 


Simone, 
Liliane (Mme 


de ses enfants, 
E.:T. Etsell) 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


À le BAIE... 
Chandails Luxueux de Laine d'Agneau 


d'agneau par ‘’Glenmac”’ . . . vient d'arriver 
Pullovers à manches courtes, tout à fait à la 


pour le printemps. Jolies couleurs, comprenant 


le Sungleamn, gris, bleu clair, naturel, tan sportif, 


Vêtements de sport, étage de la mode, à la Baie, 


Heures de magasin le samedi 


aux | 


du printemps 


eux pullovers en laine 


vos costumes ou jupes 


e Pullover à manches longues 


Duds 


p.m. 


9.95 


ons Day Campanu. 


INCORPORATED 2% MAY 1870 


Win 


e Cardigan 


T 


|Retraites pour 
les fiancés 


Comme par les années pas- 
sées, la Maison des Retraites a 
mis au programme deux retrai- 
tes spéciales pour les fiancés. 

Cette semaine, c'est celle des 
jeunes filles; la semaine prochai- 
ne, du 20 au 23 avril, ce sera 
| celle des jeunes gens. 
| Il est à souhaiter que plusieurs 
suivent ces exercices spirituels, 
dans le but d'assurer leur con- 
joint des excellentes dispositions 
au'ils apportent dans la vie con- 
jugale. 

Un grand nombre ont suivi les 
cours de préparation au mariage: 
rien n'est plus approprié comme 
conclusion de ces cours, qu’une 
retraite fermée; elle met un fini 
chrétien, une note spirituelle dans 
toutes ces préoccupations maté- 
rielles qui souvent absorbent les 
futurs mariés. 

De plus, elle leur permet de re- 
cevoir des conseils précieux, d'em- 
brasser d'un coup d'oeil général 
tout leur avenir, de mieux sai- 
sir leurs responsabilités: somme 
toute, de mieux assurer leur bon- 
| heur mutuel en mettant dans leur 
vie une vraie charité. 

Cordiale bienvenue à tous les 
jeunes gens: c’est à eux principa- 
lement que s'adresse cette invi- 
tation. 


Au conseil de ville 


L'ermbouchure des égouts 
Les autorités provinciales ont 
|averti la ville de St-Boniface 
qu'on a découvert qu'il existait 
bon nombre d'’embouchures d'é- 
gouts donnant sur la rivière Rou- 


1 


De|ge et dont on ne soupçonnait pas | veaux Frères intéressés et actifs, 


| l'existence. En cas d'inondation 
| ces bouches aggraveraient le dan- 
| ger et on devrait voir à pouvoir 
les fermer. d'avocat de la ville, 
M. Brock, a affirmé qu'on était 
en train de se faire donner les 
pouvoirs nécessaires par la légis- 
lature provinciale afin de pouvoir 
| agir, le cas échéant. 
Manquements divers 
aux règlements 


On s’est plaint que certains los 


rapport final de la partie de car-| Henderson), et Guy, de Beausé- | cataires violaient le règlement qui 


| tes! 


| jour, de son frère Jules Colon et | défend à plus d'une famille d'ha- | 


Chevaliers, avez-vous pensé aux | au regret de ses amis. 


élections de vos officiers pour l’an | 


prochain? ie temps approche... 
cest tout. 


APRES-TOUT, 


De Gaulle iruit aux 
E.-U, prochainement 


PARIS — Un journal parisien 
se fait l'écho d'une inform 


chainement aux Etats-Unis, à la 
fois pour des raisons de santé et 
pour “y avoir d'importantes con- 
versations politiques à la veille 
des élections”. 

Dans les milieux que touchent 
de près le comité directeur du 
R.P.F., on déclare tout ignorer de 
l'éventualité d'un tel déplacement. 


AVi5 DE 
SOUMISSIONS 


On demande des soumissions 
pour la construction d'une bâ- 


tisse qui servira de bureau à 
l'Association d'Education des 
Canadiens Français du Manito- 
ba. Les plans et spécifications 
seront four 


sur demande, 


Les 


soumissions devront être 
remises au Sverétariat de l'As- 
sociation d'Education, 180, a- 
venue Cathédrale, St-Boniface, 


avant le 13 avril 1951 


ation de | 
la radio américaine selon laquel- | 83 ans, domiciliée à 469 
le le général de Gaulle, président | la Morénie, St-Boniface, 
du Rassemblement du Peuple |cédée le 3 avril à l'hôpital de St- 
| français (R.P.F.), se rendrait pro- 


| S'estimant toujours heureuse 
| d'appartenir à l'Eglise 

Coeur de Winnipeg, c'est là qu'ont 
[eu lieu ses funérailles au milieu 
|d'un grand concours de fidèles 
| récitant des prières pour la chère 
| disparue 


| 
| 


MME LOUIS MARIUS 
Mme 


. : 


Léonie Marius, de 
de 


dé- 


ägée 
rue 
est 


| Boniface. Née à Nice, France, 
| Mme Marius vint à Winnipeg en 
| 1890 et elle habitait St-Boniface 
| depuis 1905. Elle tenait avec son 
|mari et ses deux fils, un com- 
merce en gros depuis 1914, Son 
mari, Louis, est décédé en 1928, 

Elle laisse deux fils, Victor, de 


Norwood, et Théophile, de St- 
Boniface, ainsi que 5 petits-en- 
fants. 

Les funérailles eurent lieu à 


9 h. 45, le vendredi 6 avril, à la 


| basilique de St-Boniface et l'inhu- 


mation se fit au cimetière de St- 


Boniface. 
L2 


M. JULES DECRAENE 
M. Jules Decraene, de 342, rue 


| Notre-Dame, St-Boniface, est dé- 


cédé le lundi 


9 avril à sa rési- 
| dence, à l'âge de 77 ans. Le ser- 
vice religieux a eu lieu à 10 h. 


le jeudi 12 avril, dans l’église bel- 
ge du Sacré-Coeur, L'inhumation 
se fit au cimetière belge du Sa- 
cré-Coeur 

M. Decraene est né en Belgi 
et vint au Canada en 1897, Il 


membre du club belge de St Bo 
nmiface 
Il laisse dans uil une fille, 


Mme R. Cambaele, de St-Bonifa- 
ce: trois fils, Georges, de St-Bo- 
niface, Camille, l'Ontario, et 
Jules, ir, de Sarnia, Ont : un fré- 
re, Paul, de Detroit, et cinq pe- 


de 


| tits-enfants 


biter certains locaux, à l’ouest du 
chemin Ste-Marie, On a affirmé 


du Sacré-| qu'un de ces logis qui est censé | 


abriter une seule famille en avait 
abrité cinq. Le conseiller juridi- 
que, M. Brock, devra entrevoir 
les gens concernés. 
Cà et là 

On demandera à la Winnipeg 
Electric de ne plus faire circuler 
les autobus sur le boulevard Dol- 
lard vu que cette rue est très 
étroite. Le comité en charge de- 
mandera à la ville de modifier 
son règlement relativement à la 
| disposition des vidanges des 
| plants industriels. On va aussi de- 
| mander que les réceptacles que 
|l'on a fait poser en arrière des 
| demeures soient de vingt pouces 
| de haut au lieu de dix-huit. 

On a souligné qu'on était à 
faire remplir les baissières le long 
| de la Seine en y versant des char- 
ges de terre là où la rive n'atteint 
pas la moyenne de 26 pieds et 
demi. 


La timidité exagérée est un trait 
fréquent, mais anormal, chez les 
enfants, Il y a, d'habitude, une 
|cause fondamentale, physique ou 
| mentale, qu'il faut découvrir, pour 
guérir cette timidité désastreuse. 


L'AVALANCHE de RIRES 


Sous les auspices de la 
Société St-Jean-Baptiste de Winnipeg 
à l'occasion du 60ème anniversaire de sa fondation 


Direction: Camille Ste-Marie 


Théâtre Dominion — 6 mai 1951 


Admission sur invitation 


Chevaliers 


de Colomb 


Conseil Provencher 


L'arrivée du printemps éveille 
toujours chez notre comité de re- 
crutement des idées d'initiation. 
L'an passé, l'inondation désas- 
treuse de mai avait emporté avec 
elle tous nos plus beaux plans. 
Ne croyant pas devoir subir de 
nouveau cette épreuve, cette an- 
née, notre dévoué président du 
comité de recrutement, le Frère 
Victor Guilbert, nous a fait part 
de ses espérances à l'assemblée 
de lundi dernier. Il entrevoit la 
possibilité de faire une initiation 
majeure pour la fin du mois de 
juin. Mais avant de prendre une 
décision sur ce projet, il a cru 
sage de consulter les officiers de 
nos nombreux sous-conseils. Ces 
Frères seront donc convoqués sous 

eu afin de se réunir à Winnipeg 
e 29 avril prochain. Leur rapport 
des activités de l’année sera sou- 
mis à cette assemblée qui pren- 
dra en même temps une décision 
sur l'opportunité d'une initiation 
et en fixera la date. Br 

11 serait peut-être opportun ici 
de faire la remarque qu'un sous- 
conseil qui n'aurait aucun rapport 
à faire n'aurait certainement pas 
fait son devoir. Se choisir de nou- 
veaux Frères, les initier dans no- 
tre Ordre, c'est parfait!! Encore 
faut-il les garder au bercail. A 
quoi sert de verser de l’eau dans | 
|un tonneau percé? Si, après une | 
initiation mémorable, un Conseil 
ou un sous-conseil ne fait rien ou 
{très peu afin de tenir ces nou- 


{nous croyons que les initier est 
peine perdue, Il faut au moins 
une assemblée par mois, même 
{chez nos sous-conseils, afin de| 
maintenir cet intérêt bien vivant. | 
Autrement, le nouveau Frère se 
demandera avec raison si la cho- 
|se en valait la peine. 

Et que discuter à ces assem- 
blées? Ma foi, les sujets sont in- 
nombrables, La plus petite pa- 
roisse a ses problèmes de tous 
genres qu'une petite assemblée 
de gens intéressés peut attaquer, | 
discuter et souvent résoudre pour | 
l'avantage commun. 

Notre comité de conservation 
| a réalisé depuis sa formation qu'il 
|y a un travail important à faire 
| si nous désirons garder nos mem- 
bres. Un membre conservé nous 
vaudra mieux que vingt nou- 
veaux initiés. Les suspensions | 
nombreuses de ces dernières an- | 
nées nous font réaliser l'impor- 
| tance primordiale de ce sujet. En 
|très grande majorité, ces suspen- 
| sions auraient pu être évitées a- 
| vec un peu de travail et d’activi- 
|té de la part des officiers. Ce su- 
|jet important mérite toute l'at-| 
|tention de l'assemblée prochaine | 
| des sous-conseils. 


Publicité 

L'université neutre de Califor- 
nie a décerné une coupe d'or au 
Conseil Suprême des Chevaliers 
de Colomb comme premier prix 
de publicité, La grande campa- 
gne d'information religieuse, par | 
son langage modéré et son effort 
soutenu, est reconnue comme 
|étant de première classe par les 
experts en publicité. Aussi ob- | 
tient-elle des résultats consolants. | 

Nous avons nous-mêmes au 
Conseil des fervents de la publi- 
cité, Et nous en sommes! Certains 


| 
| 
| 
| 


Rideau: 8 h. 30 précises 


aimeraient lire les glorieux faits 
de Provencher publiés par la 
presse quotidienne de Winnipeg. 
A remarquer que le secrétaire-ar- 
chiviste du Conseil a toujours 
charge du comité de publicité et 
sans doute y verra-t-il à l'avenir. 


Avec ‘“‘Après-Tout”, nous nous 


| tiendrons bien dans l'ombre, nous 


méfiant des difficultés de la lan- 
gue de Shakespeare. 
BISTOURI. 


Pièces de cinq 
cents en acier 
OTTAWA — Le Canada aura 


une nouvelle pièce de cinq cents | 


faite en acier. 


Le premier ministre St-Laurent 
a fait part de cette nouvelle aux 
Communes. Un arrêté ministé- 
riel autorise la frappe d’une nou- 
velle pièce de monnaie d'acier à 
revêtement de chrome d'une va- 
leur de cinq cents, qui sera mise 
en circulation le ler juillet 1951 
4 se substitué aux pièces de nic- 

el, 

La pénurie de nickel est le prin- 
cipal motif de cette substitution. 

En 1942 et en 1943, la pièce de 
cinq cents fut fabriquée en cuivre 
et en zinc. On frappa alors 14,000,- 
000 de pièces de cinq cents faites 
de cet alliage, 
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10.95 


Appelez 3-2-2 


ous les Départements 


Mon Guide au Cinéma 


Once a Thief 


Samson and Dalilah 
Faust and the Devil 
A Song to Remember 
Caged 

Women Without Names 
Holiday Rhythm 
Paper Gallows Eh 
The Mating Season is 
The 13th Letter 
AIl About Æve 
Prehistorie Women LI 
Mrs. O'Mally and Mr, Malone HI 


|A Kiss for Corliss LL 
| 
| 
I=N'offre aucun danger pour le 
public en généra) 
[I=Ne convient qu'aux adultes sé- 


rieusement formés 


I1—A rejeter parce que condamnable 
en partie 


 ——— 


Couture's Radio 
& Appliances 


Radios - Poëles - Réfrigérateurs 
Laveuses 
Nous venduns à termes faciles 
Pour tout service “yant rapport 
aux appareils electriques. 
voyez-nous d'abor 
196. avenue Tache, Norwood 
Téléphone 202 365 
A. Couture - B14 Riel dJ.-N. Roy 
Ventes Service 


TD 


Téléphones 


QJPIN. LUMSR : FUEL Ç° 


SERVICE PROMPT, 


C 


201 105-06 
SUR ET COURTOIS 


M. E. SABOURIN 


Assurances de tous genres 


Voyages 


Chemin de fer — 


Paquebot — Avion 


195, avenue Provencher, St-Bonitace 


Téléphon 


Oeillet 


e 201 351 


Torest 


Bureau d'assurances 


ASSURANCE PERSONNELLE ET ASSURANCE COMMERCIALE 


Téléphone 203 093 


204, édifice Banque du Commerce, Norwnod, Man, 


PERMANENTES 


Spéci 


Souple, protend 
iolies bouctes 
t — 


Tél. 926 090 3: 


GUARAN 


e 


Ccunprenant 
shamooo et ls 


Pour un temps limité seulement 


Permanente à troid 


al! 


b ‘os à l'huile » le crème 


$ 4-75 


Compiete 
La meilleure 
au Cansés 


WAVE 
SHOP 


le 


olis 


TEE 


en 


Éditice Stobart (à coté du Lyceum) 


Winnipeg, Mon., le 13 ovril 1951 


“Les Amours de Blanche Neige” 


au théâtre Paris, le 19 avril 


LA LIBERTE ET LE PATRIQEE 


La Religion dans l'Education 


PAGE CINQ 


Frères Chevaliers 
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en Dieu, avec ceux qui croient 
dans le Fils de Dieu, affirmer no- 
tre foi, non pas en compagnons de 
| voyage mais comme disciples con- 


rent les professeurs qui permi- 
rent qu'on abolisse l'administra- 
tion indépendante des universi- 
tés, pour que les doctrines du na- 


The 
MANITOBA 


amusement, pratiqué par ceux qui 
y trouvent leur plaisir et négli- 
gé par ceux qui le désirent. “Et 
je trouve opportun d'ajouter que 


neuves et d'occasion, adres- 


" pour avoir aidé à faire un succes 
sez-vous à r 


contribuables, | 
de cette partie de cartes. 


se classe premier 


Le cadet Bernard Beaulieu, du 


Un abonné du journal est à 
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rien. Ce prix est décerné annuel- 
lement au cadet de chaque district 
militaire qui se classe le premier 
dans les concours de tir pour l’Im- 
perial Challange et dans la com- 
pétition de la Dominion of Cana- | 
da Rifle Association, En plus d'’a-| 
voir remporté le premier prix de | 
son disrict, le cadet Beaulieu se| grande partie du peuple améri- 
classa le premier de tous les ga-| Cain ignore la religion. Les seules 
gnants de districts du Canada. | exceptions viennent d'une mino- 

gr | rité qui fréquente les écoles pro- 
testantes ou catholiques, ou en- 
core d’un petit nombre qui a eu 
des parents capables de contre- 
carrer l'influence de l'école pu- 
blique. A peu près tout ce que ja 
| plupart des Américains de nos 
| jours possèdent en matière zeli- 
| gieuse, se résume en un certain 
{nombre de préjugés, principale- 
| ment contre les croyances qui ne 
sont pas celles de leur affiliation 


vraie et unique philosophie de | soir pour que nos pensées soient 
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s ; | avenue McDermot, Winnipeg. 
vement de résistance contre je | pour toujours, Ainsi soit-il. ! peg 
De rthe païe la toute-puissan- | 
limité mythe païen de | _ 
Quels furent ag TE A Le | © de la race et de l'Etat. 
chanoine Bell ajoute: “La plus| 


breuvage, et pour préparer des 


moins fréquentes de la Grande 
| desserts variés. 


| Règle et d'invocations humani- 
taires au service des citoyens, 
Connaissances religieuses 


Rembourrage de meubles, Chestertield 
et chaises, fait sur commande. 


Aussi réparations exécutées avec soin. à prix modéré 
Satisfaction assurée chez 


ALPHONSE ROBERT 
Atelier, 271, ave Provencher — Tél.: 201 217 
Résidence — Tél: 208 100 


Seule l'Eglise a résisté 

Dans le “London Tablet”, le 
professeur Einstein exprima le 
désappointement amer de nom- 
breux intellectuels qui avaient 
gardé l'illusion que les universi- 
tés allemandes pouvaient et au- 
raient résisté à la domination bru- | 
tale de la force sur l'esprit. Il lui | 
vint à l’idée, comme une révéla: | 
tion, que la religion était le seul 
rempart contre la tyrannie hu- 
maine. “L'Eglise seulement, écrit- 
il, a contrecarré la campagne de! 
Hitler qui voulait supprimer la | 
vérité. Je n'ai jamais eu d'inté- 


Pour des. Aubaines 
et une Réelle Valeur 


POUR DES TOILETTES DE 
PRINTEMPS ÉLÉGANTES 


Achetez chez MACY"S 


Nouvelles robes de printemps 
Tissus gais, imprimés et unis 


Un droit réclamé par 
les évêques français 


PARIS -— A l'issue de leur as- 
semblée plénière, les cardinaux, 
archevêques et éêques de Fran- 
ce ont publié une déclaration sur 
le problème de l’enseignement li- 
bre, dans laquelle ils demandent 
“d'ouvrir la voie à la nécessaire 


Norwood Electric et Radio 
Accessoires electriques pour la maison 
et institutions religieuses 


Ventes et réparations 


solution d'un problème dont l'ur- 


À -aditionnelle s conceD- L nd j 
gence est angoissante et qui ne | traditionnelle; Sue nn R | rt spécial pour l'église avant, 
peut être résolu que dans une|"77s note. y ST cogne 4 | mais maintenant, je ressens pour 
atmosphère de loyauté et de con-| M0ins sincéres; des notions en-| 


fantines au sujet de la divinité; 
des piatiques de dévotion qui ne 
vont guère plus loin que: “votre 
serviteur va dormir” et ‘que 
Dieu bénisse papa et maman”, 
La moitié peut-être de tous ceux- 
ci, certes pas plus, vont de temps 
à autre dans une église pour s'unir 
aux offices, avec une idée nébu- 
leuse sur sa doctrine et ses exi- 


corde -réciproques”, 

Après avoir réaffirmé que l'E- 
glise ne saurait admettre que la 
nécessité de l'école chrétienne 
soit mise en doute et que le pou- 
voir qu'ont les catholiques d'en- | 
voyer leurs enfants à l'école de | 
) leur choix “trop souvent n'existe 
| pas en fait”, les évêques lancent | 
un appel pour que le problème 


Précieux-Sang 


| Cérémonies religieuses au couvent 


1 tu 
2 En 


B 
L 00 


Dans la semaine de Pâques a- 
vait lieu au couvent une retraite 
annuelle prêchée par le R. P, O. 
Guy, O.M.., à toutes les religieu- 
ses Chanoinesses qui doivent sui- | 
vre des cours d'été. 


ETÉCTHILEE & HAL 

Lucien E e 
Daoust, 

propriétaire-gérant 


Nouveaux manteaux 
en gabardine 


; de l’enseignement libre soit réso- | gences. | & x Lu) à Embeillissez votre mise avec l’une dê nos A la toute dernière mode! 
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ce la Jumice scolaire”. | On allègue parfois l’objection | se présidée par le R. P. O. Guy, unies ou aux nouveaux tissus imprimés. amples. Couleurs, bleu marine, gris et rouge 


au'un enseignement religieux dé- 


| O.M.I. assisté du R. P. R. Chaput, 
fini limite la liberté des hommes. ë 


s F Grandeurs, 
O.M.I. Etaient admises à la pro- 


44, Prix, de 


vin, Toutes les grandeurs, 
Prix spécial, 


“+ 67.95, $14.95 


/ 
Costumes en 


$25.00 


En effet, comme l'enseignement | fession temporaire: Sr Blandine | 
précis de l'arithmétique limite no-|de Marie-Immaculée (Blandine | 
tre liberté de dire que deux et | Chaput). Sr Geneviève du Sacré- 


| Coeur (Hélène Poiron) et Sr Ri-| 
ta de l’Eucharistie (Rita Prescott). | 

La cérémonie de prise d'’habit | 
fut présidée par M. l'abbé S. Gau- | 


deux font cinq, toute vérité con- 
nue limite notre liberté. Car, con- 
naissant la vérité, nous ne som- 


Manteaux courts 


TOUS LES SAMEDIS 


: 
mes pas libres d'embrasser l'e i gabardine Nouveaux et sensation 
reur, Un enseignement religieux | vin, curé de Notre-Dame de Lour- | sisi Manteaux court 
défini, ou si vous préférez l'appe- | des, assisté du R. P. A. Lemoine, Elégants et chics PSS RTE 

d h 4 . ler un “dogmatisme religieux”, |Ont revêtu le Saint Habit: Mile | en vogue, dos AVEC dem: 

e . Le | . P. m. raint mais aussi nous li- | Eveline Bosc (en religion Sr An- Custumes en gabardine ceinture et à plis ainsi 
bère. C | nous empêche de fai- geline de l’Assomption), Mlle St- et aussi en tissu “Pic-and- que genre ample. Cou- 
re des erreure. Et ce sont.les ef- Jean, de la province de Québec pt y Ft pe ' fs à 
re s erreurs, Et ce s s €r- | (Sr Monique des Cinq Plaies) Pic”. Toutes les nouvelles leurs: bleu marine, gris, 
reurs, les bévues intellectuelles La Rév. Sr Mélanie du S.-C. de | teintes du rintemps. rouge vin, vert, bleu pou- 


des hommes et non leur adhésion Prix 


Marie célébra ses noces d'or le] Grandeurs, 14 à 20. Prix dre et “off white” 


à la vérité, qui empiètent sur | à; dà ! 2 
nos libertés et les détruisent. Le | prune , eus Le % D ER | de $25 00 de 51 8 95 
abs Dia Mouse 3 +. | Scheffer, provincial des ats, vente . vente . 
docteur HKobert Maÿynaïr “:-|officia à la messe. Toutes ces | P dns. 
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chins, de Chicago, a fait ressortir | cérémonie eurent lieu dans l'inti- | 
ce point très clairement dans s0n | mité en raison de l'exiguité de la! 
| livre “Education et Liberté”. chapelle, Seuls les parents y é- 
Le matérialisme taient admis. 


Les Sports au Cercle Ouvrier 


Si la civilisation et la démo-| ne eue de) Robes longues pour Nouvelles Robes longues 
rs ) ; = Joici le résultat de la partie de 2 0 HA 
cratie de l'Ouest sont aujour- | Voici le résultat de la parti filles d'honneur blouses de mariées 


| d'hui devant un si grand danger, 
n'est-ce pas à cause du matéria- 


Prix des cinq mains: Milles A. 


et graduation Nous avons le plus beau choix 


lisme—j'entends, un matérialis- | Romas. NE PR a Une splendide var de de robes longues de mariées 

ui x Fes me capitaliste au même titre ER JAM, F, Beaudry, À Le- Robes longues en magnifique blouses unies, ou garnies de dans Winnipeg. En magnifique 
| qu'un matérialisme communiste, DE de aie nel M Pi: taffetas, nylon et tulle. Cou- dentelles recherchées, Cou- satin . nylon « Yheer. 
| car le matérialisme communiste! pi, entrée: Mme T. Mar- leurs: rose, bleu, mauve, vert leurs: blanches, jaunes, ro- Nous ne chargeons rien pour 
est simplement la conséquence lo- | an. Nile, jaune. Un merveilleux ses, bleues, etc, Prix, faire modifications 


gique du matérialisme capitaliste Prix de pool: Mile A. Romas et 
|—n'est-ce pas, dis-je, parce que | Mme A. Campeau. 
le matérialisme nie les vérités] Tirage: Mmes E. Atkinson, A. 
| théologiques et morales qui veu- | Bourgeois, V. Fontaine, F. Charet- 
: lent que nos droits nous viennent | te, W, Brown, N. Romas, E. Le- 
de Dieu et qui sont par conséquent | doux, P. Lavoie, J, Landry, J.! 
inaliénables? Où la religion est la | Herba: Mlles T. Bouchard, D. 
| plus niée, c'est là que l’homme | Lemoine, L. Marchant, B. Perth, 
sera éventuellement le plus ty-|G. Senez, MM. KR. Moison, A. 
rannisé de vd A. Gobeil, À. Demeule, 
: QUX 
ta Puma en- Donatrices: Milles C. Martin, A 
jets PT Bouchard, M. Daigneault, E, Mar- 


assortiment de 
modéles, Prix, 


519.95 


51 98 et 52.98 é 51 8.95 en montant 


Une présentation du 


CERCLE OUVRIER ST-JOSEPH 
à CKSB 


Nous faisons toutes les modifications GRATUITEMENT 
et accordons un service rapide et courtois! 


core TN de e à m dén pop: Dont À Ion D Tee » 
pr ” nu a pr ve que 7 et A. Poitras, G. Ruel, A. Picard 

Une QAR PE le la VE Ct LE, Picard. M. Robitaille. C. Desau 

L'OFTQUr, le bien et le mal, 1€ JU®- |{els, A. Desautels, B. Laurin, M 

te et l'intuste, et que la verile, 1a 


Thomas. 

Cette partie organisée par un 
| groupe de demoiselles fut un suc- 
4 |cès. Merci aux organisatrices et 
Sommes-nous pre- | donatrices. ; 


| bonté et le droit sont des idéaux | 
objecifs et non subjectifs, même 
s'ils ne peuvent être contrôlés par 
l'expérience, 


546, rue Main Winnipeg, Man. 


PAGE SIX 


AVIS AUX CORRESPONDANTS 


Nous prions nos correspondonts 
de bien vouloir prendre note du 
chongement de ‘or! posts! pour 
les envois sous enveloppe non ca 
chetées, Le nouveou toux es de 
2 sous ou lieu d'un sou. Veuillez 
donc ojouter un timbre d'un sc 


] 


lorsque vous nous faites porverur 
vos correspondonces pour le jour 
noi dors les enveloppes qui portent 
déj l'oftronchissement d'un sou 


de notre compteur 


. 


Sainte-Amélie 


Va-et-vient 


Mme Lionel Morin (née Irène 
Callewaert) et ses deux petites 
filles sont en visite chez | 
parents. M. et Mme Jule 
waert Elles résident à 
Bay. Ont 

M. Raymond Landry est 
nu chez ta mere apre 


passé l'hiver à Hudson, Ont 


Miles Lorette 


Mar 
celle Labelle sont parties derrié 
rement pour Winnipeg où elles 
travailleront 


Landry et 


M. et Mme Israël Pelletier 
Ste-Amélie, ainsi que leurs deux 
soeurs, Mmes Sylva McCarthy et 
Yvonne Lussier, de Ste-Rose, et 
leur neveu, M. Daniel Lussie: 
de St-Bonilace, sont partis 
ter leurs frère et oncle à Onta 
rio, Californie. Ils doivent y de 
meurer pendant trois semaine 

Mlle Bertha Langlois, de Vir- 


den, était en visite au presbytère 
éerniérérnent 


de 


vie 


Nous vendons et rechiargeons 
tous genres d'extincteurs 
chimiques 


Agences ‘RENO' Agencies 


1373, ave Portage -— Tél 36 003 


Dr M. R. Shuckett 
Dentiste 
656, rue Salter - Winnipeg 
Tél.: 594 400 


mieère 


Saint-Claude 


Baptèmes 


Le 8 avril: Donald-Camille-Jo- 
seph. né au ‘“Nursing Home” de 
St-Claude le ler avril, fils de M 


à 


let Mme Matthieu Gagné. Parrain 


| 


| veau propriétaire de l'hôtel Com- | ? 


A Travers les Centres Francais du Manitoba 


Des correspondants spéciaux de ‘’La Liberté et le Patriote" 


de, et un grand nombre de ne- 
veux et de nièces. 


Remerciements 


La famille Vandel désire remer- | 
cier sincèrement toutes les per- | 


sonnes — parents et amis — qui 
lui ont témoigné de la sympa- 


thie soit par offrandes de messes, | 


ou bouquets spirituels et fleurs, 
it par assistsnce aux funérailles 


M. Léon Vandel. 


Cà et là 
M. Jean-Marie Dacquay a été 
nommé syndic de la paroisse en 
remplacemeni de M. François 
Chapellaz 
M. Lucien Bernard est le nou- 


de 


mercia! 

Il est un fait très 
et dont nous devons être très fiers 
à St-Claude au sujet des enfants 
aui font partie de la Croisade Eu- 
charistique. Parmi les miiliers de 


croisés qui ont écrit une lettre à | 


Notre St-Père le Pape, celle de 
Mile Lucette Dondo, âgée de 11 
ans, fut choisie par le Délégué A- 
postolique du Canada. S. Exc. Mgr 


| Idebrando Antoniutti, pour être 


et marraine, M. et Mme Camille 
Beaulieu. de Havywood 
Le 8 avril: Thérèse-Marie-lsa- 
belle, née au “Nursing Home” de 
St-Claude le 4 avril, fille de M 
et Mme Charles Oliviero. Par- 
rain et marraine, M. Napoléon 
Dion et Mme Joseph Oliviero, 
Mariage 
1 av M. l'abbé 
vicaire, Denissait 
Mile Rose Poirier, 
t Mme Armand Poi- 
aude, avec M. Roger 
de M. et Mme Louis- 
ssi de St-Claude 
Lacroix, frère du 
it comme garçon! 
Mlle Florence Ber- 
geron, cousine de la mariée, était 
fille d'honneur 
n 
Après le mariage il y eut ré- 
ception chez M. et Mme Louis-P 
Lacroix. Les nouveaux mariés 


Partirent pour un voyage de no- 
ces et à leur retour résideront 
en Ontario où Roger est emplové 


envoyée au Pape. La leitre de 
Mlle «L, Dondo sera reproduite 
dans la prochaine page des jeunes. 
ainsi que la réponse de l'Assistant 
Directeur National de la Croisade 
Eucharistique avisant Mlle Lucet- 
te du grand honneur qui lui é- 
choit 

Nos félicitations sincères à Mlle 


| Dondo 


par le chemin de fer Canädien 
National. 
Deces 

Le mercredi 4 avril mourait, À 
l'hôpital Deer Lodge de Wirni- 
peg, M. Léon Vandel, âgé de 73 
ans, La dépouille mortelle fut 
transportée à St-Claude le ven- 
dredi 6 avril, Le service fut chan- 
té à 10 h., le samedi 7 avril, par 
M. l'abbé J.-M. Gagné. L'inhu- 
mation se fit dans le cimetière 
de St-Claude 

Les porteurs étaient MM. Al- 


fred Bernard, Antoine Chatel. Jo- 


|seph Guigueno, Philippe de Roc- 


|quigny, Joseph et Jacques Le- 
|Roux, tous vétérans de la pre- 
guerre 


Né à Bois d'Amont, Jura, Fran- 


ce, M. Vandel était venu s'établir 


à St-Claude (en 1893) où il résida | 
| jusqu'en 1947 alors quil déména- 


gea à Winnipeg. M. Vandel {aisait 
partie de la Branche des Réser- 
vistes Français de la Légion Ca- 
nadienne ainsi que de l'Union Na- 


tionale Française. Il a servi dans 
1 


| l'armée française durant la guer- 


re de 1914-1918 et a fait 
les campagnes, 
de Verdun. 


toutes 
Y compris celle 


Le défunt laisse dans le deuil 
une soeur, Mme Eglantine Magne, 


| 


| d'entrée: 


Partie de cartes 

Le dimanche 8 avril, le comité 
du “Nursing Home” a tenu une 
partie de cartes et fut encouragé 
Dar une assez bonne assistance. 
Les recettes brutes furent de 
$183.50, 

Les différents prix offerts fu- 
rent fasnés comme suit: prix 
Li 
prix de cartes pour les dames: ler, 


Mlle Berthe Debreuil, 2ème, Mlle | 


Thérèse Dacauay, prix de consola- 
tion, Mme Arsène Arbez: pour les 
messieurs ler, M. Benoît Gagné, 
2ème, M. Nicholas Legras, conso- 


| lation, M. Gustave Philippe, Les 
| deux petites robes de bébé ont été | 


gagnées par MM. Antoine Gobin 
et James Desaulniers. Le prix de 
$10.00 a été gagné par M. Edouard 
Jobin. celui de $5.00 par M. Vic- 
tor Deshayes et celui 
par M. Raymond Guigueno. 

Les organisateurs de cette soi- 
rée désirent remercier sincère- 


ment toutes les personnes qui ont | 


contribué à faire un succès de cet- 
te soirée soit en y assistant, soit 


en aidant à sen organisation ou | 


soit en donnant différents prix. 
La prochaine partie de cartes 
sera organisée par la “Jeunesse 


intéressant | 


Gustave Philippe: | 


de 52.50, | 


“Margot” 


La Troupe St-Boniface joue- 
ra “Margot”, drame en 3 actes 
par le K. P. Tremblaÿ, OMI 


Deux heures et demie d'in- 
térêt passionnant! 


Dimanche prochain, le 15 avril, 
à2h. 


Salle paroissiale de 
ST-ADOLPHE, MAN. 


À l'honneur 


er ae 
D a 


|È 
(f 
| 


| 


| 


| 
l 


Mlle Pauline Wright (ci-des- 
sus), étudiante de seconde année 
à l'Académie St. Mary, de Nou- 
velle-Orléans, est photographiée 


tenant le trophée | é 
cerné pour s'être classée premiè- 
re dans le concours oratoire orga- 


lie Students’ Mission Crusade”. 


Saint-Laurent 


Les Gais Laurentiens 
| Le dimanche 25 mars aprés- 
|midi, pour la première fois, les 
jeunes se réunissaient à la salle 
paroissiale, afin d'essayer les pa- 


ui lui fut dé- | 


nisé sous les auspices de la “New | 
Orleans Conference of the Catho- | 


(NCWC) | 


{de Winnipeg, une belle-soeur, | Agricole Catholique” de St-Clau- |tins à roulettes. Un bon nombre 
Optométristes Mme Thérèse Vandel, de St-Clau- | de et aura lieu le dimanche 22 | étaient présents, ainsi que, les! 
et PAS FERA avril. I y aura un long program-|RR, PP. Curé et Brossard. Tous 
Opticiens Fa æ —— |me après le jeu de cartes. Vous | passèrent une après-midi très 
| serez assurés d'une bonne soirée. | agrèable. Ces réunions se er 
0 "| eue IS Mode Dire 
| Assurances de tous genres K ét lénv ” ; s 

fhalficer Téléphone Vie feu. automobile hospitalisation N.-D. de Lour eS | vous êtes ge < Pe 
«fret r” | , na Baptème Baptisée le 18 mars: Thérèse- 
mINNT KG res Tél. no 45 Sophie-Auréa, née le 5 mars, fille | 


| N.-D. de Lourdes, Man. 


Pharmacie Paquin 


A.-E. PAQUIN, propriétaire 


Produits pharmaceutiques 
Ordonnances de médecin remplies avec soin 
Cortes de souhaits françaises pour toute occasion 


Tél, 203 863 


157, avenue Provencher, St-Bonitace 


HÔTEL PARK 


Vis-à- vis l'hôpital de St-Bonitace Téléphone 202 034 


Jolies chambres propres dans un hôtel construit récemment 
Prix raisonnables: au jour, À la semaine, au mois 
Nous accommodons les gens de la Campagne, en visite à l'hôpital. 
M. GILLIS, prop, 


LE SAMEDI 


| 


Roland-Noël-Joachim-Jo se ph, 
fils d'Emmanuel Roch et de Blan- 
che Mary, né le 26 mars. Parrain 
et marraine, M. et Mme Joachim 


Dupasquier. 


Tableau d'honneur pour le mois 
de mars à l’école St-Hyacinthe 


Grade 10: Lorraine Cormier, 

Grade 9: Isabel Lapointee. 

Grade 8: Marcelle Cormier, 
Albert Joye. 


Grade 6: Doris Normandin, Gil- | 


bert Comeau, Gertrude Schau- 
broeck, Roger Alary. 

Grade 5: Aline Lapointe, Lor- 
raine Savoie, 

Grade 4: Raymonde Cormier, 

Grade 3: Hélène Lapointe, I- 
rène Cormier. 

Grade 2: Jacques Comeau, Ro- 
se-Marie Lavoie 

Grade 1: Benoit Comeau, Jean- 
Yves Rochon. 


de 11h. à midi -- Ecoutez 


Allé Manitoba | 


TRS 


Avec les hommages 
des commerçants de St-Laurent 


Lundar- Bakery, Lundor, Man. 


| 


Napoléon Dumont, marchand général 


Georges Gratton Limitée 
Henri Combot, garagiste 


à C 


KSB | 


de M. et Mme Simon Chartrand 
(Alma Guiboche). Parrain et 
marraine, M: et Mme Albert Bou- 


Va-et-vient < 

Mlles Jacqueline et Norma Té- 
treault, de St-Boniface, sont ve- 
nues rendre visite à leur grand- 
| père malade, M. Yves Abgrall 
Elles visitèrent également 
| tante, Mme Louis Abgrall, 
M. et Mme Francois Combot, 
| d'Aubigny, Man. rendaient visi- 
{te à leurs parents, M. et Mme 
| Léon Lésst. 

Durant les vacances de Pâques, 
Mlle Jeanne Connelly allait vi- 
siter des amies, à Adam Forester, 
| Mme J.-E. Verrier est allée, 
ges Compain, de Tuxedo, 
| Mlle Kay Dignard, de Pine Falls, 
| Man. La cérémonie eut lieu à l'é- 
| glise du Sacré-Coeur, le samedi 
7 avril. 


| pagnée à l'orgue par Mme G.-M. 
| LaFlèche. du Sacré-Coeur. 

| Mme J.-E. Verrier visitait ré- 
cemment M. et Mme Louis Des- 
lauriers, de Headingly, accom- 
pagnée de Miles M.-A. Lamy et 
Maria Deslauriers, de St-Boniface 


Treherne 
Décès 

M. Charles Toutant, âgé de 90 
ans, résidant à Treherne, Man. 
est décédé le dimanche ler avril 
à sa résidence. Né à Champlain, 
PQ. le 11 octobre 1860, à l'age de 
6 ans il vint avec sa famille s'é- 
tablir à Lafontaine, Ont. où il 
demeura pendant 11 ans. Puis il 
passa au Manitoba où il s'établit 
sur une terre. Il retourna à La- 
fontaine où il épousa Mlle Anna 
Robitaille et revint au Manitoba 
pour y demeurer. Il passa les der- 
niers 15 ans de sa vie à Treherne 

M. Toutant laisse dans le deuil 


sa femme, 5 fils: Albert, de Tre-!| 


herne, Emilien, de Grosse Isle, 
Parseval, de Flin Flon, René, de 
Glenora, Paul, de Dunrea: 6 fil- 


les: Léda (Mme Hervé Lussier), | 


de Norwood, Irma (Mme Clemens 
Clemenson). de Wawanesa, Pau- 
la (Mme Georges Lemay), de 
Treherne, Fabiola (Mme Matt 
Krall}, d'Ariss, Ont., Nina et Ella, 
à la maison; aussi M petits-en- 
fants et 1 arrière-petit-fils. 

Le service fut chanté à Notre- 
Dame de Lourdes par M. l'abbé 
L. Bédard, curé de Treherne 

L'inhumation se fit au cimetière 
de Lourdes. 

Rémerciements 

La famille Toutant tient à re- 
mercier les nombreuses person- 
nes qui ont offert leurs sympa- 
thies ou leurs prières pour le re- 
pos de l'âme du défunt. Aussi sin- 
cères remerciements à M. l'abbé 
Bédard, de Treherne, à M. l'abbé 
Turcot, de Holland, qui assistait 
au service, à M. l'abbé S. Gauvin. 
de Notre-Dame de Lourdes, pour 
les bonnes paroles qu'il adressa: 
aussi à Mme Gaston Hutlet, de 
Treherne, et à M. Jean Barten, 


dreau, oncle et tante de l'enfant. | 


leur | 


| 
Mme Verrier fut soliste, accom- | 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


l 
| taire de la rivière Rouge auront lieu 


Unité Sanitaire de la riviè 


Les cliniques pour entonts conduites par le personnel de l'Unité Seni. | 


mentionnés, oux dates et heures indiquées : 


DATE ENDROIT 
Mardi 17 avril --Lorette 
Mercredi 18 avril-_Steinbach 

(sud de la rue 


principale) 
Jeudi 19 avril _—Ste-Anne 
Jeudi 19 avril —Niverville 


Vendredi 20 avril. St-Pierre 


Ste-Elisabeth 


Tout comme ailleurs nos clas-! 


ses ont ouvert leurs portes le 
lundi 2 avril après les conventions 
de nos instituteurs. Les élèves 
étaient empressés de déposer à la 
Caisse Scolaire les économies 
qu'ils avaient réalisées durant les 
vacances de Pâques. Celui qui dé- 


posera le plus de janvier à juin | 
une part | 


recevra comme prix 
complète à la Caisse Populaire. 
Qui- sera le chanceux? 


Notre salle est à peu près fi- 
nie à l'intérieur. Les paroissiens 
se sont donné le mot et ont fait 
{preuve d'un bel esprit de coopé- 
Iretion. M. le Curé avait deman- 
dé en tout 8 heures de travail par 
famille fait en deux fois sur l’es- 
pace d'un mois. 30 familles ont 


répondu à l'appel, 10 ont été em- | 


|péthéegde se rendre soit par la 
maladie, soit parce qu'il y avait 
Itrop d'ouvrage à la maison ou 
pour une raison semblable. Nous 
{n'avions pas demandé aux dix 
familles qui vont ailleurs de ve- 
Inir aider .., sans cela elles se- 
(raient bien venues comme les au- 
tres. Comme nous pouvons le 
voir par ce compte rendu, la pa- 
roisse de Ste-Elisabeth ne compte 
que 50 familles ... et sur cela 10 
{familles vont continuellement ail. 
{leurs et font profiter les paroisses 
| voisines de leur zèle, Nous avions 
laussi un bazar en marche. 


| Voici les noms de ceux qui ont 

contribué à date: Noël Alarie, 
Armand Avotte, Albert Bérard, 
Armand Charbonneau, Amédée 
Collette, Adrien, Arthur, Aurèle 
Exavéri, Georges, Raoul et Vic- 
|tor Desaulniers, Léandre, 
mond et Rosaire Dupuis, Antonio 
Gagnon, Antonin, J.-Etienne et 
[Roland Lussier, Roméo Marion, 
| Valérie Paradis, Alfred Rivard et 
| Thérèse Sicotte. 


Merci à ces généreux dona- 
Iteurs. À quand les autres? Nous 
le verrons dans la prochaine chro- 
nique. ; 


. 
Elie 
Tableau d'honneur pour 


le mois de mars 
Français 


Grade X: Gisèle Houde, Ver- 
nette Aquin. 

Grade IX: Jeannine Girard, An- 
|ne-Marie LeSann. 
Grade VIII: Angèla Girard, Cé- 
{cile Bouchard. 


| Grade VII: Thérèse Girard, 
| Pauline Houde. 
| _ Grade VI: Armand LeSann, 


|Fleurette Houde. 
Grade V: Yvette Girard, Moni- 
|que Houde. 

Grade IV: Gilbert Girard, Jo- 
séphine LeSann. 

Grade III: Estelle Girard, Mar- 
celle Lachance. 

Grade Il: René Ménard et An- 
|dré Girard, ex aequo, Patricia 
Désilets. 
Grade 1: Norbert Beaudry, Al- 
{fred Houde et Patricia Dufresne, 


[ex aequo, Denis Legault, 
Catéchisme 
Grade XI: Maurice Chabot. 


Mabel Swenson 

Grade X: Gisèle Houde, 
nette Aquin. 

Grade IX: Simone Bernardin. 

Grade VIII: Cécile Bouchard. 
Arlette Alarie, 

Grade VII: Laurence Bélisle, 
! Solange Bouchard, 
| Grade VI: Marguerite 
|chard, Yvette Bernardin. 


Bou- 


que Houde. 
Grade IV: Sylvia Désilets, Gil- 


assister au mariage de M. Geor- | bert Girard. 
avec | 


Grade III: Estelle Girard, Mar- 
Fes Lachance. 

| Grade Il: André Girard, 
Grade 1: Margot Lane, 


Naissance 


Le 25 mars: Gilles-Paul-Joseph- 
Albé, fils de M. et Mme Joseph 
| Legault. Parrain et marraine, M. 
et Mme Albé Legault. 


Va-et-vient 


M. et Mme Thomas Dufour, ac- 
compagnés de leur fils, Adélard, 
sont de retour après avoir passé 
l'hiver en Floride. . 

M. Charles Paiment est aussi 
de retour de la Floride, 

Nous sommes heureux de revoir 
parmi nous Mme Robert Trot- 
tier qui a dû passer un séjour à 
l'hôpital. 


Ste-Rose du Lac 


Mme Philomène Pinette fait un 
stage à l'hôpital à la suite d'une 
rechute de grippe, qui menaçait 


| de s'aggraver en pneumonie, Nous 


| de Cardinal, pour services rendus. | 


lui souhaitons un prompt réta- 
blissement. ainsi qu'à M. Alexan- 
dre Hamelin, aussi à l'hôpital. 

Le dimanche 8 avril, le R. P. 
Gérard Pinette, OM.I. de pas- 
sage dans la paroisse en raison 
de la maladie de sa mère, chanta 
la grand-messe, 

A l'exhibition annuelle de 
Brandon. le boeuf Aberdeen An- 
gus exhibé par le Dr Lionel Gen- 
dreau remporta le 2ème prix. Fé- 
licitations à M. Gendreau. 


Assurez-vous 


de germination et des 


SERVICE GRATUIT — 


Ray- | jslques jours pour aller assis- | 


Ver-| M 


Grade V: Yvette Girard, Moni- | 


que vous 
avez de la 


Faites subir à votre grain des épreuves 


pour vous assurer de lc pureté de votré grain. 


WESTERN GRAIN COMPANY 


re Rouge 
oux endroits survonts, dons les locoux 
LIEU HEURE 
Local de l'Unité 10 h. à midi 
Local de l'Unité 1h 3%0à 4 h. 
Local de l'Unité 10 h. à midi 
Ecole 2h à 3h. 30 
Local de l'Unité 1 h. 30 à 4 h. 


| Dunrea 


Semaine sainte et Pâques 


Les offices de la Semaine sain- 
te ont été suivis avec piété par 
les fidèles, et M. le curé, bien 
que seul pour faire le ministère 
ces jours-là, se dépensa sans 
compter pour rendre les offices 
aussi intéressants que possible 

Le jour de Pâques. il y eut de 
nombreuses communions et la pe- 
tite chorale fit entendre une belle 
messe en parties qui contribua 
à donner à la grande fête de Jé- 
sus ressuscité un cachet vraiment 
religieux et solennel. 

Va-et-vient 

Nos collégiens et jeunes étu- 
diantes, ainsi que Miles Thérèse 
et Lucie Lavoie, institutrices à 
Winnipeg, M. le docteur Clément 
Lavoie, de l'hôpital de St-Boni- 
| face, étaient dans leurs familles 
respectives pour Pâques. 

M. et Mme Philippe Boulet a- 
| vaient le plaisir de recevoir la 
| visite de leurs fille et gendre, 
| M. et Mme Jos. Piché, avec leur 
gros poupon, Guy. de Fannystelle. 
: Leurs jeunes filles, Francoise, du 
| couvent de St-Charles, et Jacque- 


| line, qui demeure depuis quelque | 


Jules 
étaient 


| temps chèz son oncle, M. 
| Deschênes, de Letellier, 


| aussi de passage dans leur fanulle. | 
| M. et Mme Antoine Boulet a-! 


vaient le bonheur de revoir leur 
fils, Laurent, de Winnipeg. 

Mlle Thérèse Desrosiers, 
{cienne institutrice à l'école St- 
| Félix, était de passage chez ses 
[nombreux amis, pour quelques 


an- 


| où elle enseigne cette année. 


M. le curé s'absenta pendant 


[ter au service funèbre d'un ar- 


|cien ami, M. William Raymond, 
let aussi pour représenter la pa- 
|roisse à l'assemblée générale de 
| Radio-St-Boniface. M. Arthur Pa- 
| radis s'y rendit aussi comme dé- 
légué. 

Se rendaient à St-Boniface pour 
| le mariage“de M. Napoléon Bou- 
| let avec Mlle Madeleine Chate- 

lain, qui avait lieu à la basilique, 
| le samedi 31 mars, le père du ma- 
irié, M. H.-N. 


Boulet, ses frères 
et belles-soeurs, MM. et Mmes 
| Joseph et Albert Boulet, ainsi 
{que Mlles Anne-Marie et Antoi- 
{nette Boulet 

| Les Rév. Srs Oblates, institutri- 
ces à l'école du village, ainsi que 
{Mille Laurette Alarie, de l'école 
St-Félix, se sont rendues aux 
conventions de Winnipeg et St- 
Boniface. 

Mme Joseph Gagnon, qui nous 
a quittés l'automne dernier pour 
| aller demeurer à St-Boniface, é- 
tait de passage parmi nous ces 
jours derniers; ses amis sont 
toujours heureux de la revoir et 
de causer avec elle, 

M. et Mme Wilfrid Fortier sont 
partis en voyage en Colombie 
Britannique pour assister au ma- 
riage de leur fils, Armand. 

Nos malades 

Mme Antonin Bérard a dû être 
de nouveau transportée à l’hôpi- 
{tal de St-Boniface où, pendant 
plusieurs jours, elle fut dans un 
état alarmant. Nous apprenons a- 
vec plaisir qu'elle se remet gra- 
duellement. 
Le jeune Paul Paradis, fils de 

et Mme Alfred Paradis, est 
| présentement à l'hôpital de Kil- 
larney. 


St-Pierre-Jolys 
Guenilles—argent 


Le “White Cross Guild” de 
| Winnipeg vous offre une occa- 
| sion toute spéciale d'échanger vos 
guenilles contre de l'argent qui 
profitera à notre hôpital. 

Cette campagne s'effectue à St- 
| Pierre, St-Malo, Dufrost, Otter- 
burne Centre et Otterburne Ouest, 
| sous les auspices des auxiliaires 
| de notre hôpital dans chaque dis- 
| trict, 
| En faisant votre ménage de 
| printemps, débarrassez vos armoi- 
|res et greniers de tout ce dont 
| vous pouvez disposer: tels que 
|matelas de coton, chapeaux de 
| feutre, bas, tapis, lainage et co- 

tonnade, N'apportez que des gue- 

nilles sèches et propres, sans au- 

cune trace d'huile ou de graisse 

| (dans des sacs), 

| dames, dépendra de l'appui que 

chacune d'entre vous voudra lui 

| donner! 

Dates: les 25, 26 et 27 avril. 

Lieu: la patinoire de St-Pierre 
LL 


Mile Agnès O'Keëfe, infirmiè- 
re en chef de l'hôpital, nous a 
quittés pour prendre un poste 
plus avantageux à Bottineau, 
D.-N. C'est avec regret que nous 
l'avons vu partir mais nous avons 
le plaisir de souhaiter la bienve- 
| nue à sa remplaçante, Mlle Du- 
bois. Cette dernière faisait partie 
du personnel de l'hôpital lors de 
son ouverture, en février 1950 

Le 2 avril dernier avait lieu, 
à la résidence de Mme Gycé, l'as- 
semblée mensuelle de l'exécutif 
de l'Auxiliaire de l'hôpital. La 
nouvelle infirmière en chef, Mlle 
Dubois. était présente. 

Le “De Salaberry Health Coun- 
cil” tiendra ses assemblées men- 
suelles le deuxième mercredi de 
chaque mois, dans le local de la 
coopérative de St-Pierre. 


| 


bonne semence 


épreuves de croissance 


VOYEZ NOTRE AGENT 


| jours, venant de McMurray, Alta. 


Le succès de la campagne, mes. | 


DE VOS VIEUX 
LAINAGES ... 


| 


| 


Travail d'experts. 


an À 


Sens. 
livrei. 


EN Falls 


Powerview semble progresser à 
vue d'oeil: depuis quelques se- 
maines nous avons un nouveau 
magasin général dirigé par Mme 
Albert Stevens: un nouveau ma- 
gasin appartenant à des Canadiens 
|français dans la paroisse de No- 
|tre-Dame du Laus,' c'est encore 
| mieux. 


La compagnie North American 
|Lumber est à construire un bu- 
| reau et des hangars pour une cour 
[à bois et, d'après les nouvelles. 
nous verrons bientôt s'élever un 
hôtel qui devra ouvrir ses portes 
| pour le ler novembre. 


| Nos sympathies à Mme Arthur 
| Carrière et à sa famille à l'oca 
| sion de la mort de son frère, M 
Ernest St-Germain, de St-Vital. 


Un bücheron en herbe, qui de- 
vait durant les vacances de Pâ4- 
ques se “faire des muscles” en 
maniant la hache au lieu de la 
plume, 
avec des béquilles. Que t'est-il ar- 
rivé “Jeep”? As-tu manqué d'ar- 
|bres à couper? Tout de même 
[nous te souhaitons de pouvoir 
bientôt être sur tes deux pieds. 


Parties de cartes 


La partie de cartes de la $se- 


dernier groupe des paroissiens de 
Notre-Dame remporta la jolie 
somme de $301.00, 


e 

Le prix d'entrée échoua à Mlle 
Edith Normand. Le ler prix de 
Cartes, don de Robert Simpson 
Limited, Régina, fut gagné par 
Mme Albert Stevens: celui des 
hommes, don de la Baie d'Hudson 


de Pine Falls, gagné par M. Ar-| 


|mand Mousseau. Les prix de con- 
solation., dons de Mme Oscar Vin- 
cent, furent gagnés par Mme Lu- 
cien Désilets et M. Joseph Lavoie, 
Une cravate, don de Chez Huot, 
|St-Boniface, alla à Mme Simon 
| Carrière: une sacoche de dames, 
| don de M. McKee, et un “dix pias- 
| tres”, don de M. Raoul Vincent, 
allèrent à M.Léopold Rozon: un 
| joli tapis, don de Mme Antonio 


Winnipeg, Man., 


— et de votre LAINE BRUTE 


en pius de luxueuses couvertures de Lu 


des couvertures en 
teur à coût minime 
est crédité 
tion, Vous obtenez alors La plus 
de votre laine brute Envoyez-now 
tenant Demandez notre dépliant illustré qui 
explique combien vous épargnez d'argent sur 
vos lainaces 


BRANDON WOOLLEN MILLS CO. LTD. BRANDON, MAN. 
“Où sont faites les meilleures et plus grandes couvertures” 


se promène maintenant | 


maine dernière organisée par le! 


le 13 avril 1951 


Cd. Clé us has hé 14) MA. 


de première qualité nous tisson 
ure laine — grande Va 
æ surplus de laine brute 
1 couvrir le coût de contec 
nnde valeur 
s a main 


| Elizabeth, fille d'Edouard Landry 
et d'Elizabeth Schneider. Les cé- 
rémonies du baptème furent com- 
plétées le 8 avril. Parrain et mar- 
raine, M. et Mme Hervé Mc- 
Brearty. 

Née le 23 février, bavtisée le 
ler avril, Marie-Rose-Georgina. 
fille d'Armand Beaulieu et de 
Rose Mskarinko. P: Roland 
Beaulieu: marraine, Cécilia Ma 
karinko. représentée par Mme 
Marie-Anne Beaulieu 

Née le 12 mars, baptisée le 8 
evril, Donna-Marie, fille d'Elmer 
Pitre et de Jeanne Beaudais, Par- 
rain et marraine, M. et Mme An 
drew Pitre. 


La Broquerie 
Tableau d'honneur 
à l’école St-Joachim 


in 


Grade XII: Gilberte Emond: 
catéchisme: Alfred Mezebroski. 
Grade XI: Oscar Gagnon: ca- 


| téchisme: Berthe Balcaen. 

Grade X: Yvette Laurencelle: 
| catéchisme: Rita Normandeau, 

| Grade IX: Aurise Normandeau; 
|catéchisme: Florence Chartier, 

Grade VII: Adélard Kirouac: 
| catéchisme: Lucie Gagnon, 

Grade VII: Emma Nadeau: ca- 
| téchisme: Simonne Fournier. 
Grade VI: Monique Boily: caté- 
|chisme: Jeannette Gagnon. 

Grade V: Hubert Balcaen, Gi- 
| sèle Normandeau: catéchisme: Su- 
|zanne Laurencelle, Yolande Frey- 
| net. 

Grade IV: Claude Boily; caté- 
{chisme: Gisèle Dubé. 

Grade Ill: Gilles Normandeau: 
catéchisme: Lilliane Fournier, De 
nise Degagné. 

Grade Il: Pierre Fisette, 


Les ma 


rchés 


11 AVRIL 
Bouvillons jusqu'à 1000 liv. 
De choix $32.50—$833.00 
Bons 30,00— 32,00 
Moyens 28,00— 29,00 
Ordinaires 2600— 27.00 


Bouvillons au-dessus de 1000 lv, 
| De choix 
| 


| jo | $22.50—853.00 
| Vinet, #3! gagné par Mme Ar- SUR 0) ou Fe Es 
|mand Désilets. Deux autres prix | Grdinair 5 
de mains d'importance allèrent à | Qyinaires Pr 20 
Mmes Onsésime Mailhot et Ar-|De choix 831.50—-#32 00 
mand Désilets. Les prix de bingo | Bonnes 00— 31.00 
furent gagnés par MM. Jos. St- | Moyennes DEP 2600— 28.00 
Arnaud rt Onésime Mailhot et peaux engralssés ; 
Mmes William Tardiff et Léo |2e, choix Le ue : 7 
Den et Mlle Marguerite Ste- | Moyens 28.00— 29,00 
roix, 
.. , v 
Notre dernière partie de car- | Bonnes sodilles, $26.50—$27.50 
|tes organisée par un groupe de | Moyennes 24.50— 25.50 
| volontaires, ne remporta que la gaureaux à 
ie 1! D 28.00 ; 
|somme de $46.00, mais l'on 8'Y |'Ordinaires pp + 
attendait à ce temps de l'année, Bouvillons de boucherie 
et puisqu'on ne fit aucune solli- | Bons #30, 31.50 
: Citation en dehors de la salle Moyens 28.00— 29.00 
à Lester prix des hommes, don Se SC 2700 37.00 
e me Armand Désilets, ti-|Génisses de boucherie 
ré entre MM. Antoine Berthe- Ordinelres jy 
llette et Léo Dean, alla à Léo Dean: | Vaches de boucherie 
celui des dames, don de Mme |Bonnes 525.00 526.00 
Maurice Mousseau, alla à Mme A. | Ordinaires 2100— 24.00 
decietier: OUx de consolation, geens g ounerie 
Sons de Mme Yvonne Coulombe, | Bons et de choix j00—39.00 
allèrent à M. Léon Berthelette >. ou ur ue ga Shue 
et Mme Robert Lavoie. Grade >. 
Deux rafles, un béret et des | Grade 8.1" 
mitaines en angora et un panier grec ME 2 
de fruits, allèrent à M. A. Mo- Grade Dis s 
quin et Mme Antoine Berthe-|Très pesants 
lette. M. J. Turcotte gagna le prix rue mi 
d'entrée; les prix de bingo furent | T'uies no doué 
gagnés par Mmes Joseph Lavoie. A; 40h la dour 7? a A4 
Albert Stevens, Eusèbe Dean et|A. moyens, la douz, … 42 
MM. Léon Berthelette et Joseph | Poulettes 35 
Lavoie. ge 2 Landiélnsctée # 
bise SE “SES 
Née PT de m.| svés + De ‘crémerle, la Us... nus 88 
(l'hôpital le 28 mars. Kathieen Les obligations 
——————— os, 10 AVRIL 
| Dominion du Canada 
| 2ème emprunt de la 
|" Victoire, 8% 100,50—101 00 
| Bernard Rosner | »5::::": + - 
| atistoire. CORRE 99,715—100.25 
u me emprun e 
Optométriete ot Opticien || Viétoire. de es 192-0025 
| | 5ème emprunt de la 
| Exam | Victoire, 3% … 98.12—08.87 
en de la vue | ème (emprunt de ia 
| re, 3% . 98.129887 
407, éditice Time |Tème emprunt de la ” 
(Vis-à-vis d'Ecton) pe + NOTE an à 98,00 98.75 
À emprunt de la 
| Tél 931 995 Victoire, 3% Æ 97 25-98,00 
; ho ur he 06.47.07 42 
Pos de rendez-vous nécessaire And 2 2e | 


pour les clients de lo campagne 
MANITOBA 


WINNIPEG 


° COURS DU GRA 


| Province du Manitoba 
#% — ler mars 1964 (C) 94.009600 
2%% — 15 déc. 1966 (C) 91 00-#4,00 
| Province de la Saskatchewan 


34% 15 fév, 1982 (C) 10000-10200 
94% = 15 nov, 1962 (C) 9650-98 50 


IN FOURNI PAR 


| JAMES RICHARDSON & SONS LIMITED 


1019, Edifice Grain Exchange, 
Prix déchargé à Fort Will 


Winnipeg — Tél. 93 452 
iam ou Port Arthur 


AVOINE— Lundi Mardi Mercredi Jeudi Vendredi samedi 
C.W, no 2 10434 106% 1054 1064 106% 107 
C.W. no 3 987% 10114 fe 101 1014 101 4 
Fouurage no 1 95% "1.6 96.4 "18 981, 98.4 
Fourrage no 2 FA (LEP Ms 96 5614 96.4 
Fourrage no 3 50% 92% n% 93 931, 934 
Pen 
-W. no 2,6 rangs 162 18374 1621, 164 153.4 163 
C.W. no 3, 6 rangs 160 1617, 16014 162 1814 161 
Fouurage no 1 1494 151% 140%, 1514 1512 1504 
Fourrage no 2 1454 1474 145%, 1474 1472 1484 
Fourrage no 3 1314 139% 137% 1384 1392 1384 
SEIGLE— 
C.W., no 2 2% 28 2:30 4 23514 235% 235 2 
C.W. no 3 225 4 232% 226 2306, 207% 230.8 
C.W. no 2 re) 2122 2194 2134 2181, 218% 2182 
C.W. no 4 2172 22313 2174 222: 222% 2222 
Ergot 212 217% 2114 2164 218% 2182 
Sur vole net 230 28", 4 2354 235% 2352 
AVOINE— 
n 997% 102:, lou? 102 10214 102.4 
| Juiliet 80 4 92%, 91, 9314 912? 15% 
Octobre 652 85 657%, 85% 854 65. 
ORGE— 
Mai 152 153, 15214 154 1524 153 
duillet 14975 145%, 1437 145%, 1458 145% 
Octobre 1214 129.2 1274 129 4 130.4 130.4 
LIN— 
Mai 5354 541 5424 547 547 516 
Juillet 5124 521 524 527 528 528 
Octobre 4614 #14 #14 4704 "32 4175 
SEIGLE— 
Mai 212 ETES 2314 281, 24% 228 2 
Juillet 219 225.2 2194 225 22414 2253 
71 VUE RER 1843 1912 1888 1921. 193 1943 


AU MANITOBA 


Lorette 


Graham Cleaners: M. Jeanson et 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


| 
| 


| dire immédiate. Lamartine 


| matière de 


Liliane Petit. Bocal de noix: Mile 
Partie de cartes Cécile et M Guy Ar- 
1» he br avril avaitio Et r Alice Bar 
salle pa ale, une | ber Shop 
art es organisée & ‘ grar à M. Léon Des 
ésider ce Dufre ‘ sous a ils à à réservé a 
M re 1 De « r all n haut 
«ut CG ave Mar fre eur a r £ avons Dee 
La soirée fut agrémentée var apprécié. Les organisatrices 
« la sique 1! par M sirer € ° sincèrement 
Berr éon. et M ’ es pe nnes qui ont con 
N Arns a £ € é à faire és de cette 
Læs p ce { { gagnés ée oùt en y as tant er 
cs le pr Dar - jar À «or 14 | nn. sOIt en 
1 ur M e con! sant différents prix 
4 r Laurin: 2éme e 
ne ' ” eM 
Manaigre: 3ème. Mme De St-Norbert 
« v e le 4 
Hor le Catechisme 
M te Di k mn de ci Be j : 
ée: 2ème, M. Ar-| Grade Adèle Pépin, Lor 
| 4 M A « . 
é M. Josen ar ne Campe: ‘ 
: Grés : Es ira | 4 
din |! | Bi VIIL Îri ” s Mme Thérèse Deniset, qui chantera Le rôle LPS ERS lors de la 
AM F # ee. à "M ps »sentation de “M reille e ai prochain, sera l'artiste en 
PT L Gaspard B« Ed é D'OE Ve S Mhssoc e au mme “Distinguished Artists”, le mercredi 18 avril 
nd : ; Hink fa |. 77 ne PTE nas prochain, ) du soir. C'est grâce à l'invitation de directeurs de 
allé ( \ e pau e De : = ’ Radio-Car onto q Mme Deniset offre ce récital. Mme 
dé F lola ins fui ” y 4% | Deniset se f au no par M. Chester Duncan M A., rmu- 
tel D ' Lag var M "e IV. M ‘æ sicien et ir bien con Winnipeg et dans les milieux ar- 
à Je de - ; MT. D D t es à 3. M. Duncan est aussi professeur-adjoint de litté- 
S M k i TL iane_ Dors ure anglaise à l'Université du Manitoba 
” te Monitat ‘ “Te ss vez Rp Voici le prograr e qu'exécutera Mme Deniset 
1 l r 1e ” Gra I: M Jusk Air de l'Aurore, extrait péra Céphale et Procris de Gretry 
\ n Lio e M p e F Deux Bergerettes: Le Jardin d'Amour et Jeunes Fillettes 
e F et 1 Nocturne Chausson 
 Mliie Florence D C ti ee, Rondel (une chanson du printen Debussy 
je à n; 1 (: Nr Li Dassin. Le parfum impérissable e Faure — Pa oies de Leconte de Lisle 
Crée À: Volonde Trudeau: LL Les roses d'Ispahan de Faure — Paroles de Leconte de Lisle 
: js Habiunt Phidyle Henri Dupare 
# “G SU IT: Let à $ Chanson pour. le petit cheval De Severac 
sé Grade VIII: Jacqueline Co TA 
| ca Rs US ile: à AVIS AUX CORRESPONDANTS St-Georges 
4. Grade VI: L Vert e dé ren, cescoridants À 
“ Grade V: Florence Fauchet de bien ie ile AT, Baptèmes 
À Crau IV Rita de er changement oe farif postal pour Le 18 février; Joseph-René- 
Grade LE Laure NE es envois sous enveloppe non ca- Armand, fils de Théodore Du- 
“Grade 11: Julienne Pelland chetées. Le nouveau toux est de || ont et de Germaine Vincent, né 
nai G: À ‘. P üline Tellier ; 4 sous ou lieu d'un sou. veuillez le 5 février. Parrain et marraine, 
AIS Mate SA AE donc ajouter un timbre d'u M. et Mme Armand Challe, oncle 
and ù of Ÿ Musique rsque vou; nous fait parvenir let tante de l'enfant 
| eur: Mme G Manaigre, dor G e VIII: Thérèse P: évost vos correspondances pour le jo 
d'Hect Du . R. Arnauld Grade VI: Rita tic nal dons les enveloppes qu rtent mars: Alice-Floride-Ma- 
et € ’ Oil: N Grade V: Margu Bi bec ‘au, déjà l'affranchissement d'un sou Ù de Robert Berthelette 
Bavard . Garage Grade lil: Cécile Cloutie de notre comoteur, et d Kyonne Chagnon, née Ne 6 
1 Lavallée , de Sauve G le Il: Cécile Demarcke. nars. Parrain et marraine, M. et 
Fu x P. Levasse d de Grade I: Diane Dorgs Mme Hermas Chèvrefils, repré- 
sentés par M. et Mme Laurent 
. 2.0 Berthelett 
Saint-Lupicin x D) 
| Le 21 mars: Léona-Patricia, née 
é | Déces e 13 févri fille de John Con- 
Grain de semence | La mart Wiant de 'hous enili nelly et de Julia Winning. Par-| 
| un de nos anciens paroissiens .| rain et marraine, M. et Mme Thi-| 
? la personne de M. Ernest Dufau 1t mothée Connelly, représentés par 
| près offerte aux C'est le vendredi 90 mure dans M. et Mi ne Narcisse Moquin, 
: die st 2e Sa Rome pren | l'après-midi que M. Ernest Du LES AP. 
] rofitable que peut og LA ner a TE M. et Mme André Dufault é- 
devrait en employe ique t À dus ponte PR sx taient de passage à Somerset où 
p bien pénible pou Dan AOARE à ni: 
MORT ! PARA SANTE sioiions Qu'elle re fi Is ont assisté aux funérailles de 
les provisions à des prix modérés, a > er 2e à M. Dufault. 
igent de Searie le plus rapproché vue. M Ernest Dufaul 
fervent chrétien. Il avait commu- Mme Fouasse, de Notre-Dame 
ni le Jeudi Saint, et le diman- | de Lourdes, était de passage chez 
 SEARLE GRAIN COMPANY, LTD. iche de Pâques avec toute sa fa- ses soeur et beau-frère, M. et 
| mille, Tous les mois, il s’appro- Mme Alain Péreux. 
chait de la Sainte Table, sans 
compter les-drahds loure de fête Mme Raoul Boisjoli est revenue 


Canadiens français: pour votre 
rapport d'Impôt sur le Revenu, 
exigez une formule française, 


écrivez en français, et au telé- 


phone demandez un représen- 


tant qui parle français. 


LES PNEUS LES 
PLUS SURS QUI 


SOIENT 


Firestone 
De Lure 


CHAMPIONS 


Le Pneu Numéro | 
du Canada 


Premier pour 
Millage - Sûreté 
Economie 


Soyez en sûreté—en équipant 
votre auto des pneus Fire- 


sione De Luxe Champions, 
Fprouvés . <t prouves les 
plus sûrs, les plus durables 
qui soient, Les Champions 


De Luxe sont de vrais cham: 
pions . sur la pisie où sur 
la grand'route: 


E. LABOSSIÈRE et FILS 


353, avenue Provencher, St-Boniface 
Télephone 203 970 


Dernièrement encore il venait de 
faire sa retraite fermée 

Inutile de 
Dufault était 


dire que M. Ernest 

estimé; le grand 
nombre de personnes qui assistè- 
rent à son service t une 
preuve. Q and il s'agissait de ren- 


en fut 


dre service, s'y prétait toujours 
de bon coeur et ne regardait pas 
sa peine: pour lui son bonheur é 
tait d'en donner aux autres. M. E 
Dufault était Gérant de la Caisse 
Populaire de St-Lupicin depuis 
plusieurs années; ici core le 


zèle qu'il y mettait était édifiant 
Les funérailles ont eu lieu le 
lundi 2 avril dans l'église de St- 
Lupicin et l'inhumation se fit dans 
le cimetière yaroissial. La levée 
du corps fut faite par M 0 
et M. l'abbé Edmond Lavoie, curé 
le Somerset e à laque 
appartenait ie nt x 
hanta le sc < 


M. le Curé. Etaient présents: le 
R., P. S. Nivon, curé de St-Léon 
et M. l'abbé S. Gauvin, curé de 
Notre-Dame de Lourdes 
M. Ernest Dufault laisse dan 
le deuil, son épouse (née Mari 
| Morin), 8 garçons et 4 filles. 11 


donna à Dieu deux de ses enfants: 

Sr M. Cécilë” chez les Chanoines- 

ses des Cinq Plaies, et Norbert, 

qui achève sa théologie au Sco- 

lasticat des RR. PP, Oblats à Le- 

pret, 

Partie de cartes 

Les élèves de l'école Faure ont 

‘ une partie de cartes pour 

| ne avril La SsO1- 

au ieu à la salle paroissia 

ile. Venez en gand nombre, vous 

ne le regretterez pas. Il y a une 
tombola avec de lis prix 


chez elle après avoir passé quel- 
que temps à Vhôpitalk de Pine 
Falls 

La 


petite Corinne Vincent est 


| 
| 


également revenue chez elle après | 


avoir 
pital à cause de brûlures reçues 
lorsqu'elle se passa le bras dans 
l'essoreuse de la machine à Javer. 


St-Jean-Baptiste 


Naissance 


M Mme Marcel Turcotte, 
de St-Jean-Baptiste, sont heureux 


et 


de faire part à leurs parents et 
an de la naissance d'une fille, 
le 30 avril, à l'hôpital de Morris. 


L'enfant fut baptisée sous les 
noms de Marie-Cécile-Dianne-E- 
veline, Elle a pour parrain et 
marraine, M. et Mme Ovide Fon 
taine, de Kenora, Ont. oncle et 


tante de l'enfant, 


INSTITUTRICE 


Le District de l'école Théo- 


DEMANDZE 


bald demande 
bilingue pour 
grades 1 à 8, avec 30 élèves, 
Salaire, $2,000.00. Le Hydro est 
installé. L'école est située à 1 
mille du Highway no 23, et à 
2%: milles du village, S'adres- 
ser à Robert Bessette, secrétai- 
re-trésorier, Boite 111, Somer- 
set, Man, Téléphone 50-3, 


442-4C, 


une maîtresse 
enseigner les 


Disques en vente chez DAOUST ELECTRIC Co. 


Quelques disques 


tres en demande 


Yvette GIRAUD — Chant avec orchestre 


mes longs 
Valse Bc 
et pommi 


Bolero 


Ma guépière et 
Je n'ai que lui 
Cerisier 
Mimosas 
C'est mervelleux (They 
Avril au Portuga R 
Sensemaya — Guaracha 
Madame Spitmake 

Cheve 
Or di 


ston 


blanc 


rose 


er 


Say 
imba 
C 
bl 


s et der 
ch 


noi! 


anc 


n 
ù ne 


ait anson 


ipons - 


c 


son 


es 


Valse 


Fox chanté 

150273 
Rumba Boléro 

150272 


Its Wondertu 
oimbr 


A 


150258 


Yvonne BLANC — Au clavier de la danse 


Rien dans les 
Dans ses h 


mé 


ans 


, rien dans 
Slow-Fox 


es 


poches Fox Swing 


Disques populaires par Luis Mariano 


Le printemps et mo 
De votre caeur jusqu'à 
La valse des beaux 
Une femme Par 
(Tous deux du film 
Argentine 
Je fais 
Oublie-mc 
La Belle 
Illusion 
Musiq 

La Be 
Maria-Luise 
(Tous de 


Slow-ct 


ae is 


Samba 
pou V 


toi 
tout 


au 


X Ge 


mon coeur 
Valse 
Marche 

Pas de week-end pour 


Be 


\anté 


Boléro 150274 


150268 


notre amour”) 


ange rouge‘) 


50269 


150251 


150244 


150209 
e de C 


DAOUST ELECTRIC CO. 


1.-C. DAOUST 


Téléphone 201 447 


O.-L. GRIMARD 


202, avenue Provencher, St-Boniface, Man. 


passé deux semaines à l’hô- | 


| postérité 


Autour de ‘ Mireille” 


Nos cont emporains ont une ten- 


dance marquée à regarder com- 
me des chefs-d'oeuvre e mé 
me à tenir comme des oeuvres de 
genie es oùvrages de se ] 
ae poesie qui ont été savamment 
portés aux nues par des critiques 
en renom, alors même que ces 
derniers ont tant soit peu perau 
le sens et la valeur des mots, Par 
contre ils se tiennent sur la dé- 
fensive ou tout au moins sur une 
prudente réserve quand des per- 
sonnages pourtant aulor!ses, les 
invitent à reprendre dans leur bi- 
bliothèque des romans ou des 
poèmes qui datent de quelques 
générations et à constater que ces 


ouvrages 
sous 


ont passé sans dommage 
les fourches caudines de la 
C'est donc manifester 
in courage très exceptionnel, 
tout au moins témoigner d'un vé- 
table esprit d'aventure que de 
s'attacher à remettre en honneur 
des oeuvres qui ont valu la gloi- 
re à leurs auteurs, mais qui ont 
versé par la suite dans l'indiffé- 
rence ou l'oubli Nous devons, 
pour cette raison, une ample re- 
connaissance à Monsieur Benoit 
et à la vaillante équipe qu'il a 
rassemblée autour de lui, pour 
avoir décidé d’arracher à la pé- 
nombre où elle était injustement 
reléguée, une des oeuvres les plus 
nobles et les plus généreuses de 
Mistral, cette “Mireille” où l'on 
respire l'air le plus pur et l'émo- 
tion la plus délicate 

Cette merveilleuse figure de 
femme, si sereine à la fois et si 
ardente valut au poète de Mail- 
lane une renommée pour ainsi 
salua 
son apparition en des termes d'une 
ferveur indiscutable, rangeant son 
auteur sans hésiter parmi “ces 
grands esprits dont le génie est 
aussi élevé que la voûte du ciel, 
aussi profond que l'abime du 
coeur humain, si étendu 
la pensée humaine”, ‘Nous 
vouons hautement” disait-il 
conclusion 
ception d'Homère, nous 
vons jl1 augun qui ait eu,poui 
nous un charme plus inattendu, 
plus naïf, plus émané de la pre 
nature que le poète et la gloire 
de Maillane.” 


ou 


aus 
l'a- 
en 
“a l'ex- 
n'en a- 


18 
. 


Mireille domine sans contredit 
la production de Mistral; toute- 
fois on commettrait une grave er- 


reur en passant sous silence ses 
autres oeuvres. Elles ont toutes | 
droit à notre admiration pleine 


et entière, car elles procèdent les 


| unes comme les autres de la mé- 


me inspiration élevée, du même 
amour de la beauté, de la même 
déférence pour l'oeuvre divine, | 


de la même confiance en la Vier- 
Marie. 
“Calendal” 
“Calendal” nous conte l'histoire 
d'un jeune pêcheur de Cassis par- 
ti à la recherche d'Esterelle, la 
fée qui tient sous sa loi, les landes 
provençales. Pour gagner la ten- 
dresse de cette divinité qui passe 
pour être insensible, ce vaillant 
condottière accomplit, sans le se- 
cours de personne, presque autant 
de prouesses et de hauts faits que 
les chevaliers de la Table Ronde. 
Dans ce poème, Mistral ne se con- 
tente pas de nous tracer des Geor- 
giques de sa façon; de nous faire 
entendre les arbres dont les bran- 
ches semblent des psaltérions. Il 
ps intervenir également la mer, 
tentôt hurleuse sous le vent qui 
soulève ses vagues en tempête, 
tantôt calme, silencieuse et sem- 
blable à l'huile”, la mer où l'on 
voit passer, lorsqu'on pêche le 
thon, des énormes poissons qui se 
jouent dans flots avec 
grâces amoureuses, le corps rut 
lant sous le soleil avec leurs poin 
tillements d'or et vermeil 
ceints d'une royale écharpe 
Hommage à la Vierge 
Mistral en composant son poe- 
me en l'honneur de l’'Immaculée 
Congeption a voulu honorer cel 
le ‘qui emmantelée dans les as 


les des 


que | 


\ perm et pas, la mésalliance que 
sA e s'app Êête 3 mmettre }l 
ne s'aperçoit ps e Mireille qui 
st deja si n de la terre, n'aura 
plus, s’il JP | eve, qua 
= " 6 e de son 
eur. Se sentant a 1 ée pa 
enr : M éfugie dar 
ses $ enirs: elle s 1ppel 
Le à c £ ine de ses COI 
t à : ec Vincent. Celui 
en t ie raconter son exis 
t ( e tâcheron errant à la 
eche iu 1rAavaïil sarreta 
brusquement, puis lui demanda 
si elle avait été jamais en pèle 
age aux “Saintes Maries de la 
M parce q avait été témoin 
en ces lieux bénits d'un méacle 
Un enfant aveugle de naissance 


après avoir touché les châsses 
bienheureuses avait recouvré la 
vue. Vincent avait recommandé 
à Mireille de se rendre en cette 
te ou jadis avaient débarqué 

fuyant la Judée, la soeur de la 


Vierge, Marie Salomé, Marthe et 
Marie Madeleine. 


Si le sort jaloux infidèle 


Vous touchait jamais de son 
aile 
Vite aux Saintes: c'est là qu'on 
guérit de tout mal 
Ce soir-là, lorsque la maison 
s'est endormie, Mireille se leve 
Elle s'habille de ses meilleurs 


oublie \ lar 
l'aurait garantie 

et chaussure 
à la main, la voici qui descend 
l'escalier en prenant garde de fai 
re du bruit. Après s'être confiée à 
“elle part com- 
l'horreur de la 


atours, mais, elle 
ge chaveau qui 
de la canicule 


5 


se 


la Vierge Sainte 
me 


le vent dans e 
C'était l'heure, comme 
Mistral où ‘dans les 
nes étoilées, précipitant 
ailées, le vaste char des âmes au 


Le 


pl 


ue 
)ues 


ai- 


res 


fond du.Paradis commençait sa 
montée * brillan et les monts 
plongés dans la nuit regardaient 
dans le ciel, passer le char vo- 
lant”. Après avt marché pen- 
dant des heures, € se sent rom- 
pue de fatigue et meurt de 
soif. C'est alors qu'elle rencontre 

reusement un jeune ramas- 

d'escargots, qui, comme elle, 
fait route vers le fleuve. Le petit 
nomade connaît la région et l’a 
mène près d'un puits couvert de 
lierre où elle peut se désaltérer. 
Ensuite, il la con jusqu'à la 
masure où habite son père qui 
possède une barque et lui fera 
passer le Rhône ‘‘aux ondes bleues 
majestue usement tranquilles qui 

nblait tout mélancolique d'al 
Le r perdre à la mer et ses eaux et 
| son nom”. 

Entre temps, pour lui faire ou- 
blier sa fatigu le garçonnet lui 
conte les légendes du pays d’Ar- 
les, nétamment celle des avides 
fouleurs de blé qui pour avoir 
transgressé la loi divine du repos 


| ques-unes - 
| le 


ë 
tres, veille sur notre monde et | 
nos vaines agitations”. Il a com- 
posé en hommage ‘à celle quil 
d'un regard béatifique peut con 
{fondre l'enfer et ses sarcasmes” 
un livre, où les peuples de Fran- 
ce ont imprimé leur foi, lui rap- 
pelant que sur chaque pays, sut 
chaque cime, notre nation tres 
chrétienne lui éleva des chapel- 
les au rus des nues. 

‘Toutes les fleurs de 
tagne de la Provence à 31 
gne te brülent leur encens et tous 
ses oisillons te chantent ies sept 
allégresses qu'à Bethléem tu ! 
appris quand tu berçais ton fils 
| enveloppé de lumière 

Le ‘Poème du Rhône 

Le poème du Rhône nous pré 
sente une longue suite de scenes 
débordant d'animation, de pitto- 
resque et de couleur, et aussi de 
motion: il nous racconte entre 
autres épisodes, l'histo de Mai- 
tre Apian et de ses sept bonnes 
barques pontées qui partent à 


| l'assaut des 


| La disparition dans 


| personne ne 
| un enchain 


à feu" et 
le combat 
le Rhône des 
tombée dans l'eau 
grands chevaux, 


“pateaux 
qui succombent dans 
charretiers, la 


furibonde des 


| enfin le calme de Maitre Apian, 


devant le désastre qu'il subit sans 
maugréer, quand il constate que 
manque, constituent 
ement de scènes d'une 
rare qualité 


Nous aurions aimé également 
| évoquer encore “Nerto” qui fut 
la lecture favorite de Pie X, mais 


nous nous devons à Mireille. 
LA L2 LL 

La donnée de Mireille est tou- 
te simple: c'est l'histoire d'une 
jeune terrienne que jes parents 
destinent à un 
s'est éprise sans crier gare d 
petit artisan, sans le moindre bien 
au soleil. Maître Ramon 
mence par employer les b: 
manières, mais, du jour où il 
perçoit que la petite ne veut pas 


entendre raison, il s'emporte et 
la menace non seulement des fou 

dres éternelles, mais aussi de sa 
colère. Le père de Mireille nest 
pas précisément un mauvais hon 

me en dépit de ses manières un 
peu rustaudes: il a même par mo- 
ments une sorte de douceur, il ne 
peut pas admettre toutefa on 


€ 


orgueil de proprietaire rural ne ! 


riche voisin et qui | 
in | 


du dimanche, furent engloutis 


dans un gouffre creusé soudain 
par le feu du ciel en la fête de 
Notre Dame d'Aouùt. 


Cependant, tandis que 


Ramc yn et sa femme la recher- 
Saint-Eustache 
Jubilé 
Samedi dernier, 6 avril, nous 
avons assisté à une fête des plus 

touchante 
La Rév, Mère M.-Sit-Louis de 


Gonzague, supérieure du couvent 
de St-Eustache, célébrait le 25ème 
anniversaire de sa profession re- 
ligieuse 

La messe d'action de grâc 
dite par son frère, le R, P. S 
Salomon, O.M.I. Le semon de cir- 
const *e fut de lus instructif 
Le pè fit bien com- 
pren nombreux élèves 
qui et tout ce qui 
méritoire 
de consolations. 

sieurs parmi la gent écohkèr« 
sentirent un peu bouleversés 
demandent maintenant 
jour quelques-1 que 

d'entre eux auraient 
courage de faire le grand pas 
Plaise à Dieu qu'il en soit ainsi! 

La Rév. Mère Provin 4e 
Rév., Mère 1.-St-Fernand, ainsi 
que p tres religieuses 
de N ons, vinrent 
rehaus leur présence 

Un pi tit concert, tout à 
intime fut donné par le personnel 
du couvent de St-Eustache, 

La cérémonie termina pat 
la bénédiction du T, S. Sacrement 
Le it du Te Dei 

ymnes insi que le « 


furent des plus impre 
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ie dr ration de l'entente | provi | des Oblats du | faite l entend la me se et dé- É É saire de mariage de leurs parents 
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à TS de irisdiction d à parti au village d'un | Pa Gille M. et Mme Paul Lambert et M 
TS I nn dirait qu dans N plu nvére ympathies et Mme Doug! Gile de Rainy 
a F EE Person- | de l resqué presque, car !l M. F Fortin qui vient de | River, M. et Mme J.-B. Duhamel 
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Garde la lançue: elle garderc ta foi 


{ { : 
° Corne Sketch en 4 tableaux par une religieuse de Notre-Dame des Missions 
7 € ‘ Mar 
: w ‘ EE CE, ES à SE 27 es Re CS Ye nd e ré ‘ \ 
L ‘ PERSONNAGES se Elle ” % 
# : ‘ Monseigneur Langevin \ 
_. ’ per a L'Association d'Education Où sie? Ç no 
: “pas |: Yolande de la Tour, jeune fille agée de 16 ans RP broape. 0. Mn + X & de 
: ie |: Lovise Dutreux, son amie du même âge. (Mme J re à #À % She D'UN Dis Fos ver Le 
sed - Frank Gibson au 4e Tableau (Elle s À ob Le Ve Ce DU 
nage L f : Marilyn Gibson, sa fille, âgée de 5 ans ht s assiea, ot ô eux encore € « 
tin e Miss Jean Thompson crétaire dun bureau Oui he 
A d ation à . > 
: NE rêvé, L ga 
Alice BOU« HARD, | * utour 
: [Il | Suite) J'ai vu t M £ La 
e( ; ” | Monseigneur Langevin ie” ” } ag rh ad: dt 
| C'est ici que appelé? Et pour que in et de ben * ss ‘er é d'o 
m's + it À de nctes = x noie 
Choses m'as-tu fait d les + a rte céleste Et cette L'A Ed Are 
ps » | (En mont Y Monseigneur, voyez ee à m À 
intéressantes |cette jeune fille à genoux près du divan j'ai ho ? n. ÉiN “Elle 
| Monseigneur Langevin , f nc ns) Et s .e . Moi 
Cable dispendieux | Oui! Et que signifie? Ce spectacle est celui seigneur s à , ; 
| d'une âme aux prises avec quelque violente ten L'Associat és 9 pige 
| tation, De quoi s’'agi ? dée ave I [ ; 
4 } Hor É front majesti s ève d'un bond parle 
ar par le Monseigneur, s De d'une cause qui, jadis, avec feu) 
Loi du plus fori 2 @ pv] br. isa votre £: and c« et vous fit descendre pre- Je me sens toute « £ . 
usa a da 16 onnaissons-nous bien les autres pays” Use anale RUE 
: [ésuse qui me fit naître et grandir; il s'agit d’une lais, y a quelques heures, 1 âchement de 
égli | cause pour laquelle votre auguste successeur, Mon-  <ôtét Oh! il n'en sera p Mon francais : 
e b e I ipart personnes ont, | ques et pa ms, ét chacun d'eux nuit. Bien sûr en à des cafés, | ne, comme Ottawa, comme To-|seigneur Béliveau, et son très digne coadjuteur, dès aujourd’hui le sujet qui tiendra le plus à 
Bravodre tres pays, de lifférent xerçant le métier de blanchis-|(il en pleut) et des boites de|ronto comme Vancouver? | Monseigneur Cabana, seraient prêts à sacrifier leur  <oeur! Et s'il faut lur sacrifice nes t 
Ê es rè | de lées € uit mais da ins lières, les Les peuples ne se connaissent | vie. Monseigneur, il s'agit du maintien de la lan sirs . ,. Eh! je n'hésit pas un instant 
PA, ô g ’ mceptior I! 11 tant de s vil- Français ment les!pas. Ils n'ont par ce fait aucun |gue française. O Monseigneur Lange\ ett noble Asso 
de e Mété l à elle teintées d bier jerne hine et | pieds. Et npagne, Com- | point de contact. Ils se font les| Monseigneur Langevin tion d'Éducetibn le veus Mol à me faire l'a 
constr n 1892 ( ce L Ik f{ dans ampagnes reculées, me on y comme on y|uns sur les autres des idées tout | Du maintien de la langue française? Oh! alors, pôtre dé 1h chaude Manos DA png he Lee 
. 9 l que ons tou éa la civilisation, les | pr con » jalou-| à fait différentes de la vérité et | parle, parle vite! Le bras qui, jadis, se leva sans Ain De ous 10 date HS SE ble mp! 4 ‘ 
Ë Reliure en bois e trave ns s rendre | Ch à tous les|: nt traditions! Mais cela,|c'est pour cela, selon le vent et|crainte pour défendre les droits sacrés du parler À NTS Pr$ à, différer rade pr Le vas lle brute € h 
U y a un peu f tar ‘ I que « JU € er itres F \aissant l'auto, | l'étranger ne le sait pas la température du moment, qu'ils | ancestral est prêt à se lever aujourd'hui encore, he pes ec ET PAR Se sv de gr 
on se | OÏ$ } elie 1780 s en 1Î( et q chemin de fer, l'éclairage élec RATER s'aiment ou se haïssent. Ils se|d'autant plus puissant qu'il est invisible. Sandi dos Dolls . él Ep SA ba au 
es es ou leur faire une € f ont un écrivait triq le cinéma et la radio ET NOUS haïssent jusqu'à ce qu'ils s'aiment | L'Association ue di “Hites toi. a et 14 Le ni 
erture temp [ Nev-Y Montréal € S : éniit dd dé mment som-|et s'aiment jusqu'à ce qu'ils sel Monseigneur, du haut des cieux où vos émiren ee Li DNS 2. Tire bé Te 
L'huile persane 900 ne ressemble en rien à celle L'ITALIF n Le de porn aille set A a M haïssent. Roureus rs les tes vertu us vous ont conduit, vous avez assisté à CAISE! brant de: VIVE LA LANGUE FRAN- 
Le volume d'huile der Te aviuéllement F Italie bellissima, l'in- | foi de la littérature? Combien de|#rands pays font échange d'étu- | ma naissance au sein du plus humble des foyers. Re (RIDEAU 
de la Perse, en 1945, était au mon Ê Italia De personnes pensent que la provin- diants, de jeunes gens appelés à | Vous m'avez vue grandir . jeune plante délicate c Énds 
tant record de 16,490 tonnes LA CHINE idiens qui enl£e de Québec est tout entière | Prendre, ie moment venu, les ré-|qui ne semblait vouloir vivre que la durée des TROISIEME TABLEAU 
D'une côte à l'autre Q < ’ ils en pensent.| bâtie sur le modèle des person- {nes du pouvoir de leurs pays res-| fleurs. Avec les années, cependant, je me suis for- ne : 
La compagn L er | parie, par « np le la Chine? est beau, gran-|nages de Maria Chapdelaine? | pectifs. Et ils CARTE OUR. par-|tifiée, j'ai développé des énergies que l'ennemi (Trois ans plus tard: première moisson) 
P: e Canadien fut lat é- | Tout de Le * "+ « admirable. Mais Comme ils seraient surpris, ces |ce qu'ils auront vu, observé, com-|n'aurait jamais soupçonnées en moi. Et aujour La scène représente un bureau d'Emploi. Au 
re cule tout af { pé de jè- re neuple qu'on | braves gens qui ne voient le Ca-| pris, qu'ailleurs éusei on est inté-|d'hui que j'ai atteint l'âge parfait, je suis une centre, un bureau, quelques chaises, Mrs Thomp 
C: en 1887 vive lans des p t- | disait entièrement sauvé de la! :ada que comme un pays de bü-|ressant force, une puissance contre laquelle viennent se son est assise au bureau. Pendant que le rideau est 
Heureuse initiative { fac. tr les | Misère par Il signor Bénito, de | cherons de savoir qu’il y a sur son! Aimer, haïr Bien grands|briser les vagues anticatholiques, antifrançaises, encore baissé, Yolande et Louise se rencontrent 
PU . ment « fr er € int e longue nat- | £randiloquente mémoire, est, sur- | immense territoire des villes com-| mots, bien grandes choses, quand Monseigneur Langevin sur l'avant-scène 
à te ja diffé ( frange de!tout en Italie du sud, dar Un | me Québec, si pittoresque, comme | cela ne repose sur rien de plus} Oui, vaillante Association, du séjour des bien- Yoland 
. afin d'en. | che 5 ho es en | état lamentable. Et comme n'e Montréal. ssi moderr aue|que des conn ances livresques. | heureux, j'ai suivi avec amour, avec admiration Tiens! bonjour, Louise! Il y a longtemps que 
bit es Drin ong obes, le nes en tur pas follemeni le travail n'importe quelle ville américai-| Odette OLIGNY. |tes premiers pas. Je t'ai vue, trente-cinq ans du- je n'ai pas eu de tes nouvelles. 
FA apps .!est plus dif le qu'à un ————— rant, porter le fardeau de notre avenir au Mani- ouise 
$ ER ï sort ut seul du pétrin de toba, l'âme déchirée par les soucis, les fatigues, Hello! Yoland! 11 est vrai que j'ai négligé ma 
On a suivi l'exemple donné Une vision comme t actueilement la Jacaues Inaudi les obstacles sans nombre suscités par les tentati- correspondance, ces deux dernièr années. Ma 
par le Canada France L_] |ves d’assimilation pps anéantissement de la part  vois-tu, dans le High School que j'ai fréquenté 
ue nà tilm de 2 LA FRANCE e | d'un gouvernement fanatique, sans âme et sans nous étions tellement occupées, entre les he s de 
ve a re) ] ue nds rot: ravissante # 0 | Die D 0 prodige du calcul | conscience! Mais en vain, de tous côtés dresse-t-on classe, à toutes sorte gs me . pl Sc 1 À 4e 
gne. des I: n que à RE ” siinte ONE ER A 5 sn Mgr qu Sp s | des écueils! Tu es me la brèche, senti ve infa ball, dancing, physical trair ikings, que je 
Sud ont été f ee mé sainte Lydwine de S am #t|mis le pied sur son sol et se sont Jacques Inaudi, qui pendant un Orphelin à 5 ans, il est né le 16 |tisable en He lat Ta de 1e ph dnee, DATA TRS VAR AAUTS à sole set ut 
mes bases « l'Office Natior ( morait f a ( ss de 1 les romans? Ils | demi-siècle étonna le monde en- octobre 1867, à Roccabrune dans ce autl; Haïte-l8! Tant que je sera! sur les remparts, suivre, car je t'assure que nou ons beaucoup 
du Film du ( \ , DU PER salue ere AUS SR: TORRES pl or gr er diese anttuite LIEU éttalie): er | nulle puissance humaine ne parviendra à arracher de fun et de ... (elle s'arrête) Je ne regrette 
L évélaic à so nie sou ne | ne ent Paris que comme une|tier par sa prodigleuse apüutude |le Piémont ( talie); son oncle e| des lèvres de la jeunesse manitobaine ce verbe pas d'avoir laissé mon French de côt 
Coutellerie améliorée forn ; pplia de espèce de parc Belmont géant, où |au calcul mental, est mort dans |plaça comme pâtre en Provence. |}i aimé que les aïeux ont apporté de la belle . even OS à rico dt 
En Angleterre, on ne se serve en montre on tr se qu'à 1 à s'amu-|sa petite maison de Champigny- A 7 ans, il ébahit déjà tous les |psnce ; 6 . Fe Yolande (d'un air dégoûté) 
; fourchett pour mange Lydwine in Seig r,| se rter, le tout panaché de | sur-Marne, où il vivait retiré de- | cultivateurs de la région par sa 5 L'Association Tu as sans doute obtenu de beaux résultats aux 
règne de Jacques Île p NA Mit ile dev: 1 beaucoup de ‘cafés et de boîtes de | puis 16 ans facilité à calculer de mémoire: à (Elle se jette aux pieds de Monseigneur.) examens des grades XI et XII? 
gs Agenouille \ na tré pu HER SNS ” 13 ans, il est déjà une véritable | Oh! Monseigneur! vous daignez m'adresser des SEP Louise (un peu déconcertée) 
PTE einem : So Nes à vèp | PSE re gloire locale, ce qui lui vaut, à paroles si sympathiques, si élogieuses! Vous me Oui! .,. c'est-à-dire . que .., je suis arrivée 
À VOTRE SANTÉ désirez. connaître né F et" Marseille, une place de chasseur |rappelez en des te rmes si flatteurs ma mission de Uge des premières de ma cla chaque année. J'ai 
Pa, Dion PAELE Aun sS w au Café du Louvre. li y rencontre | conserver toujours allumé, toujours rayonnant, eu a Er EUX Ê ups au Grade XI et trois 
était tellement enchantée au'elle | PAIN ONE 1/00 foi PA dpera À le |au Manitoba, l'esprit de notre race! pa tb chpbe Et toi, avec ton French Option, je 
fut NAN An -oothcnl ue | AppoareS. qui stx ait confiance Je vous remercie d’avoir conçu pour mon oeu- parie que tu n as pas aussi bien rêéus 
seule parole pour exprimer sa he ste a st-Etienne, puis à vre de si grandes espérances! J'ai, pour réussir, Yolande (avec fierté) 
joie. Alors Lydwine. réjouie de rdidi À 1H 4nL à sélaons 26 l'encouragement, la coopération des nôtres qui ont * Avec mon français (elle appuie sur le mot), 
voir si contente, demanda: eg age Perret V7 contribué si généreusement à l'oeuvre des bour- jai passé mes deux grades sans suppléments, Au 
rer rrmggted yohan 5:95 1108 res mu de " pa et dans |ses, Ces dons, venus de tous les coins du Manitoba, Grade XI, j'ai gagné la bourse Isbis 1e r et au Grade 
Nr eng Hp pr | ! portp “4 y ut 0 1 ie Par- donneront à mon programme patriotique des ailes XII, la bourse de cent dollars de l'Association d'E 
PURES : DR AMROE TON Gt) fout cest le succes le plus Come | hour s'élever au-dessus des obstacles qui paraly- ducation ,., 
LUR PERRET EN IL plet. y Ç sent son essor et faire rayonner avec plus d'éclat Louise (incrédule) 
nut nde de vos veux L'étranger le réclame à son|]a puissance de son organisation. . J'ai du mal à croire Tu as dû te faire mou- 
Et \ fixant, cette fem-| |tour, En 1905, il est recu à Lon- Mais, Monseigneur, malgré mon prestige, jene  rir à l'étude. 
ne eva hors d'elle-même dres par le roi Edouard VII. A-| buis rien sans la coopération de la jeunesse éco- Yolande 
et tomba en extase près deux heures d'épreuves, le |jière, C’est sur elle surtout que reposent mes plus Ai-je l'air d'une mourante? Le français, loin de 
I vit lisait quelquefois à chancelier de l'Echiquier lui pose | chères espérances pour l'avenir. me nuire, a stimulé mon ardeur et ma légitime 
d à une colle. Inaudi en donne aussi- Monseigneur Langevin ambition . .. Mais, changement d'à propos, où vas 
Je ne connais nulle affliction tôt le résultat. ) Très bien, noble Association. Mais quelle rela- tu ce matin? 
q | 1 de ge | — Erreur! s'écrie le ministre. |tion existe-t-il entre cette jeune fille et tout ce que Louise 
> pa ne: 400 ol sut Vous vous êtes trompé de 6 chif-|tu viens de me dire? . Je suis en quête d'un emploi, et je me rends à 
ED Lomme x de fres L'Association l'“Employment Bureau”, Je n'aurai certainement 
Le es * 4 t u’il Jacques Inaudi refait en qauel- | Monseigneur, cette jeune fille représente notre aucune difficulté à obtenir la situation que je dé 
ave mai ps d ques secondes son calcul et main-|jeunesse canadienne-française dont chaque mem-  sire. La connaissance parfaite que j nglais 
s allég Créateur tient son premier résultat. E- | bre forme l'anneau d'une longue chaîne, la chaîne m'est d'ailleurs une garantie de iccé 
l ses ( la |, puis-1 douard VIT vérifie lui-même:|du maintien de nos droits de citoyens canadiens- Yolande 
its is dons, dinde : re de ses an. | {c'est Inaudi qui a raison. Le roi | françai s. Si ces anneaux sont sans force et sans Curieuse coïncidence! Je vit moi aussi au 
-aulette est vexee, SUrpI > fit: Lane LL dit alors à son ministre | vigueur, Ja chaîne se brisera et nos ennemis ncus Bureau dans ce même but. Nous pouvons nous pré 
Que je mette en doute la r K € dispe ne à - J' espére que vous comptez | jetteront l'insulte à la figure senter ensemble, Entre amic ny ap Le € 
pureté à ï DA LEE mieux, Mylord, quand vous ad- Monseigneur Langevin { crets. 
8 ministrez mes finances A-t-elle au moins imploré le secours d'En Haut? (Elles di sparaissent pour reparaître sur la scé 
De son lait que je " $ Ce jour-là. eu roi fit reconduire we i L'Association ne dès que le rideau est levé. Louise s'avance la 
pasteurise tt 1 dupe sis |Inaudi à son hôtel dans son pro-| Oui! Oui! Monseigneur, Dans sa détresse, elle première au bureau.) 
1 À , £ pre carrosse. À s'est adressée au Dieu de nos ancêtres; puis au Louise 
Pour plus de sécurité \ pu sprits_ q Eee QU Aux Etats-Unis, on le met en|“Grand Blessé de l'Ouest” Good morning, Madam! 
ès supéric | consen- présence de 4 machines à calcuü- Monseigneur Langevin Mrs Thompson 
made De ë per snssdtele tent cependant à m proteger el ler des plus modernes. Inaudi les Au Grand Blessé de l'Ouest? Eh bien! il ne sera Good morning! What can 1 do for you this 
in à bat en se jouant et s'exusant: pas dit que le Grand Blessé de l'Ouest restera in- morning? 
nes eee a pren, 5 — Je suis forcé de gagner: mon | sensible aux prières d'une pauvre enfant qui, mal- Louise 
Ma char vue cerveau commence à fonctionner | gré sa faibles sse, veut rester digne fille de ceux qui Well, Madam, here it I sh to apply for the 
L'histoire des Cosaques du Don CR Dee de lee Re a es Lun Pouien of mie Le LR GE 
Ta soitviens:tu du matin blond M [e) ées au pro- = . pour le mainti en de éri age du verbe iIran- M 77 meh LRO an à 
18 yOU @ € A dg » tu t 
Le chos et s € eurs de ne moyenne de 40,000 milles pa Où brandissant mon aiguillon, Depuis, il faut dire que les ma- (Il s'approche de Yolande, étend sur elle ses ficia] languages D + ue ou mt + save of. 
Cosaques du Don se sont organi- isor D'une main résolue chines se, sont rattrapées. Elles | deux mains, et les yeux au ciel) English? 
sés en groupen ent dans un camp Voix d'un calibre rare Je traçai mon premier sillon peuvent faire 5,000 additions à M1 0 Dieu de Jeanne d’/ qui vous êtes servi Louise (interdit 
de l'armée à Constantinople, € que à noter, ces chat ! « « econde. L'une de ces machines, | d’une frêle jeune fille pour conduire à son trône I have a thorough knowledge « h and ca 
1920, Ils ont vovagé depuis s t ‘dent plus vaste po Dans la glèbe qui sue? .. à l'Université de Harvard, est ca- | un roi de France, daignez, je vous en supplie, ac- speak French very fluentiy, it ï ( 
ne distar plus de 2,000,000 | tée voix hun e a nor Tu le creusas droit et profond pable à la fois de retenir 72 nom-|corder à cette pauvre enfant anéantie à vos pieds, tongue 
le milles et ont chanté dans |1 basses donnent le contre “la O ma chorrue! bres de 23 chiffres et de faire |la victoire sur elle-même! Changez sa faiblesse en Mrs Thomps 
utes les ville ricaines Ù lesso do” grave et le avec ces nombres trois opérations | force invincible afin que, comme les Apôtres du This is not sufficient, You must have-a maste 
[ de 50,000 de w \ les plus élevées montent Tu connais aux coteaux penchants toutes les secondes. Elles peuvent | Cénacle, au jour de la Pentecôte, elle se relève of the written language 
“ ‘ l'au “s gu, soit exactemer PE pe à dc ia Sr A enfin trouver la solution de pro-|prête à tous les sacrifices pour aider au triomphe Louise 
emorisation entière de la tre taves )ans * “ieux que moi-même Tous mes chamf blèmes qui depuis des années, | de la plus belle des langues: la langue française. : à A 
constitution des Etats-Unis prar ’ € Ceux ou | avoine est arue tiennent les hommes en échec. (Il la bénit solennellement, puis, se penchant, Mrs Thompson 
1 r nt de- |t " t considéré Et ceux où le caillou tranchant En 1934, une laryngite chroni- | il lui fait une onction au front. L'Association s'a- J am sorry, Miss, but I think vou will have to 
SE, € pnenome! Il y Fait, dans ta course ardue que et l'asthme contraignaient | vance aussi, regarde la jeune fille avec compassion try something else, 
t événe ius siffle s hors-pa et j à Ù Inaudi à ne plus paraître en scène, | puis, joignant les mains et les yeux au ciel, elle Louise 
et les iteurs et de t Bondir ton soc en | ébréchant C'était un petit homme (cinq | murmure): Well (elle réfléchit) Are there ar 
Jnis en en- | divers O ma charrue! pieds), très maigre, aux cheveux L'Association “Ads” for the position of secret: r me De 
ef T:tlle des chanteurs rares, Il s'était fait naturaliser An ! Amen! Puisse-t-il en être ainsi! (Puis partment Store”? 
sont grarx m ne de As-tu compté les épis lourds Francais en 1903 tous deux disparaissent.) (A suivre) 
ar ft de six pieds, si'on : Que préparèrent tes labours | ? ue 
À 4 y push araht Papa td Ma compagne assidue? H H P 4 d À 2 £ 
1 p < pouces « ù demi. Le Plus qu'au pe qu'aux discours a a-- Frouvez-Vous repon re? | VOTRE SANTE Réponses 
Ils ont chanté s la direc-|} p à ’osaques n La belle France est due à ke: « : ” Ha - Ha - Pouvez-vous répondre? 
nn Te : La le 7 » 4 Le Q f 
Won LX Sc 3 À. * . pl À 200 sur. x L ’ le ux p ces A nos tendresses de toujours Ce casse-tête vous interessera en meme" LU Re qu'il vous | 1. Harvard, 9. Halifax. 
D TL Joie à Stue engin loin ( Ê “pe 4 scsi Pour toi, charrue . . permettra de constater où en sont vos connaissances relative- L Havane. 10, Havre, 
plus de 100 villes et parcourent | poids st que de 120 e ; | ment au vocabulaire, Tout ce que vous avez à faire est de| 4 Le 9h 7 eu” M 
—— ——— - l lue It Otx e à . »» | d M * 
érB raggstmat-oc shoes compléter le mot-clé, qui commence infailliblement par “Ha”. | FE ver 13 Halot. 
. vin Juge en qui je crois | 6. Harem 14, Hanoï 
Verbe employé incorrectement Créature éperdue, Un célèbre collège à Cambridge: Ha 7 Elle 15, Hèbier 
AA'imn rrO pe s. . ACDIS. anse}, 
Due, hp . on M inte pe er sur la loi à 2, La ville du cigare: La Ha... | nn: De 
a ou u les 1n< À Que de Lui j'ai reçue 3 I d des Antilles: H | 2 
au sujet e FAIRE. V ce que it M. Etienne Blanc Toi, du moins, témoigne pour moi, 3, L'une des grandes Antilles: Ha... | Les premiers sous 
P.S.S,, d Manuel du Bon sur ce pitre O ma chorrue! 4, Le prince tragique de Shakespeare: Ha ... | SAR D RS 
; 5. La femelle du lièvre: Ha ... cd hot 
mais DITES: 1 | hr mp de mes erreurs 6. Le club de nuit du Sultan: Ha... On nna de petit 
Au milieu des bons laboureurs pu D'OR > 
Faire a n t Confectionner un habit; pein- J'ai la place attendue, 7. Brünir le teint: Ha ... | PS garde ta cria-t 
blea dre un tableau Toi qui partageas mon labeur, 8. Mets fait de viande hachee: Ha ... iaroles É 
Faire Conelure une alliance: effectuer Alors sois-moi rendue 9. Un port de mer canadien: Ha... Br, Bien! 
vaux des travaux oûter e un parfait bonhe 16, U d f - H ; 
Foire dun foss c Ê " ù RER : 106. n port de mer français D... ss Q ' x 
reuser un fossé, un tunnel Sans ma charrue? ... Li à : Si jeune, perdre une dent 
de e ’ ’ Décrire un cercle en patinant ht Ni PET ELTE 11, Les anges en ont un: Ha... que c'est triste! . 
le Construire une machine; frap “shine get : “déf À 12. Un musicien classique: Ha ... Il faut arrêter ça” dit le 13 
néda Vue le fassen rau : 
Se faire 6 ge © 901 Bar craggn SRE k P la foule élue 13. Trou de lapins dans un garenne: Ha ,.,. dentiste “Ah! ( her er 
n tes | tm tent de de LS 14. Capitale du Tonkin et de l'Indochine francaise: H Les bien brosser Fans sir 
mn: eus De ci frayer un chemin ( . een ) Propes \ apitale du Tonkin et de pao ine francai AA immédie te Ci LAN ENRR 
aire un inver à à Dresser un inventaire; former Un trône dans la nu 15, Parler beaucoup, avec vanterie: Ha .., Apré 6 d vous serez homme! 
projets. des projets e prendrais l'éternel repos " : près avoir BA er e " _ Ée. 
- à : à ’ niet haris 
Mn an. RAA 4 Rd yr ma charrue 16. L'ami de Gretel: Ha ,.. * ; es dents Dre PER 
nustére de le fente et 4 
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H . } s = 
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: du Département d'Education et de 1 ( De «ge ee Pom met A 
, l'Association d'Education du Manitoba :( nest: restreint 
PAPIER mot umane”, On 
dd rm À Aie din nrin sa ét rt 
: $ partement imr tant PF LP ses su s, par contraste a- 
Nouveau chemin de croix | parteme nportant de la Mai-} © gp nt re Pa ve 
n € P Panel me lie | nt plu 
Le vendredi 23 mars us mé- |° sig x Pccupe MES | et cruels: d'un vain ir il 
r ait agréable s j ; 1 ain, Mais ce mot est d'un 
' à d ù ne à serre qui a été terminée | 
2 4 } ! À à r1isQque€ 
s ic beures | D( est située € un espa- 
Ver x notre très vieux | CE e, entre le collège et le 
L ’ fait place ivent des Soeurs. Je dirai com- 
. - ‘ tions me le Frère Laflamme, elle est 
M j'où vient-il? J'ai appris | Personnelle puisqu'elle est entou- dans sa con- 
1vea emin de ree de a ) C tous cotes à terre, sans 
6 par ar ai d Pc mo le 
; . - Se ncienr s 
t s parce sg d'a a partie animale de l’ê 
ét fermé. I " D'après Bescherelle, ce qau'or 
aux S lu Pré inÿ ppelle sentiments humains, ce 
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1 Fr. r a > L' . 
”nx t Les pers ages en, ; |. Humane measures; the Royal 
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f ercier chaleureusement 
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, nd x Ye drier de la Maison st Joseph et 1. Louage d'un bâtiment pour 
et L cours de TOULe parce | trois rangées de fougères suspen- des là + 
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nt )er« au'ils ne p venus port par ie terre ne se dit 
er loin et haut, aussi pr( Léon MONDOR, |qu'aux Etats-Unis, pas en Angle- 
s de la belle occasion q Grade VIII t C'est le sens américain du 
t CS mot “freight” que nous traduisons | 
Il est à peu près certain que Travaux à tort par “fret”. 
vous regretterez d'avoir abandon- x [e) ne doit donc pas dire ‘un 
né vos études si par malheur vous |, Au cor nt de septem-|train de fret” (freight), mais un 
faites ce faux pas. Par ailleurs, | °Tt Lé . et moi-meme train de marchandises; payer le 
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jon de les contint serre ë F tage, le camionnage selon le cas, 
‘onclusion vou jeunes, Comme fallait con ü uire les auand il ne s'agit pas d'un ba- 
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plus longtemps possible. Plus vous | ©1€S qui avalent servi aux for- Espèce. M. Gaston Gastice me 
aurez de connaissances, plus il y | mes afin de les peinturer. Ensuite | à ande pourquoi les gens disent 
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vriront devant vous et mieux vous 
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D'ailleurs, 


aux études vous ga 
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tard grâce à votre instruction 
vous recevrez un salaire beau- 
coup plus élevé et vous pourrez 


ous faire des revenus plus con- 
sidérables qui compenseront am- 
plément ce que vous ne recevez 
pas aujourd'hui d'une façon tan- 
gible, Pensez-y. 

Un père de famille, venu con- 
duire son fils après le congé de 
Pâques sait échapper cette 
réflexion significative: “Je com- 
prends que c'esi dur pour lui 
de nous laisser, mais au moins, 
je fais mon possible pour l'em- 
pêcher de faire la même bétise 

pu m'instruire 


1 


J'aurais 
pas été assez fin pour 


que moi 
et 
e 


Je n ail 


faire”, 


Votre AMI. 


* 


Lecture 

epuis mon arrivée à la Mai- 
St-Joseph j'ai lu plusieurs 
nous avons une bitlio- 
très intéressante 
L'histoire de Huckleberry Finn 
imuel Clemens (Mark 
m'a bien intéressé, Il s’a- 
garcon de quatorze ans 
nombreuses aventures 
ami Jim, un nègre 
beaucoup lire, surtout 
d'aventure. Je ne lis 
jamais de ‘‘comics” par- 
je les trouve trop ‘'imagi- 


car 


un 
de 
vec son 


J'aime 


livres 
presque 
que 

nés” 
terai 


le 


ce 
un ‘comic 
in hommu 
est questiôn 


raconte la 
célèbre ou s'il 
l'une re écri- 
par de grands écr ns com- 

Jules Verne Mar Twain, 
a autres cé- 


S 1 


hist 


41 


te 


Y K 


les Dickens ou 


léb 
Quand ;il pleut ou que n 
ns pa 


8 a Lexterieur, 

de prenc 
plonger da 
ensez-vous? 


Hervé CORMIER 
tes 


ouer 


sor 
la 


vre et de 


ture, Qu'en F 


s 


première fois 


De temps en temps j'aché- | 


Comme de raison, la première 
fois qu’on fait une chose il arri- | 
ve que ce nest pas toujours par- 
fait. Loin de là! | 

Ainsi, la première fois que j'ai 
servi la messe, au début ce n'était 
pas trop trompant mais rendu au 
milieu de la messe j'ai commencé 
à avoir chaud. Je ne me rappe- 
lais plus quand sonner. Je vous 
assure que j'étais content de voir 
arriver le dernier évangile! Et 
naintenant il y rien de plus 


rs les nouveaux, vous voyez 
ut s'apprend. Courage donc. 


Oscar LAGASSE 
. LA 


L'ancienne serre et 
la nouvelle 

L'ancienne re était 
u côté nord-ouest de “La 
nm”, en bordure du chemin d'’en- 
rée. Comme. elle était trop vieil- 
e elle a été démolie l'an passé. 
Cependant une partie de ce bà- 


set 


situee 


| timent a éte transportée au ver- 


À 


Mai- | 


ger pour y servir de remise pour | 
le paniers et les outils durant 
ver 
Marcel HALCROW, 
Grade VIII 
A t de p p sa retrai 
s le Fré Lafiamme m'a de 
ccuper 
marche 


ait 
tite 


ce dé- 


YU! 


ne couche d'aluminium 
Le Frère Laflamme nous a aus- 
fait préparer des boutures de 


folle, le mot espèce étant toujours 
du féminin. 
Réponse. C'est probablement un 


si 


lilas et de rosiers que 18 & 1 h à , 

slenté: rè ja la q A ‘Vies phénomène de linguistique qu'on 

nant les: feuill Srtent et danç | Pourrait appeler l'attraction. Le 
2] U111€ [A ] 14118 


substantif qui suit attire le genre 


uatre ans ces boutures devenues e r 
per _ Rues devenues que le mot espèce qui « 


arbustes fleuriront, Je sera lors ñ , 
+ Rss ag ve Mr doi tata à première vue, d'un ad. | 
bien content de mon travail, , A 
LA ” C'est tout de même une 
Benoit BRUNELLE, ! 
Grade VIII. On dit de même: des soucis 


pécuniers 

Les qualités de l'esprit font des | crivait 
jaloux, celle du coeur ne font re), aue l'on doit dire tou- 
que des ami jour pécuniaire (du latin pecu- 
niarius) au masculin comme au 


comme si pécunier s'é- 


s alors 


Mme de GENLIS 


_ Nouvelle cathédrale 


e des SS, Vladimir et Olga, qui s'élève 
et Stella, à Winnipeg, sera ouverte offi- 

Bâti au üt de $500,000, le nouveau 
ectrique et pourra contenir 1,000 per- 


fén Lo. «0 De 
une ecef L 

| tr irrerie éme 
genre se trouve dans le uit que 
moins de deux, qui doit ét un, 
demande le pluriel, alors que plus 
d'un demande le singulier 

On t dans la grammaire 1 
er 

Plus d'un veut \ w 
gulier, bien que cette ution 
éveille une idée de pluralité: Plus 
d'un témoin a déposé: plus d'une 
personne agit sans réfléchir. On 
dit cependant: À Paris, on voit 


plus d'un fripon qui 


l'in l'autre, L'idée de réciproci- 
té marquée par l'un l'a 
pelle nécessairement le 


Après moins de deux, 


se met au pluriel 
Dans ces deux cas, ce sont les 
mots un et deux qui ont imposé 


T 


l'accord, et l'usage a préva 
Emphase. “Nous soulignons a 
vec une emphase spéciale le but 
poursuivi”. (emphasis 
Dire: “Nous soulignons avec 
une énergie spéciale, avec un ac- 
cent spéci ave 
spéciale, le but po 1iv 
Emphase signifie exagération 
affectée 
Lift, “Il pratiqua le lift et a 
complit le trajet en deux he 
D “Il voyagea au pt 
ie l’auto-stop, du resq age 
accomplit le trajet en deux heu- 


res 

1. Donner un lift à quelqu'un; 
puis-je vous donner un lift? 
Faire monter 
(dans son auto): voulez-vous pro 
fiter de ma voiture? 


La vénérable Mère 
de Notre-Dame du Cénacle, sera 
béatifiée en la basilique St-Pier- 
re de Rome, le 17 juin prochain. 
Un pèlerinage national s'organi- 
sera de New-York pour prendre 


part au pieux événement, et par- | 
{tira le 31 mai. Depuis 1892, la So- 


en er (pécunier, pécuniè- | ciété a fondé plusieurs 


maisons 
de retraites pour les femmes. aux 
Etats-Unis et au Canada. (NCWC) 


Accroissement des 
naissances et décès 
OTTAWA -- En 1950, les nais- 


| sances, décès et mariages augmen- 


tent légèrement au Caanda, com- 
parativement à l’année précéden- 
te, d'après les chiffres provisoi- 
res publiés par l'Office fédéral 
de la statistique. Les naissances 
augmentent de 0.9%, les décès, 
de 0,6% et les mariages, de 1,1%. 


Au Canada, sans le Yukon. les 
territoires du Nord-Ouest et Ter- 
re-Neuve, les naissances se tota- 


lisent à 356,228, contre 353,080 en 
1949, les décès, à 120,770, contre 
120,029 et les mariages, à 121,899, 


| contre 129,164 


| 


Les naissances au Québec pas- 
sent à 117,019, en comparaison de 
115,065, et en Ontario, à 108,554, 
au regard de 107,526. En Colombie 


britannique, elles s'établissent à 
27095, (27,141 en 1949): Alberta, : 
25,858, (23,748): Saskatchewan 


21,235 (22.180): 
(19,606); 
(17,835); 
16,837 
ce-Edouard, 2,851 


Manitoba, 19,367 
Nouvelle-E 17,412 
Nouveau-Brunswick 
(17.160); et l'Ile-du-Prin- 
(2,829 


8 


osse 


La nouvelle école 
de médecine de Laval 
QUEBEC — La construction 


la nouvelle école de médecine de 
l'Université Laval sur le site de 
la Cité universitaire à Ste-Foy, 
près de Québec, débutera l'au- 
tomne prochain, a révélé le do: 
en, le Dr Charles Vézina, au 


ner annuel des étudiants en mé- 


decine. Cet important projet cem- 
prend la construction d'une 
le adjacente à un hôpital uni 
sitaire, afin de permettre l'uti- 
lisation conjointe de plusieurs ser- 
vices et laboratoires 


é 


o- 


se dupent | 


quelqu'un] 


Thérèse | 
Coudere, fondatrice de la Société | 


de | 
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Tendre et vite fait 


avec la ‘MAGIcC' 


LR ETE et + : 


PAIN SUCRÉ À L'ORÂNGE 


Mélangez et tamisez 3 fois 216 t. furine à pâtis- 
serie déjà tamisée (ou 244 t. farine de blé dur 
tamisée), 314 c. à thé Poudre à pâte Magic’, 6e 
à thé sel, M c. à thé macis moulu. Battez en crème 
L$t. beurre et incorporez 24 t. sucre granulé fin, un 
oeuf bien battu, 1 &. à thé vanille 
Ajoutez les ingrédients secs au mé 
lange crémeux, alternant avec 4 t 
lait. Versez la pâte dans un moule 
À pain de 416° x 816” préalable- 
ment graissé et garni d'un papier 

raissé. Cuisez à four modéré, 350 

…« environ 1 hre. Laissez le pain 
se refroidir dans le moule. Servez 
froid en tranches beurrées 


par Noël DUCHESNE 


Adresser toutes communications concernant le b ge 
au Chroniqueur du Bridge, Lo Liberté et le Patriote, Winnipeg 
| H-162 
| DANS LA BROUSSE 
| Il y a certaines mains où la conduite du jeu est netten tin 
quée. Mais par contre, pour quelques autres, dans la brousse, à tra- 
vers mille difficultés, le déclarant doit chercher la e qui le co 
| duira au succès 
La main suivante était l'une de celles qui figurèrent au t roi 
| Intercollegiate Championship, tenu à Chicago le printem] ( € 
MM. Eugène Davidson et William Hanna, de Unive { Ca 
| fornie, furent les seuls à réussir la manche 
| DONNEUR E 
Personne vulnérable 
4 A9I63 
vAB 
+AD572 
4975 
E N O0 
à 4 D1085 
| VR9732 VV1065 
| 6V9763 + 10 4 
| RR86 +RAV4 
| S 
| 4RVT7412 
| VvD4 
| +R38 
4 D 10372 
EST SUD OUEST NORD 
| Passe Passe se 1 carreau 
| Passe 1 pique Passe 2 piques 
Passe 3 piques Passe piques 
Passe Passe Passe 
Entame: six de carreau. 


Si, au cours des enchères, les joueurs procédèrent avec hésitation, 
|le déclarant ne pouvait non plus conduire le jeu ave parfaite 
assurance 

Sud prend de son roi et joue un petit atout vers l'as 
|remarquer que si le déclarant avait eu l'assurancx 
pertes hors l'atout à deux levées, un jeu de 
indiqué en encaissant en premier lieu le roi d'atout, se protégeant 
| ainsi contre la perte de deux atouts, que les quatre atouts manquants 


une 


Il est à 


de limiter ses 


précaution aurait êéte 


| soient chez Est ou chez Ouest, Le jeu immédiat de l'as d'atout expose 
le déclarant à perdre deux levées si les quatre atouts manquants sont 
chez Ouest, Comme le déclarant craint de trois trèfles, il 
cherche plutôt à ne subir aucune perte à l'atout, mais lorsque Ou 
ne peut fournir cet espoir s'envole et il ne faut donc perdre que dei 
trèfles. Le déclarant appelle le neuf de trèfle et comme Est ne four 


la perte 


t 
1X 


nit que le quatre, Sud se contente du deux et Ouest prend de son 
roi. La carte-clé. à trèfle est le valet; c'est à cettc 1 que le 
déclarant doit éviter de perdre une levée. Si Est avait eu l'as et le 
roi de trèfle, il aurait joué l'une de ces cartes; il était donc fort pr 

bable que l'as ou le roi se trouvait chez Quest. Ouest tourne un 
carreau que Nord prend de son as. Malgré la menace d'une coupe 

la dame de carreau est appelée; Sud ne peut réussir son contrat si, à 
ce moment, il continue l'attaque des trèfles. Est coune de son huit et 
Sud jette son quatre de coeur. Le cinq de coeur d'Est fait sortir la 
dame, le roi et l'as. Encore ici, le contrat ne peut être réussi le dé 
clarant cherche à affranchir immédiatement sa dame de trèfle, çar 


il ne serait pas possible au Mort de reprendre la main et jouer atout 
vers la tenance de Sud, Le trois de pique permet au dé nt 
s'emparer des deux atouts d'Est, Par son neuf de pique, Nord reprend 
la main et enfin joue un trèfle. Est prend de son as et tente d'obtenir 
une levée par son valet de coeur Sud coupe son 
atout et, comme les trèfles étaient favorablement partagés, 

les dernières levées. Par une habile conduite du 


lara de 


mais de dernier 


obtient 


le déclarant 


jeu le 4 
réussi son contrat 
N.B,. — Cette main vous est présentée grâce à la courtoisie du 
magazine “Bridge World’ de New-York 
Ye. 
Avec la main suivante vous avez atteint un < trat de grand 
chelem, trèfle étant l'atout, Vous disposez des carte uivante 
N 
49732 
vi065 
+A7632 
+ À 
S 
4 AR V 
VARDA4 
L 
é$RDV1032 
Ouest attaque du sept de trèfle, 
Sur l'as de carreau, devez-vous jeter le quatre de coeur ou le 
valet de pique? Le sort du contrat repose sur votre choix! 
Bonne semaine. l Noël DUCHESNE. 


Heures 


SEMAINE DU WINNIPEG 1 REGINA EDMONTON VICTORIA 
15 AVRIL | Heure normale | Heure normale | Heure normale Heure normale 
| du Centre du Centre | des Montagnes Pacifique 
Lever Coucher Lever Coucher | Lever Coucher Coucher 
a.m p.m. am m. a.m m p.m 
DIMANCHE 39 121 6.06 5 53 535 5 54 703 
LUNDI 5.36 123 6.04 155 5.33 7.36 7.05 
MARDI 5.34 124 602 150 5.31 71,58 708 
MERCREDI 5.32 7128 6.00 7158 528 1.39 708 
JEUDI 5.30 1217 5.58 7.59 528 741 7.6 
VENDREDI 2 129 5.56 801 524 7143 71 
SAMEDI 7 5 8.02 522 7112 


du lever et c:1 coucher du soleil 


Heures du lever et du coucher de la lune 


SEMAINE DL 
15 AVRIL 


WINNIPEC 
Heure norrr 
du Centre 
Lever Cou 


DIMANCHE 


LUNDI 
MARDI 
MERCREDI 
JEUDI 
VENDREDI 
SAMEDI 


2 REGINA 
Heure normale 
du Centre 


Coucher 


EDMONTON 
Heure normale 
des Montagnes 

Lever Coucher 
a. 
11 45 
p.m 


VICTORIA 


Pacifique 
Courher 
am 


her 
a.m 
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| On ne critique pas le Christ. 
| On critique les chrétiens dans la 
mesure ou ils ne lui ressemblent 


Francois MAURIAC. 


de l'esprit chrétien dans le monde 


Un converti dit franchement 
ce qu'il pense des catholiques 


Il voudrait des catholiques plus agressifs, plus disposes à instruire les non-catho- 
liques mal renseignés au sujet de l'Eglise. 
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Ne nous laissons pas 
tromper de nouveau 


Nous devrions profiter du 
fait qu'une fois déjà nous a- 
vons élé gravement trompés 
par la Chine rouge, Nous fü- 
mes alors persuadés que Îles 
communistes chinois n'étaient 
que des réformateurs agraires. 
La mouvelle campagne veut 
nous faire croire que la Chine 
rouge rompra éventuellement 
son amitié avec la Russie, Je 


»*x ns tite 
que le atholiques ne croient pas 
au Christ, qu'en tout ils sont te- 
nus d'obeé au pape d'abord, qu'ils 
idorent de 1es, qu'ils sont 
tous 1gr ants et superstiltieux 
M. DeVine croit que si les protes- 
tants croient ces choses a taute 
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endant, pendant tou- 
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jamais à l'église ou ne 
ii fournit jamais d'explications 
au sujet des croyances et des pra- 
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2 demandait de 

. déclare-t-il. Finalement, 

cidé de me renseigner, J'ai 

suivi un,cercle d'études, dans le- 

quel j'ai pris une part active dés 

ce moment, je cessai d'être un 
protestant . , 

“Je sais qu'il y a aujourd’hui 

| des milliers et des milliers de pro- 


“Si les catholiques des Etats-Unis sont 
a déclaré J. W. DeVine, à l’occasion de la nouvelie 
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la religion catholique 


moi, 


ndant 23 ans, j'ai élevé une 
catholique sans savoir ce 


aime- 


in converti au catholicisme et il parle avec connaissance de la menta- 


sera dû surtout à l'ignorance, non 


catholiques, mais à celle des membres d'autres églises qui ne compee 
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, et dans le St-Es- 
en a beaucoup qui 
que nous croyons 
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> croient 


que l'église mé- 
thodiste récite le même Credo que 
le mais il y a des milli 
méthodistes qui ne savent 
‘ils tiennent leur Credo de 

lise catholique. 

| Si vous voulez 
chose pour votre pays 
glise, dit M. DeVine, 
attitude catholique 
manquez pas jne 
détruire 
tieuse 
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agressive. Ne 
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les ‘croyances supersti- 
au sujet de l'Eglise aux- 


faire 


Etude de l'Espagne d'aujourd'hui 


Le Conseil d'Etat des Chevaliers de Colomb du Wisconsin a en- 


trepris un nouveau projet dont le 


visage de l'Espagne d'aujourd'hui 
gande communiste. 
boley (à droite), de Monroe, Wis. 


but est de faire connaître le vrai 
et de contrecarrer ainsi la propa- 


Dans cette photo l'on voit le juge Harold Lam- 


Député d'Etat des Chevaliers de 


Colomb, et M. Leslie J. Schlax (à gauche), Secrétaire d'Etat, presen- 


tant une première copie 


Is Spain”, au membre du Congrès 
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du nouveau livre de Richard Pattee, 


Clement Zablocki. ( NCWC ) 


Le Pape réclame une plus juste 
distribution de la richesse 


Radio-message de Pie XII aux patrons et travailleurs d'Espagne 


Très chers fils, chefs d'entrepri- 

techniciens et travailleurs es- 
pagnols, réunis à Madrid et dans 
les provinces pour vous consacrer 
au Christ Rédempteur et rendre 
votre fervent hommage de devo- 
tion filiale à son Vicaire sur la 
terre: quel magnifique spectacle 
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lcile, les préoccupations du lende- 
main; sont nombreux ceux qui 
les ont envisagés et les envisa-| 
| gent, surtout ces derniers temps, 


en arborant le drapeau de la ré- 


|demption. Vous continuez, cepen- 


| dant, à rester attachés au drapeau 
du Christ. Et vous proclamez, ou- 


“This | 
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Quand un moteur ne marc 
plus, on vérifie d'abord les deux 
petites pièces principales qui dé- 


terminent son fonctionnement, le 
distributeur de son énergie élec- 
trique et celui du combustible 

le carburateur, Quand une na- 
tion ne va plus, on cherche le 
mal dans sa plus petite cellule, 
la famille, qui est son âme, “L'à- 
me de la nation est dans Îles 
foy domestiques, disait Napo- 
léon, c'est là que bat son coeur.” 
Quand une famille ne va pas, on 
en déduit tout de suite qu'elle n'a 
pas d'amour et par là même, pas 
d'ebnégation, pâs d'esprit de sa 
crifice 


Familles diminuées: 
société ruinée 
Or, devant une catastrophe iné- 
vitable du genre humain, nous 
n'avons qu'une seule planche de 
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| rait aux cardinaux et évêques du 
monde entier: “Si nous considé- 
rons avec plus de soin le monde 
où nous vivons, de très graves 
problèmes, ceux notamment qui 
concernent le mariage et la fa- 
mille, réclament plus instamment 
notre attention et notre zèle, Nous | 
|ine croyons point Nous tromper 
en estimant que le désordre qui 
trouble d'une manière générale 
et profonde l'institution de la fa- 
mille, mine comme une maladie 
la société d'aujourd'hui” 
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Rééducation de la famille: 
grand problème actuel 
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le coeur vide. C'est alors. que 
pour nous, Canadiens français 
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l'enfant à l'école publique (l'éco- 
le anglaise), Pour en faire ur 
homme et une f me de dema 
avec une solide ation et un 
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lon a de paiements à 
faire.” \ s sacrifices qui 
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supprimer à son petit train trait 
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Une réeducation 


Tout n'est pas aussi 
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des nuances et une forte 
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lement à généraliser, Je me sens 
incapable de tirer des conclusions 
car des 4,000 familles du Mani- 

et de la Saskatchewan que 
visitées depuis une année, il 
me reste ce souvenir d'insistan- 
e que la majorité a, pour sup- 
plier de déclencher quelque cho- 
se qui pourrait leur venir en ai- 
de. Je reste convaincu que, mal- 
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souvent insuffisant et inadéquat, 


On doit s'atteler à la famille 
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pour qu'elle s'épanouisse avec a 
mour et vérité, formant les ba- 
ses d’une société qui doit être 
meilleure. À ce problème je ne 
seule solution: 
révolutionner notre système, qui 
trop souvent est faux parce qu'il 


manque de vertèbres. Nous de- 
vons redonner à la vie ses va 
leurs pour retrouver les valeurs 


spirituelles sur des bases concrè- | 


tes et solides, Et pour cela il nous 
faut des éducateurs virils et réa- 
listes, taillés à la trempe des exi- 
gences de notre temps. Il faut 
faire route arrière et repuiser 
dans l'évangile la serie force qui 
mena les premiers chrétiens au 
martyre, Nous sommes dans un 
monde de machines où le maté- 
rialisme commande tout, Finies 
les petites miévreries éducatives, 
copieusement assaisonnées de 
décolorées dans 


l'irréel, Qu'on lise un peu l'Evan- 


gile, on y trouvera d’un bout à 
l'autre la virilité d'action du 
Christ. Nos bébés se traînent en- 


core à quatre pattes qu'ils éven- 
trent leurs tracteurs mécaniques 
savoir 
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jours la vérité, 

En France, l'épiscopat est en 
train de résoudre la question en 
formant une pépinière de jeunes 
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s beaux arbres lui donnent un | dans cette prison demandait à un ivrogne si le mot Dôme (coupole) de St-Pierre de 
het spécial. entre autre l'UM-! 9—L'Arc de Titus près du Fo-|coeur était masculin ou féminin? | Rome pour jouir du panorama Un converti par année, 
tELLA TREE, qui à la forme | *um Romain, construit en 70 A.D.| Est-ce que l'on dit le coeur, ou | de la belle ville de Rome but d'une isad 
n gigantesque parapluie, PAR- | pour rappeler res sur 1eS | bien la coeur Il répondit: li- ; ut une croisade 
JT on voit des artistes, près | Juifs: la destruction du temple de | queur. En la fête de S. Matthieu, apô- de conversions 
ux, des monuments, | Jérusalem et de la nation juive Nous avons bier é la belle | tre. nous avons fait pour la pre- 
ets, dessinant de beaux | Titus est tou) >urs consi Basilique de St-Paul-Hors-les- | Mière fois nos visites du Jubilé MANITOWOC. Wis L'un 
Le Tibre passe à Rome | me le pire mi des Murs. Ce qui attire beaucoup l’at-| aux quatre grandes Basiliques | 2 | des principaux chefs dans le tra- 
clapotis. Il est cest pourquoi k ut Juif tention ce sont les 262 grands! Majeures ST-PIERRE. ST-JE, N| vail des conversions aux Etats- 
I a rivière Rouge|se sous cet Arc, cesse portraits de tous les Papes y com-} DE LATRAN, ST-PAUL-HORS- | | Unis a fait un appel aux laïs ca- 
M a, mais ses eaux sont | tement d'être Juif pris S. Pierre et celui du Pape | LES-MURS et STE-MARIE-MA- tholiques américains, leur deman- 
s. Dans un parc nous 10—Les Vieux Murs de Rome: | actuel Pie XIL. Ils sont placés près | JEURE. Dans chacune de ces égli- | dant de faire partie d'une croi- 
s admire une énorme horlo-: | autrefois pour ne pas payer de | de la Voûte, autour de la Basili- | ses nous sommes entrés par la! | sade de conversions. Il a lancé son 
que des jets d'eau font fanc- | taxes, les peintres bâtissaient | que. 11 y a encore de la place! PORTE SAINTE (il n'était + appel au cours d'une réunion de 
1 Er lie, à Rome, les|leurs siudios sur ces murs pour vingt autres successeurs del Permis d'entrer par les autres | | plus de 1,000 laïcs ici, récemment. 
ffeur utomobiles condui- 11-—L'église de la SAINTE- Pie XII Ce jour-là nous avons | Portes: comme il était défendu | M. l'abbé John O'Brien. profes- 
\t à gau Et l'argent italien | CROIX: Le Cruce qui renfer- rencontré dans la basilique de | de sortir par la PORTA SANTA).; seur à l'université Notre-Dame 
semblent à de grandes ser-|me des reliques insignes: la plus | nombreux pélerhs de Besançon. | Sur le seuil de ces PORTES] auteur des livres “Winning Con- 
ettes À bain. tellement le pa-| grossé relique de la Vraie Croix, France, Leur évêque marchait en | SAINTES, les pèlerins s'agenouil- | verts” et “Faith of Millions” a 
monnaie a de grandes dimen-!| placée dans un énorme cruci- | tête d’une longue procession, por- | lent. prient, puis pénètrent dans déclaré qu'avec la coopération 
ns fix. Aussi: de épines et un clou | tant la GRANDE CROIX de l'An- |la Basilique. A l'intérieur ils ré- des laïcs le mouvement de con- 
ROME est fière, sa population | &e !: Vraie Croix le doigt de|née Sainte. ST-PAUL-HORS- | citent les prières requises pour versions pourrait produire un 
les rues on ne voit S. Thomas l'incréd (index ! LES-MURS EST LA PLUS BEL. | gagner l'INDULGENCE DU JU- million de nouveaux catholiques 
s homme sans son complet. | droit) et un more de la LE EGLISE DE ROME ET DU |BILE: 4 PATER, 4 AVE, 4 GLO-| chaque année. au lieu de 119.000. 
Les Italiens, les romains, aiment | Croix du Bon Larn MONDE ENTIER. Sans ses énor- | RIA et le CREDO. Dans ces Ba- | “Cette réunion de plus de mille 
à se laisser vivre. ils la 12—L'église de D ne ers ST- Pi ERRE DE RO: |siliques nous avons rencontré bien | personnes dont le but est de lan- 
le premier prix + eg de Din | a |cer une campagne pour amener 
ge Mais la plus grande est bien St-|£"antant es louanges qu ; | vos concitoyens sans religion au 
Pierre d es plus grande mé- | Dieu. Dans toutes les églises de | { Christ indique d'une facon frap- 
DEPUIS DES GENÉRATIONS LES BONNES me aue celle de Westminster, | R0Me. comme du reste en Pales- | pante que l'enrôlement, long- 
Angletert et que celle de!" y a des groiles sous le |temps attendu, des laïs catholi- 
Rheims. France, ete. Dans la re-autel, et les marches qui ques dans un mouvement de 
Grande Nef de St-Pierre est indi- |; ‘ luisent sont couvertes de conversions est actuellement en 
quée la longueur des autres gran- | de francs, de dollars amé- | voie d'organisation”, dit M. l'abbé 
les églises du n le entier, mais # | canadiens etc 78 | O'Brien 
Paie les ST-PIERRE BAT TOUS LES! OU JOUR des ele s 7 | “Sur une population de 150.- 
RECORDS. Pour vous donner une QU , > jusqu à miel, 000,000, a-t-il continué, à peu près 
petite idée, dans St-Pierre de Ro- | Ci! Ges Et c'est édifi reg D” man |75,000,006 n'appartiennent à au- 
me 16 loitres de l'in ion: | &rottes. Et c'est édi iën e vois cune église Il est éy nt que 
TU ES PETRUS, TU ES PIERRE |‘ s'appeochent POUF cor 42.000 prêtres ne suffir pas à 
" SUR CETTE PIERRE JE BA. | Muni les VON (en — Le Père Paul, de Graymoor, | atteindre cett multitude 
MON ECIISE”" sont hau. | "ent n susse à ppe ŒIN.Y. dont >ientôt | qu nt besoin du 
- "6 h sus 1 p fois pa pa ie la nrêet 1e. Mais 
re * frere la Ré | y a une € | € l 
” + ps £ ” se rangs à tion fondée | qui consiste à enrôler 27.000.- 
FAIBLES, TOUJOURS FATIGUÉS RAT 77 t ministre |000 de laïcs dans cette croisade 
de 1 . est ma )p re. En 1909, | sainte." 
dt \1d t A vre) teur et t les membres Chaque personne présente à la 
Ci himi F af N P atrices de comr s re- ommunauté abjurèrent le ! réunion s'engarra à € ver d 
+ Chimique FRANCO Américaine Liée, 1566, rue St-Denis, Montréal CSS mie le derniès J-C MASSICUTTE, pire : tantisme 2: pdd MAS de AO De ut 
ljoutée, Ste-Cabrini, sont géantes. | Hospice Taché, St-Bon lfoi catholique. (NCWC) | l'Eglise cathclique 


nouvelle transfusion d'Action ca- 
tholique. Si la France a ses pro- 
blèmes d'éducation 


je ne tiens nul- | 


tout 


Le temps de la réflexion et des pro 
passe 
vous préts? Les tronts opposés 
domaine religreux 


l'heure de l'épreuve 


ce qu'il y a dedans. | 


nous n'en a- 
vons pas moins les nôtres, sur- 
tout celui de l'éducation de la 
jeune fille. Je dis jeune fille, car 
c'est sur la femme que se fonde | 
le foyer, c'est sa formation qui | 
décidera de l'âme et du flam- 


beau de la famille et par là mé- | 


me 
de 


de l'âme et du flambeau 
la société, 


On à toujours besoin 
coeur ami, et Notre-Seigneur 
même avait saint Jean 


LACORDAIRE 
. LU 


d'un 
lui- 


. 
Il n'y a rien de plus habile 
qu'une conduite irréprochable 
Mme de MAINTENON 


ets 
c'ent l'heure de l'action Etes 
dons le 


deirm | 


et 
cent | 


morel, ve 
clairement 


PIE X11 


toujours plus 


un Éui 
f’ / 
autre p + monde 


C'en est assez 
( 
iux 
a 
s ! 
Bi k 
pré | 
posit L 
tholique { 
ils évitent de 
avec ceux 
leur fc ) 
mauvAiISse À 
taicen , 
ire 1 A 
pres t 1 f t 
non-cat € 
tre t inx 
des \s r t ter 
qu leurs ] t p 
bienvenues 
Mais \ B ! ) 
de catholiques, tout 
ant la fa ( 1e 
e pre Del 
1capab | ( € 
venablement 
dorer des et nas 
de payer p t t lessc 
d'être sûperstitieux t a lieu 
de donner une ex} tior le, 
très souvent, pour 1 le 
ignorance se fâcheront { 
lement 
Ce so id qui for 
énormém rt 
du Christ et t 
faut développer ur nentali 
une attitude de “t 
est assez de nous plaindre 
ancompris et ma Jugt 
nous fournissons 1 mên 
arguments aux adversaire 4 
notre ignorance de notre religion 
notre manque de zèl et notre 
respect humain. Il ne dépend aux 
de nous d'être de catholiques 
renseignés, fermu convaincu 
C'est à ce prix que n con- 
querrons le respect et estime 
des non-catnoliique et que nous 
les gagnerons à l'Egli 
La foi est indispensable 
Nous avons trop souvent à dé- 
plorer l'irréligion et le manque 
de respect pour les principes chré 
tiens chez nos chefs de l'Ouest 
pour laisser passer sans mention 
les paroles du prési lient des Etats 
Unis au suiet de la cessité de 
la Foi en Dieu 
M, Truman a déclaré en effet 
qu'une foi ardente était essen- 
tielle dans la lutte contre le com- 
munisme athée. Au' cours d'une 


cérémonie publique à Washington 
il a affirmé ‘que la religion doit 
conquérir nos coeurs” ét il. 
jouté que la lutte contre Je com- 
munisme, pour faire règner la 
paix et la justice, comprend aussi 
la défense des principes religieux 
et la liberté du culte 


“Notre foi religieu a-t-il dit, 

fournit la réponse aux fausses 
| croyances du communisme. No 
tre foi nous indique la voie que 
nous devons suivre afin d'établir 
une société dans laquelle les hor 
mes trouveront le p grand 
bien en Die 
Théorie désuëte 

Parlant à n group l'édu 
leurs frança à Ro Pa] 
Pie XII à déclaré que les détra 
teurs de la religion osent main 
tenant de moins en moins mettre 
la religion et la scien en con 
tradiction., ‘‘Aujourd'h à déclaré 
Sa Sainteté, le £en de cette 
trempt peuvent être considérés 
comme appartenant à ne autre 
ère.” 

Pie XII a fait emarlquer aux 
congressistes comment le chef 
anti-religieux de Ja France a 
vaient lamentablement fa lan 
leurs projets et comment jou 
d'hui l'étincelle hrétienne cor 
tinuait de brüle 1 nt un 
nouvelle ferveur. En dépit d 

efiri tions qu'on leu nposait, 

les professe urs et ler élève 

ufestaient extérieurement ‘ 
foi et insistaient po au'or 1 
respecte P, G 


Nouvelle Decouverte F “99” 


Eczema, Ulcères Variqueux, Psoriasis, Clous 


Zurich, Suisse— Des scientists 
éminents ont découvert que le 
manque de certains acides gras 
dans l'alimentation humaine cause 
des troubles sérieux de la santé, Si 
les acides gras non saturés sont 
supprimés de l'alimentation nor- 
male, il en résulte de graves 
maladies de peau Le régime 
alimentaire moderne, et spéciale- 
ment l'emploi de graisses et 
d'huiles raffinées, dans lesquelles 
les acides gras non saturés man- 
quent presque complètement 
même le beurre n'en contient 
qu'un minimum) ont créé une 
carence chez beaucoup d'individus 
Un chimiste Dr W 
Schmitz 10 années 
de “ extraire d'huiles 
végétales pures un acide gras non 
falure 


suisse, le 


réussit, apres 
recherches 


ayant un concentration de 


99%, et l'appela, pour cette raison 
F ‘‘99"”, Cette nouvelle découverte 
suisse, le F ‘‘99'’ est un traitement 
qui agit de deux façons (d'une 
façon interne avec les capsules 
F ‘‘99" et externe avec l'onguent 
F ‘99"'), et s'est révélé remar- 


quablement efficace dans les cas de 


carence d'acides gras 


non salures — 
Eczéma—Clous—Ulcères Vari- 
queux — Psoriasis et KEczéma 
Infentile. F ‘99’ est déja très 
employé en Suisse et fuit de 
rapides progres dans di Les 
comme Paris, Rome et Vienne 
Les premiers envois de F ‘‘99" au 
Canada furent faits par avion, 
mais la production en est main 
tenant plus importante, ce qui 
permet une plus grande distribu- 
tion des préparations de F ‘99, 


qu sont actuellement disponibles 
dans les pharmacies ea q 


14014108 
limitées. F ‘‘99'' à prouvé, d les 
milliers de cas, da très grande 
valeur comme remède n 

Les préparations 1 99 ‘ nt 
en onguent el en P cs p r 
adultes, et en onguent et en liq s 
pour enfants. Une aduction 
glaise d'un livret stré in 
sant, décrivant cffots remar- 
quables de cette nouvelle 
découverte suisse, est maintenant 
disponible pour distribution gra- 
tuite par les pharmaciens 


, 
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même! repfit Mme Mondore, | au gouret. Si les jeunes copiaient | | OUIE por HARRY HANAN 
fond de sa cuisine, tout en se | votre jeu, la mort certaine de ce | 

nt à venir rejoindre son ma-|sport s'ensuivrait, Prenez votre | 

retraite ou bien 

Il y à de quoi senerver, ma Et tout cela sans même je 

mms. Imagine-toi, nous serons | petit merci, les ngrats! D'aill 

entôt millionnaires. Comprends- | je pourrai toujours dire con 

va. millionnaires” Et ce n'est ! le Figaro de Beaurm: 

des peurs que je te conte, E-| vie aux doigts crochus, au teint 

e que je viens d'apprendre. | pâle et livide 
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Le Coin du Collège 


Directeur: Roger Smith 


Rajustant ses lunettes, il s'as- Aussi une certair f = 
Chroniqueurs e net à lire tranquille- | d'administrate attendait! 
| Jacques Chenaré, lerc Pelletier, Réginald Prescott en martelant chaque mot: Camille de 
)e arce \Wormées, on añnon- . D 
| Redacteurs ce a y à la région des gi- Le 7 
| Guy Labossiere, André Lachance, Reymond Breton, Leo Beaulieu ements d'or considérables A COIN! COIN! 
quelle profondeur se trouvent-1is? | 


i les exploitera? Nul ne le sait. Mise ou point 


CHRONIQUE na 4 ds p _ er + me. Pere — Dans la chronique du numéro | 
Recreation re. efl compost É nt récom- | 21. On rapportait que “les finis 
Les collégier au retour d aid sur affecter les se AE tune romasania | Sants, dans la personne de Denis 
ances de Pâque nt re 16 1081 agyarnyr Î j 11: qu'une compagnie | Gt Onge. travaillent un album- | 
cependant qu'au se 1e joit sous peu enquêter ge., 11 3. : 
e cou le récréation un Peu! 4 ces atomes rêgne uni pa À, él souvenir”. Il fallait lire “dans Ja | 
é a e. LA neige qui, a tion que l'homme reproduit ma 1 is, continua M. Mondure, | PETsonne, de Denis St-Onge et 
Jepart, re ait la! 4r ac+ ’ pe é 1x Nous avons les pieds | Celle d'A'bert Breton 
éde : lances | { tionnée pr Y penses-t n A propos de cet album, il sera 
! patinoi FT E RP Peut-être qu’il y a un beau filon | 2 Vente sous peu — une quaran- 
es restèrent vides de patineu Pt soiurellement vorté à nelqui traverse notre Chams d'un | 2188 00 PASS et autant 6e hotte | 
C'est le « ( Û nt qu + on} 2 : : “ Je n'attendrai pas | Pour le même prix d un seul con- 
' nou p. RSR e . à NOTA PAS |entum., S'adresser aux Finissants. 
: mg D A cience q vante ses accomplis. | q n vienne me le prendre, bien D à 
r ci F2" | ments. Des réalités de l’unive Pas plus tard que demain, Précieux 
Éabegeate ion. lelle ne fait qu'égratigner la su tu vas me voir à l'oeuvre Paraïit-il que le soleil d'avril a 
6 Tru and | face, et déjà or tr C nsf De fait, dés le ndemain ma- | failli faire fondre le charmant pe- 
de balle camp ation aux plus f ents actes de |{in. M. Mondore recevait du vil- |tit Louis d'or chanté dans le Car- 
DU ncent et ! foi en D Coeli enarrant g re tout l'outillage nécessaire à |net Social d'il ya quelque 3 se- 
é " Pr cpl + m Dei, et opera manuum € tte entreprise fantastique; puis, | Maines. Mais cela était “Du 
Le ntiat firmamenturm êt, pendant deux jours, | fault”. L'or ne fond qu'à très hau- 
È L j Jacques-P, CHENARD irs, deux semaines, trois |t€ température et au moment 
Bénit 4 B V'islfatire EE Pr I] emaines. ave l'aide de ses en- d'aller sous presse, on nous assu- 
Préfor . s t past Ë {ants et d es amis, se mit à re que Louis est plus solide q me | 
tou inc Socialisme creuser et à fouiller la terre de! jamais. L'homme sort toujours 
Pa P ’ lirait| L'autre 2 NUS di Dis | côtés, à la recherche de l'or | Plus fort de l'épreuve 4 
r OT PE pra Et duinrot 1s ap-|tant désiré. Rendu à trente, qua- Réaction réversible 
|, "a - \ ait | ante, cinquante p de profon-| Certains Philosophes deman- 
Cine-Club | C en, toujours rien, Si Ce | dent au mathématicien, Paul, quel 
e D t de la boue, de la glais l'est le procédé chimique employé 
f y k \ pierre. Evidemment, à l'ardeur | our obtenir un gilet et quelle est 
a d ] ot À ñ n et 1x espérances du début de- |} formule . .. disons développée 
film, à f pagar et va uccéder la fatigue et le|äu principal corps responsable 
edocu té ) Johnny | ; j 1 . | pour la fabrication de ce produit. 
Frenchma lout « 15 rexise nr, ©n arrivant à la |S'agirait-il simplement que ce 
#nant des pêche iore sapprocha de soit son anniversaire ou faut-il 
e film sen ée que les LL ui confia tout pe-|qu'on soit dans un “Beau lieu” 
us et Le : ent 1 naud: ‘Ma pauvre Mar e, je pen- | quelconque où des forces électro- 
quand la té le Le À à 08 est uni vraie bétise que | magnétiques attireraient des re- | 
Pour fa à n fais là. Plus je creuse, plus je | gards charmés et charmants? 
a aT en de grou |sens que je me rends ridicule!” | J à per 
Le jeunes passérent à Madame Mondore essaya de| ugement . . . ince ain 
e J ville o ) 1 encourager un peu; mais, lui ne|,, Au risque que Salomon redise | 
ile d d le Raymond B  .« voulait rien entendre: | un jugement sans preuve ni ] 
4e e sentirent plus à l'aise | ofure Ces casses? a Alley non, Marie. c'est inuti- | son et rpg Rhé- 
norts sement, tar ve 2 x pire Rrnge e, J trop de |oriciens prétendent que dans le | 
q és discutèrent les | °T'ainement une VD Po: ap temps et d’argent. Je veux bien | Coin- Coin! on ne peut pas juger | 
qualit n léfau ju f | L 1 "1 VA + à ps passer pour fou, mais pas tant que en deux mots, je me permets de | 
| 1 sa émique, en pré- | JM. 20e Dr 84 ela! | féliciter ces derniers de leur ma- | 
ve N Jeanne Desautels |‘ rava 13 ce 4 ne L Ayant entendu dire que des |gnifique Conventum ainsi que de 
qui agissait comme modératrice ar 2 ui ciée. AnutLe de PrÉ- | brospecteurs américains venaient | leur devise “Praestare”, 
La prochaine soirée du Ciné-|£!ser le genre de travail qui Ob- | d'arriver au village, Mondore ju- | 


Club est fixée au 4 mai, Espéron tiendrait la faveur, La libert |gea que l'occasion était favorable 


que les Universitaires se feront | union et d'association est ri *- | pour se débarrasser de son terrain 
in devoir d'assister à cette séan- | Pectée jusqu'a un certain point, |et de ses installations de creusa- 


Nous deux, nons Allons paraitre On le dirait } 


Dites !.,, M \ ( Et Ni et 


‘ a l'air d'un trés à ln TELEVISION, où nous allons i ment, \ 

in effet. le rêve obsédan » plu- 1” x doux ! devenir fameux... N° ? } 

ce, méme & sont en vacances En effet, le LL ve ob édant de p! , ge. Il alla donc rencontrer ces joyeux type ! eux \ est-ce pas nl 

d TT 7 pass : à. s: sieur > » y »et »l: ne 1 e L 1 

In Memoriam sieurs Collégiens est celui d une | gens-là et, après avoir discuté a- Œubee à { 

Le jeudi 29 mars, les collégiens | SSoCiation comprenant des re-|vec eux réussit même à leur tu attends | h 

assistaient aux funérailles de M. | Présentantes de la gent féminine. | faire signer des contrats de ven- JA 
w am Raymond, père d'un de Laissons les rêves en paix Quant |te | ( 
ofesseurs, M. l'abbé Pier- | à la liberté de presse, les élèves Quelques jours plus tard, il se | \ 


S 


nd, Le chroniqueur se!0nt la permission de publier ce | réjouissait encore de s'en être tiré 
porte-parole de tous les | due bon leur semble . du MmO- | à si bon compte lorsque, soudain, 
M. l'abbé Ravy- | Ment que la censure l'approuve.!on vint lui annoncer que la com- 


MIQUETTE 


lle ses plus sin. | Pour finir (enfin!) disons que ! pagnie ve 


à sa x ait de découvrir les dé- | { 
cêres condoléance les étudiants sont laissés libres ! bôts d'or, à un pied à peine plus | par 
Service des Bacheliers d'émettre leurs opi et ce pen-| bas que le niveau où il avait ar- | 


Dimanche 1 la basilique |Ser ce qu'ils veu ce | rêter de creuser. Vous devez vous 
s'emplissait de personnes de tou- | due cela dérange, mieux vaut ne | imaginer la stupéfaction et le re- | 
tes dénominations religieuses pour | Pas en parler ï et de ce cher M. Mondore! Il | 
e $ ce des Bachelic Cette Tableau déprimant de la vie! songea même, dit-on, à se suici- 
ie, on le sait, a lieu cha-|#u Collège, direz-vous. Et pour- | der, ce jour-là! ... | 


E- |tant, si seulement la vie offe 


72 


cére 


Bien... Pourquoi un poulet 
ti la route ? 


traverse- 


I est bien comique, Bien, tu n'as pas à 


n'est-ce pas ? 


que année dans une des troi Eh bien! ne faisons pas comme 


des collèges afti- par les Soviets était aussi para- |lui: ne la 


"y f 
/ Z monter in tête nvee )) 
glises qui | issons pas de côté ce que pour se fon 1 0 D hi. N'oubliez pas que m f | 
és à versité, Pour la pre-|Gisiaque...: Û ù [nous avons commencé. Persévé- ! vouhaite Donne ETS fs - \ 
mière fois, la cérémonie se faisait J.-Pierre CAI LO( H, |rons! Et dans les moments diffi- à mages ! If } 
sous les auspices du collège de Vs Philo II. | ciles, rappelons-nous que la mine | carrière, Cn- d 2 | { 
St-Boniface | : d'or est parfois plus près que nous | tard : , c | | 
Le R. P. Georges Desjardins, Lettre au Directeur | le pensons L'PSa | ) 
recteur du collège, donna le ser : | Lucien CARBOTTE, ; ° (| 
mon de circonstance, Après avoir | M. Roger Smiti Méthode, 2 À | 
souhaité la bienvenue en français | Directeur du Coin. Te n JW 
à tout le groupe enseignant et en- | Monsieur, Souvenir | 
seigné de l'Université, il démon J'ai lu l'article spirituel de “Fi 
tra en anglais la nécessité de Ja | garo” dans le Coin du 30 mars. C'était en mars ,,, L'hiver ti- | = 
religion dans l'éducation | Pourriez-vous me dire, M. le | rait à sa fin. Les finales du cham- 


La basilique av 


revêtu ses | Directeur, si c'est le Saturday | pionnat universitaire de hockey 


“onservation de | C'est dans la classe qu'il fallait 
e de création que | ses sujets. En effet ne faudrait | découvri 
nfiniment petit et de | pas qu'à cause d'épidémies, le 


cet homme aux mouve- 
ments rapides, à l'oeil d'aigle a- 


p beaux atours, S. Exec. Mgr | Evening Post du 24 février 1951 | étaient commencées et nous, les | { 
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sent « cadres de l’ima- 1. la mise en marche de tous |le poste, Heu! il est vrai que je | L ONCLE res puit po | 
gination qui n'a pour échafauder | les départements de santé pour | souffre de lombago, que sans mes h (! 
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é, N nn fait es de santé donnent d { ie] homme avec la moin- | ( 

ce l choses de « s pou à protection d 1 € d amour-propre eut pu | JEAN \ \ 
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1 exact 1 : sa part: efusai nettement, Bien que mon | LAPIN / { 

l pI a L prof " l ent &- | nez soit trop lang, je ne puis son- | ( 
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etenqaue de ! univers, mais l'hom-| Pour prévenir toute atteinte | sion. Je ne fus pas déçu. Nous sor- ++ Tire quel- { 

ne est imp 1t à le voir dans | par les bactéries de I ne |times victorieux de la partie. ue, 07 \ 

e concret faudra pas respirer par la bou " au bras, à la main, au + 0 al | ) 
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Un exempie classique nous dit |; che, ni par le nez. (Faites votre | crâne es appats du cerbère ne en sécurité... ( 

uen changeant 1! moiecules | part, consultez vos directeurs de € ! Toutefois sur \I 

contenues dans un pouce cube | conscience x direction gé- } 

| en autant de grains de sable, Cependant, il faut n'avo né buts, cinq seulement | 

n ‘ s en main une quan- |cune crainte d'éternue (on dis- et l'autre manqua | 

tité de matér iff > pour |tribuera des mouchoir tes Mes riéfenses arrêtè- 

‘ u 1 ichée mesurant a grand tour de bras, car avec lancers entre eux, sans ( 

mille de geur, trois pieds }ce système de respiration int ntage eût pris des pro- \) 
f | a dis- | duit provisoirement, dé gantesques 144 

t qui sépare e Van- | nuements répondront à ur s SA rte subséguentes, de À et sers dé- h amie, je Vassure que vs ( | 
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ad annees- |: ère, soit senrue immédiatement pou la ste / / 

parcourue par la ! Corée aurait-il quelques conseils à (F 

une année, Un ray Sors vainqueur du combat onner aux cerbères en herbe? 1) 

franch espace à Raymond BRETON Il doit certainemeu: y en avoir, { U 

viron 186,300 milles à second Philo 1 mais je les ignore. Peu après le | 

et étoile a f rapprochée de ? AE 
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j ' ampionnat, je reçus quatre let- | 
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à nel Woiere, fous f ns pa M AH.A 1 autre du Ameri- | 


pr es galaxies Au ret ur de ivrage, M. M Hockey Association, et enfin Mémme ne lenant qu'à un fi, k 
e, et re, confortablement a s sur le ne 1 Cort national de l'amitié est précieuse {A 
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. ue eux cents ng et er ge les grandes pages | quatre augustes associations a- Po 2: A)! 
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2 " êlie ex- | tant à te dire êles dans le monde du hockey. AE 
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q e parcelle né | ce uu ya € pour t'exciler |ce que vous renonciez à jamais | 
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NUMERO VII 


CHAPITRE XII 
Une nuit d'angoisse 
…— Tu n'en as jamais fait? Eh bien, Irè- 
ne, viens, je vais te montrer, Ce n'est pas 
difficile 
— Vous n'allez pas venir dans la cui- 
sine! 
Malène sourit 
- Mais pourquoi donc? 
Fille entre dans la grande pièce 
poutres brunes, tout liluminés 


ur de 
La flamme monte dans la cheminée 


cuivr 


lieu de la dalle, le p dessine son 
ercle noir, Les deux f $ 
allaient et venaient se 


‘ 
qui 
pétrifiées de timidité. La 
a décroché un grand tablier 


…— Eh bien, Missia, donne-moi vite G: 
a farine. Tu vois, Irène, le beurre 
étre légèrement chauffé Petite 

serole, s'il te plait 

ant est encore t : nä 
) peu, s'apprivoise le fond | 
« de la pièce, celle s à l'oreille 
de sa compagne: 
Jamais je n'aurais cru qu'elle arait 
se servir d'une casserole 
Penses-tu, elle sait t 

Sous les doigts de Marie-Hélène, la pâte 

durcit et se forme 

Si les petites lent à 
chez leur mére, ce r, nou 
bonne he Allons, Miasia, 
veux-tu? 

Marie-Hélène se penche pour glisser le 
gâteau sur la plaqu sie et beurrée. Le 
feu met des reflet uves dans # e- 
veux et du rose à ses joues 

Malène, appelle une voix a 
naison 

Je sui entre 

Mais où donc? 

Ivan Barnine pousse la porte, et, de sai- 
sissement, Missia laisse tomber l'assiette 
qu'elle tenait Ô 

Les traits durs du jeune homrn e dé 
tendent un instant devant le tableau qu'il 
a sous les yeux 

… Qu'est-ce que tu fais là? 
Elle Jui sourit: É 
. Une quiche lorraine pour diner. 


J'ai terminé. Tu as besoin de moi? ; 
Je voudrais les clefs de mon secré- 
taire 

- Elles sont à leur place, je n'y ai pas 
touché 

Si je les cherche, c'est qu'elles n'y 
sont pas 

— Tiens, cela m'étonne, attends un in 
tant, je viens. Missia, un couteau, veux-tu? 

La main de la jeune fille tremble, Ma- 
lène se met à rire 

Eh bien! personne ne va te manger, 
voyons 

Ivan referme la porte. Il 
la grande salle du chalet ornée de vieux 
bois et de broderies paysannes. Au fond, 
la cheminée où, pendant l'été le feu est 
remplacé par une grande gerbe d'herbes 
sauvages dans un pot de cuivre. Sous 
l'escalier, de grosses billes mal équarries, 
un divan bas. Aux murs tendus de laine, 
quelques toiles espagnoles, des reliures 
sur des rayons de chêne Partout des 
fleurs , Ivan vient vers la table où une 
lettre est posée 

“Mon cher Latour, 

“Cela devient très difficile d'attendre 
encore pour la mise en chantier 
veau prototype promis pour le 15 
Le Ministère s'impatiente et le capitaine 
Sellier craint de ne pas pouvoir mainte- 
ir la commande. Ce serait grave à cause 
des quarante millions engagés sur le mo- 
déle, 

“Je ne sais trop que vous proposer ... 
Ne pourriez-vous faire à Paris un saut 
de quelques jours qui vous permettrait de 
mettre toutes choses au point, d'apporter 
les plans? Vous savez mieux que moi 
combien c'est sérieux.” 

Georges Bernet, le directeur des usines 


octobre. 


“Latour”, adresse au grand “Patron” un | 


pressant S.OS. 
Ivan reste immobile, les yeux au loin. 
Il réfléchit à ces travaux immenses, en- 


trepris là-bas par lui, et dont lui seul con- 
naît le secret initial. Les plans sont là, 
dans le secrétaire. Ivan ne s'en sépare ja- 


mais 
“Aller là-bas? Ce serait une solu- 
tion .., Leur laisser les plans? Il ne faut 


pas y songer... Et les maquettes, les es- 
sais, les mises au point, les modifications 
la dernière heure, la création dans la 
matière après la conception de l'esprit? Il 
faut que j'y il n'y a 


de 


80:5, pas ace 


revient dans | 


par Claude 


Reproduit avec l'autorisation de 


vous dressera l'un contre ! 
. , 


que cela veut dire: toi 
aussi | 
Je t'assure, Ivan, que j'ai dû faire 
n grand effort pour être polie. | 
Ivan a un rire se | 
Mème quand jouait? | 
A ce moment-là, ce n'était pas lui, | 

c'était la musique, et c'était beau 
Le ms cela, tiens | 
11 va de long en large dans la pièce, 
cile le regarde | | 
Dis-moi, les clefs de ton secrétaire, | 
les as ret vées? | 
Non, à propos | 
- Je ne sais pas si tu e rends compte . | 

pe 

1 


ai vues 
coffret et l’ouvre brusque- 


le 


rde 


Eh bien, reg toi-méme 
Et tu es sûr de ne pas les 


prises 
— Réfléchis une minute, je viens de | 
rentrer 
Il va vers le secrétaire et examine la 
serrure 


— Tu sais que j'ai là-dedans les plans 
mon nouvel appareil... 

Tu me l'as dit 

C'est la première fois qu'Ivan met sa 
femme au fait d’un souci professionnel. 

Regarde ce que m'écrit Bernet. 

Elle lit lentement, puis réfléchit quel- 
ques minutes, 

- C'est trop grave, il faut y aller, 


de 


— Cela te semble tout naturel. 
- Et toi? 
— Oh! ce n'est pas cela 


Depuis trop Lagtempe. je te retiens 
loin de tes affaires. Je resterai ici puis- 
qu'on m'interdit le voyage et. quand 
reviendras-tu? 

Si j'y vais, c'est pour trois mois. 

Trois mois! 

Elle fait un effort pour empêcher sa 
voix de trahir l'angoisse qui vient de la 
saisir. Elle ressent, à la pensée de rester 
seule dans ce pays toute une journée, une 
appréhension ladive; alors, trois 
mois , 

Ivan n'a rien remarqué, Au bout d'un 
silence orageux, il tranche le débat. 


m & 


— D'ailleurs, tout ceci est inutile, je 
n'irai pas ; 
— Mais ... que faire? 


— Je n'en sais rien. Laisser passer la 


chance, probablement. 


du nou- | 


| d'Ivan s'arrête sur ses lèvres: 


| attitude 


doute. | 


Combien de temps pour tout cela? Un mi- | 


nimum de trois mois .,. trois mois de tra- 
vail intensif sans désemparer ... comme 
pe le “Latour 88”, qui pourtant 
rien moins complexe. Trois mois là-bas! 
Et laisser Marie-Hélène ici!” 

Dans l'esprit d’'Ivan 
sa femme étendue sous la roseraie, tandis 
qu'André Selki jouait son infernale mu- 
sique 

— La laisser? Non, pas cela 


Et puis, s'il s'en va, fût-ce pour quelques | il fait nuit. Demain, je ferai venir Par- 


jours, que deviendront ici les tâches com- 
mencées, cette oeuvre si difficile, si dan- 
gereuse, ces chances tellement incertai- 
nes? 
+ Trois mois, c'est inutile d'y penser. 
“Envoyer les plans? Ce n'est pas mieux 
Avec ma façon de faire les calculs, il faut 
que j'interprète moi-même 
que je les mette au clair, qu'adviendra-t-il, 
avec tous les impondérables? Si les aciers 
cédent, si les tungstènes ne sont pas con- 


était | 


passe l'image de | 


— Ivan, ce n'est pas possible, Songe à 
ton oeuvre, là-bas, au sort de ta maison. 
Tu n'es pas seul en jeu, tu as des devoirs. 

Ils se sont installés à table: la réponse 
Irène est 
entrée apportant la quiche lorraine, toute 
croustillante, 

— Bravo, Malène, dit-il en souriant, 
c'est un chef-d'oeuvre, 

Quand la servanteest sortie, elle inter- 
roge: 

— Eh bien? 

— Eh bien, je prendrai une décision, ne 
t'inquiète pas, Tu m'as persuadé que c’'é- 
tait mon devoir de venir ici, j'y suis. Je 
ne peux m'absenter en ce moment. 

- Pourquoi? 

Elle attend un mot qui la réconforte. 
Mais la voix du jeune homme masque à 
peine un mouvement de colère. 

— Malène, il y a des choses que je ne 
comprends pas bien. Ton insistance de ce 
soir fait un curieux contraste avec ton 
d'hier encore 

— Hier, je n'avais pas vu cette lettre, 
et ce soir ce n'est pas la même chose; ce 
n'est pas à moi que je pense. 

Au bout d'un silence elle relève la tête 
et tente de détourner la conversation. 

Autre chose, j'y songe: la barrière 
du jardin ferme mal. 

Je m'en suis aperçu, puisque j'ai pu 
entrer sans crier gare et sans être remar- 
que 

Tu crois qu'on pourrait pénétrer sans 
éveiller l'attention? 

— La preuve. 

- Mais, ton entrée, à toi, c'était tout 


| naturel. Un étranger ... 


En admettant | 


Ils ont quitié la table. Ivan retourne 
vers le secrétaire: 4 
— En tout cas, rien à faire pour ce soir, 


auüine, il changera les mécanismes, Et tu 
seras bien gentille de surveiller la mai- 
son, désormais, Tiens, montons, j'ai à tra- 
vailler. : 
Entre eux s'installe un silence lourd, 
presque hostile. On dirait que la musique 
de l'après-midi ne s’est pas évaporée avec 
le jour, mais qu'elle charge les coeurs 
d'une hantise vague qui oppresse Malène, 
qui pèse sur l'esprit du jeune homme et 


| rend son travail sans joie: une hantise qui 


formes, et s'il faut tout refaire, là, sur le 
chanter, avec cinq mille ouvriers qui 
vous attendent et vous guettent. 

“Pour le travail courant, Bernet est | 
parfait; mais, pour la grande aventure, 


je dois être présent: contruire moi-même, 
avec mes hommes, chercher moi-même, 
échouer ou réussir moi-même. D'ailleurs, 
envoyer les plans, c'est très joli; mais 
vingt-cinq concurrents sont à l'affût de la 
formule; si le secret filtrait en route, pour 
une raison ou pour une autre. Adieu, 
a maison Latour: quarante millions! Ce 
serait la culbute! 

“Et puis, enfin, c'est mon 
modèle, jamais je ne pourrai le dépas- 
ser... C'est ma chance... ” 


Ivan se dirige vers le secrétaire, l'ima- | 


gination hantée de dessins et de calculs. 
Mais où sont donc les clés? Malène 
Elle entre dans la pièce, elle chanton- 
ne distraitement un des airs bohémiens 
joués par André Selki 

Le front d'Ivan s'assombrit 

— Non, je t'en prie! 

— Quoi donc, mon chéri? 
— Cette chanson m'exaspère 
— Je croyais pourtant que tu 
airs tziganes 

— J'en suis saturé, je t'assure 

- Eh bien! n’en parlons plus 

Elle pose sur le milieu de la table un 
pot de grès, qui déborde des plus belles 
roses du jardin 

Il la regarde une longue minute sans 
rien dire, elle lui semble lointaine, absor- 


. aimais 
ies 


bée. Alors, la voix dure: 

— Beaucoup de talent, André Selki, 
n'est-ce pas? 

— Extraordinaire Et « nme est € 


trange, cette musique 

— Seulement, Marie-Hélè 
pas le voir ici, tu 
prix 


je ne veux 
à un 


compr 


auc 


le s'est retournée bru 
garde Ivan bien en face 
— Justement, 


ei re- 


plus beau | 


les sépare 


Un galop sauvage fait voler les pier- 
res du défilé des Roches-Sonnantes, une 
troupe de cavaliers s'approche, lancée à 
une vitesse aveugle: ils sont dix, ou vingt, 
ou cent.., 

Malène, attachée à un gros rocher en 
travers du chemin, fait un effort surhu- 
main pour fuir, mais reste rivée à une 
chaine qui la serre à la taille jusqu'à l’é- 
touffement ... 

Tout alentour est noir et sans espéran- 
ce. Le pas des chevaux se rapproche un 
peu plus, un peu plus encore ... Etranglée, 
Malène essaie de crier... 

Alors, brusquement tout prend feu. 

Tempes douloureuses et paumes glacées, 
la jeune femme se réveille en sursaut. La 
gorge sèche, elle cherche son souffle et 
fait un effort pour se dégager des hallu- 
cinations du cauchemar, 

Deux heures du matin viennent de son- 
ner 

Marie-Hélène ouvre les yeux. Elle ap- 
pelle à voix basse: 

— ]van, chéri... 

Mais, la respiration régulière, Ivan res- 
te immobile. Elle se dresse sur un coude 
et le regarde 

Sur le front trop large du jeune homme, 
sur ses cheveux clairs et sur ses paupiè- 
res closes, un rayon de lune s'est posé, 
dessinant, comme dans l'ivoire, les traits 
détendus. 

Malène ne dit plus rien, elle a un fai- 
ble sourire, et doucement pose ses lè- 
vres sur le grand front dur de son mari. 

Mais 2 mauvais rêve a laissé en elle des 
Inquietudes; 


1 elle garde la sensation d'un 
danger 


: quelque chose d’'inconnu, de ce 


proche, menace Ivan, tandis qu'il dort, 
avec confiance, sans rien savoir. Elle é- 
prouve comme l'approche rampante d'une 


bête sans pattes, et cette impression per- | 


te, ridicule la bouleverse jusqu'à la 


‘ 
sista 


1 
Je voulais te dire: moi | nausée | 
non plus, je n'aime pas à le voir iei. — Evidemment, je suis malade. un | 
— Alors, je ne saisis pas pourquoi il | de patience et cela va passer .” 
y était Mais, frémissante, elle prête l'oreille, 
— Tu tiens donc, toi au à ce que |! n'osant bouger, , 
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On marche, en bas! 

Ce sont les chats sur le toit | 

Pourtant, ce pas? | 

D'ailleurs, il y a autre chose: une clef 
tourne dans une serrure, une charnière | 
grince. 

Il n'y a pas de chevaux, pas d'incendie, 
pas de serpents; mais on vient d'ouvrir 
le bahut de la salle.,, le bahut?... à 
moins que ce ne soit le secrétaire ... 

Un instant encore, elle regarde dormir 
son mar! 

“J'ai dû rêver encore une fois.” 

Mais voici un nouveau bruit, mat, bien 
réel, rassurant par sa réalité: on a ouvert 
le battant du secrétaire, il n'y a aucun 
doute, 

Doucement elle se glisse hors du lit èt, 
frissonnante va entr'ouvrir la porte. Le 
rayon d'une lampe traverse la pièce d'en 
bas et se perd dans le noir. 

Crier, éveiller Ivan? Mais, est-il armé? 

Elle cherche à täâtons sur la coiffeuse: 
le portefeuille, la ceinture de cuir, les bou- 
tons de manchettes ... il a laissé le re- 
volver en bas. Malène enfile un grand 
peignoir de velours noir et se tourne vers 
son mari: il n'a pas bougé. 

Aljors, à pas muets, elle se dirige vers 
l'escalier. Un instinct lui dit que, sans 
armes, elle est moins désarmée que lui. 

Le silence qui pèse autour d'elle est 
plein de mystère. Elle avance, si légère 
a:e les vieilles marches de chêne ne cra- 
quent même pas. Alors Malène peut en- 
tendre un souffle humain; profond, un 
peu haletant d'être contenu, il monte vers 
elle, de marche en marche 

Va-t-elle fuir en courant, poursuivie 
par le bruit de forge que fait cet homme 
qui respire et fermer sur elle la porte de 
la chambre à deux tours de verrou? 

Mais les plans? 

Va-t-elle crier, de toute la peur qui l'a 
saisie? 

Mais Ivan? 

Non, il faut, sans être vue, atteindre 
le revelver dans le tiroir du bahut, à l’au- 
tre bout de la pièce, et s'arranger, surtout, 
pour que les choses se passent sans vacar- 
Me. 

La dernière marche a craqué sous son 
pas, l'homme, surpris, se retourne et diri- 
ge vers elle le faisceau lumineux. C’est 
une minute d'angoisse, pendant laquelle 
rien ne bouge. 

Ne pas s'évanouir, surtout: Malène é- 
prouve la présence du Bohémien, avant 
même de reconnaître l’homme. 

— André Selki! 

— Pas un mot ou je... 

La phrase ne s'achève pas et le geste 
ébauché s'arrête. 

Non, il ne va pas tuer cette femme, 
Elle apparaît comme dans un rêve: le 
velours de sa robe se confond avec l'om- 
bre; seuls se détachent, dans le rayon 
pâle de la lampe, son visage blanc et ses 
mains de cire, trop fines. Et voici que, 
lentement. cette âme sans corps avance 
vers lui et dit son nom. 

— André Selki, laissez cela et allez- 
vous-en, 

Elle s'approche. Le Bohémien la regar- 
de et recule de quelques pas. Le secrétaire 
est ouvert et sur la tablette une épaisse 
serviette de maroquin noir, marquée d’un 
chiffre d'argent: c'est la serviette d’Ivan. 

L'homme ricane: 

— Vous ne pouvez rien contre moi, 
vous n'avez pas d'armes 

Est-ce le danger qui donne à la voix 
de la jeune femme cet étrange son loin- 
tain? Elle remarque, sans bouger: 

— Je n'ai pas peur. Si vous tirez, André 
Selki, vous allez me manquer, je le sens. 
Et songez au bruit que ferait un coup de 
feu dans ce silence... 

Puis après une minute muette: 

Non, vous ne les aurez pas. Tuez- 
moi si vous voulez, Nous vérrons bien, 


il! est passé dans ses yeux une étincelle 
de bravoure sauvage. Pour la seconde fois, 
l'homme primitif recule devant cette for- 
ce désarmée 

— Je les veux, dit-il encore d’une voix 
lourde. 

— Et pourquoi? Pouvez-vous le dire? 
Vous n'avez pas l'intention de construire 
des avions, n'est-ce pas? Je ne vois pas... 

— Que vous importe? 

Le regard d'André, dont le visage se 
devine dans le pénombre, est noyé d'une 
tristesse sombre, 

— Que vous importe? Vous ne pour- 
Triez pas, Vous ne voudriez pas comprendre. 

— 11 est deux heures du matin, André 
Selki. Donnez-moi mes clefs et allez-vous- 
en. Votre cause n'a rien à sortir de bon de 
cette aventure. Tout ceci est peut-être 
finement calculé, je n’en sais rien, mais 
c'est manqué pour deux raisons: la pre- 
mière cest que me voici, la seconde est 
que les plans exacts ne sont pas dans cette 
serviette; ils sont à Paris, chez Latour, 
et ceux-ci sont faux, ajoute-t-elle en appu- 
de: à pas fortement la main sur le dossier. 

rit. 

— Pourquoi le seraient-ils? 

— Prenez-vous Ivan pour un enfant et 
moi pour une petite fille? 

— Oh, vous! dit-il en serrant les poings. 

— C'est à prendre ou à laisser: ou bien 
vous me rendez les clefs et vous sortez, 
a l'instant même, ou je crie et... “à Dieu 
vat!” 

I la regarde, ses mâchoires se serrent. 
Elle achève: 

— Et comme ce serait inutile! 

Il pose le trousseau de clefs dans la 
main tendue. 

— Ce n’est pas pour moi que je crains 
l'aventure, mais pour vous, 

Elle a un grave regard, 

— Je le sais. 

11 est allé vers la porte, elle l'accom- 
pagne, il dit encore, 

— Si vous dites un mot de cet incident, 
Ivan courra les plus grands dangers. Si 
vous me dénoncez, j'ai des amis... J'ai 
ma soeur .., 

— On n'assassine pas deux fois le mé- 
me homme ... et moi... 

— 11 y a plusieurs façons de le perdre. 

— Je n'ai pas peur. Allez-vous-en. 

Elle a prononcé la dernière phrase à | 
voix haute et tandis qu'André Selki s'ef- 
face dans la brume laiteuse de la nuit, 
Malène, posément, referme, derrière lui, 
la porte à double tour. 

U était temps, elle n'en peut plus. 


— Malène? appelle Ivan. 

— Voilà, je monte. 

La voix de la jeune femme veut parai- 
tre calme, 

— Que diable fais-tu? 

— Je monte, je monte. 

Ivan s'apprête à se lever, encore mal 
réveillé, absent et inquiet. En face de lui, 
la ruit claire et brillante des montagnes 
entre à plein par la fenêtre: en même 
temps le bruit d'un galop éveille la route 


| à peine distinct... C'était sa voix... 


| tend .…. 


ET LE PATRIOTE 


des bois. Un instant Ivan prête l'oreille: 
un seul cheval dans le duché peut avoir 
cette course dure, inégale: le cheval d'An- 
dré Selki. Un seul homme peut le condui- 
re en pleine nuit, à une allure pareille: 
André Selki. 


Réveillé cette fois, bien lucide, Ivan 


| frémit. 


André Selki? Mais, 
bas, tout à l'heure, sa voix, ce murmure 


celle de Malène, 


La jeune femme est entrée dans la | 


chambre et de l'épaule pousse la porte. 
— Avec qui parlais-tu? 
Elle n'& pas la force de répondre, tout 


| son élan la porte à se jeter dans les bras 


d'Ivan et à éclater en sanglots, 

Mais non, le Bohémien n'est paf assez 
loin, et puis toutes ces menaces surgies 
là de toutes parts, entassées les unes sur 
les autres, prêtes à sc réaliser au moindre 
geste, l'hypnotisent. La nuit leur donne 
une présence, un visage. 

Une autre chose l'arrête: André Selki 
aurait pu la tuer, il aurait pu tuer Ivan ... 
pourtant, il lui a remis les clefs et il est 
parti... 

Pour la première fois, elle a besoin de 
réfléchir pour savoir ce qu'elle va dire 
à son mari, ce qu'elle va taire. 

Elle a trop mal au coeur, trop mal dans 
le dos, elle est trop faible pour faire un 
effort de pensée en ce moment. 

I1 la regarde. Son trouble est écrit sur 
ses traits. 

— Malène, réponds... 

— Mais, avec personne... 
me coucher. 

*— Que faisait en bas André Selki? 

— Ah! laisse-moi, n'est-ce pas, avec An- 
dré Selki. Lui, toujours lui, cela devient 
une hantise .., Pour tout au monde, Ivan, 
laisse-moi. 

Elle s'est avec peine allongée, sa tête 
aux cheveux blonds retombe sur l'oreil- 
ler blanc de lune. Il se penche vers elle: 

— Je veux savoir. 

Ce serait simple de tout dire! Simple? 
En face de ce visage-là, devant cet hom- 
me décidé à ne pas vous croire, qui va se 
fâcher, exiger des comptes... Simple? 
Quand il va falloir trouver tant de mots, 
pour expliquer, pour convaincre. 

— Savoir quoi? je me suis souvenue 
brusquement au sujet des clefs du se- 
crétaire ... je suis allée voir. 

Premier mensonge! Sans mauvais des- 
sein, la phrase fait reculer tout aveu pos- 
sible, 

Entre ses paupières mi-closes, elle re- 
garde vaguement. Si l'interrogatoire dure 
un instant de plus, elle va s'évanouir, 

11 a un mauvais regard: 

— N'essaie pas de me raconter des his- 
toires. 

Elle tente encore de tenir tête: 

— Des histoires? .., La meilleure preu- 
ve. c'est que les voilà. 

Elle lui tend le trousseau de clefs qu’elle 
a gardé à la main. 

Avec un mouvement de surprise, il les 
prend. 

— Je vais aller voir en bas si tout est 
en place, 

— Inutile, ne te dérange pas, les plans 
sont ici. 

Elle soulève la serviette sombre et la 
tend à son mari. 

— Pourquoi les as-tu montés? 

— Pour plus de sûreté. 

— Malène, où étaient ces clefs? 

Elle pousse un soupir: 

— Je t'en prie, laisse-moi, Ivan. Je t'as- 
sure, je n’en peux plus. 

11 Vobserve bien cette fois, il voit l’al- 
tération de ses traits; elle respire vite et 
mal ... et ce n’est pas une comédie, 

— Tu es malade? 

— Je crois, mais ce n’est rien, cela va 
passer. 

Sa voix s'éteint. Il prend peur. 

— 11 faut faire quelque chose, 

Elle a crispé sa main glacée sur celle 
de son mari, 

— Non, rien, rien. Ne bouge pas. 

Alors, il reste immobile et se tait tan- 
dis que, dans la nuit aux multiples échos, 
décroit la chevauchée du Bohémien, 


CHAPITRE XIII 


Au grand vent 

Il faut rester, Ivan Barnine ... Ne t'é- 
loigre pas aujourd'hui... Retourne, il est 
encore temps... ce n'est pas loin... 

Est-ce le vent de dla course qui souffle 
ce reproche dans les cheveux du jeune 
homme, qui l'enveloppe et le pénètre de 
cette certitude qu'aujourd'hui il n'aurait 
pas dû s'en aller, tandis que, derrière lui, 
se perd le profil du château noir, qu’il 
semble fuir à bride abattue, à travers l’é- 
tendue froide et chauve, pris par les tour- 
billons du vent de mars? 

Depuis la chevauchée nocturne d'André 
Selki au Bois-Violet, le jeune homme a 
gardé une impression pénible. Il sait que 
Malène n'a rien dit ni rien fait de mal, 
bien sûr; mais il ne maîtrise pas le sen- 
timent d'une équivoque, d'un mauvais 
tour qu'on lui aurait joué. Quand la jeu- 
ne femme a voulu lui dire simplement 
les choses, il a refusé de la croire: 
“Non, non, va, garde ton secret. ” 


Us ne sont pas revenus sur ce sujet; 
mais d'un commun accord, Malène est 
rentrée à Karst où Ivan a organisé sa sé- 
curité. Elle vit dans le confort et dans le 
calme de son appartement, un peu comme 
une prisonnière. De temps en temps, elle 
reçoit la visite aigre-douce de la grande- 
duchesse Nathalie et la visite agitée de 
la grande-duchesse Anna. 

Les neiges d'hiver ont passé. Ces jours- 
ci, Malène ne peut plus voir aucun étran- 
ger., Ivan ne devrait pas la laisser ainsi 
seule pour de longues heures, sous la gar- 
de enxieuse d’Irène, qui ne cesse de dé- 
vider un interminable chapelet. Il ne le 
devrait pas, alors qu'elle n'est pas bien, 
qu'elle a tant besoin de lui, que, sans vou- 
loir le dire, elle est en détresse, un peu 
plus à mesure que vient à elle cette éché- 
ance, cette promesse merveilleuse, qui 
pourtant lui fait peur: la naissance de son 
enfant. 

Mais l'air de la course a beau l'attaquer 
de front, en plein visage, ce n'est pas un 
conseil de retour qu'il apporte au jeune 
homme, Il le lance en avant, au contraire, 
vers le plaisir des aventures connues et le 
risque de celles qui surgisgent au long des 
jours et qu'on ne prévoyait pas. ; 

Encore plus vite, toujours plus vite, 
droit vers les travaux difficiles et gri- 
sants' 

— Va au camp de Kvo... on t'y et- 
Un Barnine doit accomplir son 
destin, au besoin en brisant tout et tous, 

Depuis les premières heures du jour, 
Ivan vagabonde ainsi, au grand galop, à 
contre-vent, cherchant dans les camps la 
trace des ordres qu'il a donnés. 

Cinq heures! Karst n’est pas loin, pour- 
quoi ne pas revenir? Pour inspecter Kvo, 
ce soir, il faut compter une nuit entière 
d'absence. Parce qu'il ne peut empêcher sa 
bonne conscience d'évoquer certains de- 
voirs abandonnés, une impatience, en lui, 
prend à partie cette Marie-Hélène qui, 
ce matin, a souri sans une plainte quand 
il a voulu s'éloigner: 

— À ce soir, mon chéri. 

Elle avait un souffle court qui ressem- 
blait à un spasme, 


(à suivre) 


laisse-moi 


c'était sa voix, en || 


 : 


éternels 
coûteux et humiliants. 


Une revue importante 


par BLAISE ORLIER 


Nous avons au Canada de lan- durée, pourvu que nous lui assu- | ger 


ue française plusieurs importan- 
tes revues académiques ou tech- 
niques ou spécialisées, qui sont 
maintenues par des institutions 
universitaires, professionnelles ou 
autres, et qui remplissent un rôle 
très utile dans le maintien de la 
culture et le progrès des (ech- 
niques. Mais la plupart des revues 
d'intérêt général, ou littéraire, 
ont eu la vie courte et, les unes 
après les autres, ont disparu de 
la circulation. 11 faut espérer qu'il 
n'en sera pas toujours ainsi et que 
nous finirons par nous grouper 
assez nombreux derrière une re- 
vue littéraire d'intérêt général 
pour en assurer la duree. Les 
recommencements sont 


Liaison, qui avait tenu le coup 
plusieurs années, vient de dispa- 
raitre à son tour, laissant un vide 
qu'il importait de combler. La 
Nouvelle Revue canadienne sem- 
ble toute désignée pour combler 


ce vide et, dès son premier numé- 


ro, elle s'affirme comme une re- 
vue adulte, une revue sérieuse, 
qui offre toutes les garanties de 


M. H. Boisvert élu à 
la Société Canadienne 
d'Etablissement Rural 


M. le notaire Henri Boisvert, de 
Québec, trésorier du Comité de la 
Survivance française en Améri- 
que, vient d'être élu président de 
la Société Canadienne d’'Etablis- 
sement Rural, Il succède à M. C.- 
E. Couture qui occupait ce poste 
depuis la fonAation de la Société 
en 1948. 


La Société Canadienne d'Eta- 
blissement Rural est formée et 
administrée par les représentants 
de divers groupements intéressés 
dans les problèmes de la vie ru- 
rale au Canada français, Outre 
le Comité de la Survivance, ces 
organismes sont la Société de 
l'Aide à la Colonisation représen- 
tée par M. C.-E. Couture; l'Union 
Catholique des Cultivateurs, par 
M. Samuel Audette; la Fédéra- 
tion des Sociétés diocésaines de 
colonisation, par M, l'abbé F.-X. 
Jean; l'Association canadienne- 
française de l'Alberta, par M. le 
Dr L.-0. Beauchemin; la Fédéra- 
tion des Sociétés St-Jean-Baptis- 
te, par M. J.-R. St-Arnaud, agro- 
nome de St-Jean; la Jeunesse A- 
gricole Catholique (J.A.C.), par 
son administrateur, M. Jules St- 
Pierre; l’Union Catholique des 
Cultivateurs Franco-Ontariens, 
par son aumônier général, Mgr 
J.-V. Croteau, c.s., et la Corpora- 
tion des Agronomes de la provin- 
ce de Québec, par M. Georges-N. 
Fortin. 

L'assemblée annuelle de la So- 
ciété Canadienne d'Etablissement 
Rural a été tenue à Nicolet, ie 16 
mars, à la maison des retraites des 
RR. PP. Monfortains, au lende- 
main des journées d'étude prépa- 
ratoires au congrès international 
rural de Rome. Les autres offi- 
ciers élus sont: ler vice-président, 
M. Samuel Audette; 2ème vice- 
président, M. l'abbé F.-X. Jean: 
secrétaire-trésorier, M. J.-B. Lanc- 
tôt. 


M. Henri Boisvert 


M, Samuel Audette 


M. l'abbé F.-X. Jean 


| 


rions assez d'abonnés. Il ne fau- 
drait 


et ainsi de suite. 
Dirigée par Pierre Daviault, 


pas qu'elle disparaisse à!|des numéros futurs des im 
ison tour et soit remplacée par encore de Germaine Guèvrem 
[une autre, laquelle serait à son! André Giroux, Rober 
tour remplacée par une troisième | Charles Falardeau, € 


historien et linguiste distingué — | 
ce qui augure bien de sa tenue | 


littéraire — La Nouvelle Revue 
canadienne compte dans son bu- 
reau de rédaction des criti 


neau, Guy Sylvestre et Jean- 
Pierre Houle, ce qui est une au- 


tre garantie de haute tenue litté- 
raire. 


Dans la présentation, les fonda- 


| de 


ues | 
aussi bien connus que René Gar- | 


Duhamel, Pierre 7 
Conrad de Buisseret, et 


\6, 
Jean- 


t Elie, 
1c 

Il semble donc que La Nouvel- 
le Revue canadienne 
éventuellement la plupart 
meilleurs écrivains. Pour nous 
l'Ouest, il est intéressant 
noter dans cette liste les 
Gabrielle Roy et de Do 
mont, ce qui prouve q 
sommes pas oubliés par : 
de l'Est. D'ailleurs, c'est là un 


| fait nouveau, La Nouvelle Revue 


teurs insistent sur cette tenue lit- | 


téraire, et le premier numéro, 
sans être parfait — la perfection 
n'est pas de ce monde — est cer- 


|tes d'une qualité d'écriture et de 
pensée qui soutient la comparai- | 
son avec’ ce qui se fait de mueux | 


| 


ailleurs. Ils insistent aussi 
leur désir de ne pas faire de leur 
revue une revue de cénacle, mais 


une revue ouverte à tous les cou- | 


rants de pensée et d'art au Cana- 
da français, une revue d'intérêt 
vraiment général. 

A en juger par le premier nu- 
méro, ils ont été fidèles à leur 
programme. Poésie, littérature, 
théâtre, musique, souvenirs de 
voyage, politique, philosophie, ci- 
néma, peinture, tout y est repré- 
senté, et d’une manière digne et 
objective. En plus des quatre fon- 
dateurs, les collaborateurs du pre- 
mier numéro sont le R. P. Louis- 
Marie Régis, 0.p., M. Alain Grand- 
bois, M. Douglas Le Pan, Mile 
Judith Jasmin, M. Marcel 
dieux, M. Donatien Frémont, M. 


Jean Vincent, Mlle Rosette Ren- | 


shaw et M. Pierre Brunet. C'est 
là une fquipe diverse, ce qui a- 
joute à l'intérêt de la revue. Par- 
mi les sujets traités, on note par- 
ticulièrement: “langue et culture”, 
“le concept de littérature au Ca- 
nada”, “les idées politiques de 
Benjamin Constant”, “les origines 
de notre littérature”, “la liberté 
de l'esprit”, etc, Les chroniques 
sont abondantes (livres, musique, 
peinture, cinéma), et des notes 
d'actualité donnent à la revue 
une valeur d'actualité qui plaît. 
Le tout forme une livraison de 
96 pages. et la présentation en 
est sobre et de bon goût, En un 
mot, une revue qui s'impose à 
l'attention de tous ceux qui s'in- 
téressent à la marche des idées et 
à l'évolution du goût chez nous. 

On nous annonce pour le deu- 
xième numéro, qui doit paraître 
avant la fin d'avril, des textes de 
Gabrielle Roy, Jean Mouton, Ro- 


Esprit et Vie 
Une revue de première valeur 


Tout lecteur cultivé ne peut que 
porter un vif intérêt à une revue 
comme Esprit et Vie, en raison 
de son exceptionnelle valeur cul- 
turelle, de son allure alerte, de 
son ton sincère, de son program- 
me généreux, de son souci de la 
qualité, 

Cette revue présente des aper- 
que vivants sur les sujets actuels 
es plus variés: Commert intro- 
duire la Bible dans sa vie? — Que 
penser de la ychanalyse, des 
tests, des nouvelles méthodes d'é- 
ducation? — Que devient le ca- 
tolicisme dans les pays où sévit 
la persécution? — Quelles retou- 


ches conviendrait-il d'apporter à 
l'enseignement religieux, à la vie | 
paroissiale, aux communautés s0- | 
ciales? — Que penser de tel livre? | 


Etc. 

Tout ce qui a une résonance 
spirituelle entre dans le p’ogram- 
me de la revue. Les articles d'in- 
formation, des commentaires ju- 
dicieux sur l'actualité accompa- 
gnent des textes de choix inédits 
ou puisés aux meilleures sources. 
Des poèmes et de petits contes a- 


joutent encore aux mérites de| 


cette publication sérieuse. 
Les personnes intéressées 


vue, ou à s'y abonner, peuvent 
s'adresser à Esprit et Vie, 4234, 
rue de la Roche, Montréal-34, Ca- 
nada, où elles pourront obtenir 
également un numéro spécimen, 
à condition de joindre à leur de- 
mande 25 cents en timbres. 

Esprit et Vie publie 5 cahiers 
de 100 pages chacun, qui forment 
autant de petits volumes de for- 
mat commode et attrayant, Le 
prix de l'abonnement est de $3.50 
par année. 


— 


SERVICE GENERAL D'ABONNEMENT 


FA Eenoit Earl 


4234, de la Roche, Montréai-34 


Ca- | 


à | 
connaître davantage une telle re- | 


sur | 


| 
| 


| trouveront 


canadienne est publiée à Ottawa, 
dans la capitale du pays, ce qui 
convient bien pour une revue qui 
veut avoir un caractère vraiment 
national, Ce caractère est d'ail- 
leurs indiqué par le titre lui-mê- 
me, qui ne saurait être meille 
et qui est simple tout l 
gnant le caractère canadien de 
publication. C'est une revue qui 
nous fait honneur par la dignité 
du ton, la qualité de l'écriture et 
le sérieux de la pensée: elle mé- 
rite notre appui et ses lecteurs y 
des enrichissements 
personnels certains. On s'y abon- 
ne pour $3.00 en écrivant à la 
Case postale 614, Ottawa, ou au 
Service de Librairie de La Liberté 
et le Patriote. 


A l'Académie 
L'Académie canadienne-fran- 
çaise, assemblée en comité de lin- 
guistique, recommande, après 
étude, ce qui suit: 
L'expression: dix heures moins 
quart est-elle à rejeter? 


en lt 


Elle est courante, au Canada 
français. Aussi bien l'entend-on 
parfois jusqu'en France, Chez 


nous, toutefois, on n'entend à peu 
près jamais les expressions con- 
currentes: dix heures moins un 
uart, dix heures moins le quart, 

r, ces dernières seules sont cor- 
rectes, Tous les grammairiens re- 
poussent formellement l'expres- 
sion: moins quart, Grevisse lui- 
même s'élève contre cette forme 
par trop sténographique. 

Fautive et inutile, cette façon 
de dire est donc à rejeter. L'on 
dira correctement: dix heures 
moins un quart; ou, comme la ma- 
jorité des bien-parlant: dix heu- 
res moins le quart. 

Pour répondre à une demande, 
l'Académie a aussi dressé, après 
étude, la liste suivante où s'inscri- 
vent les noms des habitants de 
différentes parties de notre pays 
et d’ailleurs: 

Pour l'habitant du Manitoba, 
manitobain; Alberta, albertain; 
Nouvelle-Ecosse, néo-écossaisi 
Nouveau-Brunswick, néo-bruns- 
wickois; Alaska, alaskan:'Winni- 
peg, winnipégois; Halifax, hali- 
gonien; Terre-Neuve, terreneu- 
vien {ou terre-neuvien), 


AVIS 


Nos lecteurs pourront se procurer 
les volumes mentionnés sur 


cette 

page en adressant leur commande 

et leur remise au Service de Librai- 

rie de La Liberté et ie Patriote, 

du avenue McDermot, Winnipeg. 
an, 


ARRETEZ LA TOUX 
causée par la GRIPPE! 


Enrayez-la de suite 
au moyen des 
GOUTTES DIANA 
européennes , Un re 


mède febrique en 
Lurope, connu de 
1 tout le monde par 


toute l'Europe, 
Maintenant en ven- 
te our vous 
au Canada. 
Quelques 
gouttes de 
DIANA pri 
ses sur du 
sucre où &- 
vec un peu 
d'eau chau- 
de, 4 {ois par 
jour, aide“ 
ront unmes 
diatement À 
soulager une 
TOUX tena- 
ce causce ar 
la GRIPPE, 
le Ccatarrhe 
nasal, aident 
à soulager le 
mal de gors 
ge, le rnume 
de poitrine, 
aident dans 
les cas de 
bronchite et 
d'asthme, et 
sont aussi 
très efficaces 
comme Eat» 
- £arisme, pour 

les maux d'oreilles et autres malaises. 
Les GOUTTES européennes DIANA se 
trouvent dans la plupart des foyers au 
Canada et servent comme reméde très 
efficace, hiver et été, Aucun autre ne 
les égale. Soulagefnent effectué des les 
remières doses. Prix, $125, dans tou- 

s les pharmacies au Canada. 


BULLETIN D'ABONNEMENT 


«LIBERTÉ 4 PATRIOTE 


619, avenue McDermot, Winnipeg, Manitoba 


Messieurs, 


Je vous envoie, por la présente, la somme de 


un abonnement de . 


1 


2 


(s), 


(Ecrire prénom au long) 


an 
Nom 
Adresse aunrveepcoseenteveétierce es 
ABONNEMENTS 
Canada: $3.00 par année 


$5.00 pour 2 ans 
Etranger: $3,50 par année 


Veuillez, s'il vous plait, faire remise 
par bon de poste, mandat ou chèque 
payable au pair. 

La date qui sera inscrite sur la 
bande d'adresse de votre journal 
indiquera l'échéance de votre sbon- 
nement et attestera la réception de 
votre remise. 


L'ABONNEMENT EST STRICTEMENT PAYABLE D'AVANCE 


PAGE SEIZE 


LE SAMEDI — LE FILM 


Petites LA REVUE POPULAIRE 


| Les trois pour 9529 par année 


Annonces |l':""""2: 


2] “+ MMALAIINCS 


rer 
h 


ma 


LE CASIER DU LIVRE 


Part. E vous par met Minimum: 58 Winnipeg 


PF, ©. Box 741 


ar invetlon pis vs sup- 
maires pour affranchissement. 
se vert d'une Boite 


60 
agère pyant 


| 
| 
| 
| 


: ï — 
EMPLOI PFERMANENT 


| 


offert à une 
sténographe, expériment ca non 
Büingue, de préférence. S'adresser à 
F. J. Tonkin Ce. LA4., 11219, avenue 
dasper, Edmonton, Alla. m-TFr 


EMBAUMEUR OÙ EMBAUMEUSE DE- 


MANDE — A gages. où à varticipa- 
tion de bénéfices. De langue fran- 
aise, de préférence, S'aëresser à | 
H. L. Neltling, Gravelbourg, Sask. 
-2C. 
A VENDRE -— Orge Montcalm enregis- 
L vert ation 26. 58200 le # 
dans la grainerie. S'zdresser à ! 
E. Racine, Lorette, Man, 4395-20 
A VENDRE — Le ong du Ci in 
Ste-Marie IL acres toutes culti- 
vées. ave maison de 6 chambres 
établie grainerie et garage Pour 
plus de renseignements, écrire à | 
Boite 43%, La Liberté et le Patriote, ! 
619, avenue MecDermot, Winnipeg 1 
438-2P. | 


Un abonné 


æerche 


du journal est à la 
de deux exemplaires de 
La Liberté et le Patriote du 5 mai 
1850, Pourriez-vous Jui venir en 
Si oul, veuillez communiquer 
le Service fes Abonnements, 
avenue McDermot, Winnipeg. 


rec} 


avec 


619, 


A VENDRE — Bonne cordonnerie dans 
in centre français. Bon commerce, 
Excellente place d'affaires Prix, 
51.006 x À termes S'adresser à 
Edouard Hénault, St-Jean-Haptiste, 
Man 446-3P. 


de 16 x 20 sé- 


» assage au mi- 
‘ le 6 pieds. En bonne condition 
8350. S'adresser À Boîte 33, St- 
Jean-Baptiste, Man 431-2P. 
A VENDRE 22 x 34 avec cui- 
sine adjacente 10 x 20 (école St-Jean- 
Baptiste Ecrire à J.-B. Sa- 
bourin, secrétaire, C. P, 51, St-Jean- 
Baptiste, ou téléphoner: Morris 
305-12, 454-3P. | 


——— 


LA 


LIBERTE ET LE PATRIOTE 


A VENDRE A ST-BONIFACE — Mai- 
son moderne en brique, 10 éhambres. 
18 mensuels de #10700 et suite 
ée de 4 chambres en bas. Chauf- 
automatique à l'eau chaude a- 


y système à l'huile. Planchers de 

bois du Prix, $14,500.00; comptant 
requis, $8,500.00, Appeler 206 981. 

453-2C. 

| A VENDRE — Camion International 

1946. Téléphoner À 202505 ou à 

203 603. 452-2C. 


12 paisment doit Lonjours accompa- ra er gr ah 7 8 Sous dont 
D périence : " a deu 
tner la vie de l'annonce | Los 00  : s'adresser 
si avez Les cheveux gris, rer sez- | À Dolte 68, Oak Lake, Man PER 
winte naturelle avec du 3-27 
Ce n'est Das Une tein- 
#“ ' nique merveilleux |; MAISON 1 VENDRE — Bungaiow 
v tenir tépliant 4 x 2%, deux acres terre et peti- 
4-1. bruvtre F0 Bon 12 | ten bétisses, bon puits, prés de léco- 
Winnipeg, Man 17 + de . euse église, magasin 
supanen | S'adresser à Henri Labonté, Vietoi- 
$1 VOUS SOUUFFREZ D'ARTHMITE OÙ! re, Sask M48-57P 
DE RMUMATISME., et «ai vous ne | ss 
« tenir de soulagement, | A VENDRE — Poéle électrique “Mot- 
A4 bruvère. FO Box tat” à 4 ro En bonne condition 
1E2 Winnipes. Man CF | } x. 545.00, S'adresser à 311, avenue 
per PR Cathédrale, St-Boniface. 42#-1cC. 
TISANE CISHEY—-Vous p e2 air nes 
procurer ia célèbre T1-!A VENDRE — Grair ere e 
LY chez M. E. Sabourin | fakota ertif : À, + 
venue Frovencher, St-Bontlace | Dast Ÿ os 
1 » voste: #1 00 franco LI2-TEF | Exete 
ren | " ac. Patates 
REMEDES 54 ries fabriqués d'her- | e ta et semence, 1e la 
L et ce nes per vre, sa nclu S'adresser à la 
"RS Maison St-Joseph, Otterburne, Man 
à (Dépt. Grains de Semence.) 410-3 
. n re explicatifs re | ru + r ryU 
F. Mahé, 549 rue St-Jean-fap- | 4 VENDRE — Pommetiers, pruniers; | 
e St-Honiface, Man 164-TF erisiers greffés. A POLE 
ement à F set - 
A LOUER A premier étage har | L Fle ices et anr € 
e sa et autre e lés s. Catalogues et 
t fr ça et anglais, er 
d gratuitement. S'adresser à la 
é Téléphoner à Maison St-Joseph, Otterburne, Man 
; adresser à 534, rue Hit (Dépt, Horticulture.) 1411-40 
LE fac 192-T.F 
JEUNE INSTITUTEUR désire trs POUR ACHAT ET VENTE de pro- 
. 2 orliêétés de *, campagne, fermes 
2CANnCE ” mercés, s'adresser à 
: C Holte 39, Notre-Dame e > 
1 ’ "M 41-2P L C. BUFFET 
302, édifice Melfntyre 
[LL VENDONS N elle var Téléphones: 927 125 ou 204 567 
atégories 1 et Tr 
not, sars inclus A É FR 
trée, 5175 
ea blé Red STENOGRAPHES ET DACTYLOGRA- 
PHES GRADE 1 et ZA — Départe- 
ment iu Gouve pe 
à. Tou er 
€ 15 à nmission du 
vil du Canada, Chambre 
Tr rue Main, Winnipeg. W184 
prix est sujette à être | A LOUER — Suite 2 chambre 
avis.) S'adresser au: |! nouvellerne décorée, dans maison 
Flan de Semence Notre-Dame de bien tranquille, sans enfants et sans 
Lourde Man, Téléphone 58 boisson. S'adresser À 122, rue Colony, 
1-2P Winnipeg. 432-2C. 
ms { en 
A VENDRE — Tracteurs neufs et usa- | A VENDRE 
moi maeuses-catteuses 1C0M- ! St-Boniface Maison de revenus, 10 
e Le euses, autres machines | chambres, 3 suites: $12,500.00 
) e! aussi) camions A vendre | Si honiface — Maison de revenus, 16 
+ échanger [Livraison immédiate | chambres: #10500.00 
\ travaux de réparations faits na à s \ 1e 
exverts, Allard Motors & Im- VERTE % Ma rt = + sobre 15 men- 
plements, vis-A-vis les Abattoirs de | uen Ge pv: VIS. 
St-Honiface, Man 406-TF | Maisons 
15 cu és; non moderne: $3,500.00, À 
CORSETIERE un 
mes 
F à 15 chambres; bungalow: $4,500.00, à ter- 
L ntont la Compagnie Spen- ms 
ts et t ières faits in- | 10 chambre #11,500.00; considérerait | 
cl'ement pour chaque per- 4 ve, en stucco: $9,500, 
À spports chirurgicaux || 
x” hernie et épine dorsale. S'a- | 6 bonne; près école 
esser à Mme Germaine Courteau, ||  *7-200.00 
96, rue Sherbrook, Winnipeg. Epiceries en ville 
lé | $4,000.00 plus stock 
Téléphone 35 226. $6,500.00; dans bon centre, 
$6,500.00 
| Bonne pâtisserie moderne avec équipe- 
- uns | __ ment: $1,000.000 
Manufacture de bonbons et chocolats 
$3,000.00 
Nouvelles Permanentes Restaurant de campagne: #$10,500.00 


Boucherie, dans gros village 
pement: $4,500.00 
Bon garage de campagne, avec maison 


avec équi- 
| 


de 1951 


| et lots; équipement, etc.: $14,500.00 
| 
Fascinantes | PUTRAS 
n Dufresne sud — 160 acres: $42.00 de 
Romantiques! | l'acre 
Attrayantes! | Lorette — 108 acres, avec animaux 
{11 vaches, 200 poules) et machines, 
Selon les Prix, pour vente immédiate: $14,000 
dernières | St-Pierre — plus de 200 acres; 18 va- 
ches, 2 chevaux; machines, Electri- 
PA gg | cité, Prix, $25,000.00. 
7 Von | Nombre d'autres fermes et maisons de 
et de | ville et de campagne: commerces 
Hollywood. | rapportant bons revenus. 
S'adresser À 
. à . . 
Ondulations à l'huile à APOLLINAIRE GENDRON, 


529, rue Langevin, St-Boniface, 


la crème du Salon Golden Téléphone ‘202 531 


Prix régulier, $10.00 


53.50 


Ondulations à froid 
du Salon Golden 


450-2C. 


De La Giclais 


Prix régulier, $15.00 Prêts d'argent 
Assurances contre l'incendie 
$4 [e) 5 ou autres 
a 322, rue Main, Winnipeg 
les cheveux gris? Téléphone 924 012 
18 le heveux secs, ternes 
Re leur de 


la cou- | 


Miss ( o! — 12 couleurs 
rent $1.50 — entièrement Réparations de 
à votre chevelure 


+ Crayons automatiques 

+ Stylos et stylos à billes (Ball 
point Peps) 

+ Briquets de toutes marques 


COMMANNES PAR LA POSTE 
WINNIPEG PEN SERVICE 


GOLDEN BEAUTY SALON 
D mme le de Golden Drugs, 
y's et Hargrave, à 1 
> la station des auto- 


Dans 1 


face de la cathédrale Ste- # ñ 
lar en arrière du Mail Order 273, rue Lizzie, Winnipeg 
de Eaton, Winnipeg (angle Logan) 
* sp , FAR Téléphone 24 241 
bouteille de parfum de Fran- 
exq era donnée gratuitement J.-G.-E. Emond 
avec @haque permanente en 1951 Propriétaire 


POUR ACHAT, VENTE ou ECHANGE de propriétés de ville 
ou compagne, MAISONS, DUPLEXES, BLOCS de résidence ou 
commerce, FERMES de tous genres, HOTELS ou 
autres COMMERCES à la campagne, 


s'adresser à 


MARION et ARPIN 


St-Bonitace, Man. 


David Marion, 668. avenue Taché — Tél 


201 028 
-J-K. Arpin — Tél: Bureau 208 025; 


F résidence 423 618 


ROYAL RÉALTY CO. 


516. édifice Melntyre Tél: 925 801 - 927 702. 


Consultez-nous pour un bon choix. 


Ventes et achats de propriétés de ville et de campagne, de fermes 
et de maisons de commerce. 


J.-R. POIRIER, agent 


Le soir, téléphoner à M. Poirier, à 41 876. 


Diplômés du Collège 
d'Embaumement de Cincinnati 


LS Pi morluaire 


Desjardins -- McGee 
138, bivd Dollard 


Tél. 201 467 


St-Boniface 


|ON DEMANDE 


PETITE CHAMBRE A COUCHER meu- 
blée, à louer. S'adresser après 6 h. à 
181, rue Masson, St-Boniface, Man. 

451-2C, 


A VENDRE 


Garage, outils, pièces de re- 
change, agences d'huile et d'es- 
sence, double pompe à essence; 
agences d'autos et de camions et 
autres agences, Raison de vente 
santé. Aussi maison moderne of- 
ferte à l'acheteur. Dans district 
où la récolte ne fait jamais dé- 
faut. S'adresser À Boîte 2, Notre- 
Dame de Louruvs, Man, 40-3P, 


A VENDRE, à St-Claude, Man. — Com- 
merce combiné, entrepôt d'oeufs en- 
registrés et restaurant: bâtisse à peu 
près neuve, Prix très bas 
immédiate, Ecrivez à Boîte Postale 
201, St-Claude, Man, ou téléphonez 
au no 40, 457-3P. 


traducteur de nouvel- 
les, annonceur, opérateur ainsi que 
dactylo bilingue capable de rédiger 
textes publicité, Bon salaire, chance 
d'avancement. Adresser demandes au 
gérant de CHFA, 10012 - 109e rue, 
Edmonton, Alta. 458-3C, 


ON DEMANDE — Ménagère 


our deux 
travaillants 


Commodités électriques, 
une demi-journée par semaine et 
tous les dimanches libres. Salaire, 
$55.00, avec augmentation. S'adresser 
à Boite 5, Brandon, Man, #43-2P. 


IMMEUBLES À VENDRE 
Maison de ville, établissements 
de commerce et fermes, 
Service sûr, prompt et courtois 
Voyez René Pariseau ou 
W. C. A. Grant 
Venez, téléphonez, écrivez 
ou télégraphiez, 

Four Provinces Investment Co. 

d 300, rue Main 
Tél. 925 266 Le soir, 935 995 
Fondé il y a 36 ans. 


C. R. DUFAULT LIMITED 
ENTREPRENEURS 


Chauffage Ventilation 
Plomberie 


Tôle - Foyers mécaniques - Plan- 
chers en tuiles asphaltées — Clima- 
tisation Plomberie Toitures 


677, rue St-Joseph, St-Bonitace 
Tél.: 202 505 


Louis Matile 
& FILS 


Horloger Suisse 


238, rue Main, Winnipeg, Man. 
(Vis- s Consolidated Motors Co.) 


Téléphone 926 625 


Poils Disgracieux 


Signes, verrues, boutons Nous 
£arantissons absolument de les en- 
lever pour toujours Nouvelle mé- 
thode sans douleur Traitements 4 
partir de $2.00. Un seul traitement 
suffit pour enlever pour toujours 
les poils des jambes et des bras 


The Dermic Institute 


500, édifice Kensington—Tél. 924 110 
WINNIPEG | 


Agent d'immeubles 


Achat et vente de maisons, 


our vente | 


lignes droites 


ricain, illustré plus haut, 


Les épaules carrées, la suppression de la 
taille tombante et les revers étroits aux 
donnent une touche de 
distinction à ce nouveau modèle Amé- 


Winnipeg, Mon., le 13 avril 


Nouvelles teintes pâles! Bas prix! 


1951 


PRIX! 


Faisant ressortir 


Rayon des habits pour hommes, 
Hargrave Shops pour hommes, Rez-de-chaussée, 


‘l'apparence plus légère, plus gaie” 


DANS LES WORSTEDS, GABARDINES, 
TISSUS TROPICAUX, À TEXTURE 
TEINTE, IMPORTES ET DOMESTIQUES 


COMPLETS 3 PIÈCES: 55.50, 68.50, 79.50 et 86.00 


75 


Complet 
2 pièces 


2. 


Les termes de crédit peuvent être 
accordés, si on le désire. 


Conformément au Conseil de Modes pour hommes du Canada qui, à son récent conarès 
adopta les teintes plus gaies et plus légères pour le printemps, EATON appuie ce 
mouvement avec enthousiasme. Et EATON les a! Grande variété de tissus, de patrons, 
de couleurs. Voyez par vous-même leur jolie apparence et leur qualité. Assurez-vous 


que la coupe sera faite par un expert, selon vos mesures personnelles. Notez le BAS 


“L'Avalanche de Rires’ 


M. Camille Ste-Marie présente- 
ra le dimanche 6 mai, au théâtre 
Dominion, sous les auspices de la 
Société St-Jean-Baptiste de Win- 


nipeg, “L'Avalanche de Rires”, 
soirée-concert dramatique et mu- 
sicale, pour honorer les compa- 
triotes à l'occasion du 60ème anni- 
versaire de la fondation de la So- 
ciété St-Jean-Baptiste de Winni- 
peg. 

Les Conseils des Chevaliers de 
Colomb ainsi que les sôus-con- 
seils ont répondu avec enthousias- 
me à l'appel de leur Grand Cheva- 
lier pour communiquer à tous 
leurs membres l'invitation ex- 
presse qui leur est faite de la part 
des organisateurs. 


Je n'ai jamais rencontré d’âmes 


raient le mal ou qui luttaient con- 
tre lui, — LACORDAIRE. 


A VENDRE — Poêle de cuisine à l'hui- 
le, S'adresser à 419, rue Langevin, 
St-Boniface, Man. Téléphone: 208 623, 


422-2C, 


A VENDRE — Camion Dodge 15 tonne, 
1938, en bon état, Boîte en acier, A 


bas prix. S'adresser à Ernest Rochon, 
436-2P, 


La Salle, Man. 


Bas de nylon garantis pour SIX 
MOIS contre échelles, accrocs, mal- 


gré usage excessif. Protégés par 

commerces, fermes une garantie écrite de remplacement 
si quelque chose les rend non met- 

Pour un service courtois tables e se vendent pas dans les 
magasins, ne coûtent pas plus que 

et honnête |} les bas de nylon ordinaires, Pour 
S'ADRESSER A | plus de détails, sans obligation de 


APOLLINAIRE GENDRON 


529, rue Langevin, 
St-Boniface, Man. 
TELEPHONE 202 531 


Apprenez la 
Télégraphie 


et obtenez un bon emploi 
sur les chemins de ter 


COURS DU SOIR 


renseignements. écrivez à 


SCHOOL OF TÉLEGRAPHY 


510, Edifice Melntyre, rue Main 


ou téléphonez, le soir, de 7 h. 
10 h., du lundi au vendredi, 


à 951 689 


Pour 


La mode masculine se tourne maintenant vers les lignes dégagées 


plus légères et les tons plus vifs. Elle prend un grand essor au 


cours de cette saison. 


Pardessus de printemps en gabardine, 


52450 en montant 


votre rt, écrivez à Boîte 455, La 
Liberté et le Patriote, 619, avenue 
MeDermot, Winnipeg, Man, 

| 455-2C, 


PIQUETS DE CHENE A VENDRE — 
1 pieds. 15 sous chacun. S'adresser à 
J.-B. Comte, Notre-Dame de Lour- 
des, Man, 444-2P. 


PRODUCTEURS DE LAINE, 
ATTENTION! 


Il nous fait plaisir de vous an- 
noncer que nqQus sommes acheteurs 
de laine canadienne blanche, grise 
et noire naturelle 

Nous payons les plus hauts prix 
du pr À + 4 Le Sant de 42, 
laine vous sera fait la journée 
même de son arrivée à nos entre- 
pôts. Expédiez-nous votre laine dès 
aujourd'hui, 


Chs Chassé & Fils Ltée 


Division des laines 
Ste-Marie 


Co-Beauce 


aimantes que les âmes qui igno- | 


Tél: 208 175 (bureau) 


Au Subté-Céour + Hidéare 


Grande partie de cartes 


Une grande partie de cartes 
au profit des oeuvres paroissiales 
aura lieu le 22 courant et c’est 
celle du Révérend Père Curé, 

Il y aura de nombreux prix 
de cartes, d'entrée et surprises, 
etc. 

Cette partie de cartes sera sans 
contredit la plus belle de la sai- 
son. . 

Nous invitons cordialement les 
amis du Sacré-Coeur à se joindre 
aux paroissiens pour cette inté- 
ressante soirée. 

Réservez bien la date du 22 
avril pour venir jouer aux cartes 
au Sacré-Coeur avec vos amis et 
remporter de beaux prix. Bienve- 
nue à tous. 


Club du Sacré-Coeur 

Le mercredi 18 avril, dans la 
salle paroissiale du Sacré-Coeur, 
tous les membres du Club ainsi 
que leurs amis sont invités à 
prendre part à un ‘“Smoker”. 
Ceux qui désirent se procurer des 
billets d'admission peuvent s’a- 
dresser à M. J.-E. Girard, 942, a- 
venue Alexander, tél. 88 431. 


A VENDRE 


St-Boniface — Duplexe semi-moderne 
de 8 chambres, nouvellement décoré. 


Possession immédiate de 5 cham- 
bres. Prix, $5,300.00, 

St-Boniface — Bloc moderne de 4 sui- 
tes: revenus mensuels de $185.00, 
Prix, $13,500.00; comptant requis, 
$6,000.00, 


St-Boniface — Bloc moderne de 5 sui- 
tes; revenus mensuels de $350.00, 
Prix, $34,500.00; comptant requis, 
$18,000.00, 

St-Vital — Rue St-David Maison 
moderne de 5 chambres, Possession 
le ler juin. Prix, $6,800.00; comptant 
requis, $2,800.00, 

St-Bonitace — Cottage moderne de 4 
chambres, chauffage à air chaud, 

ossession le ler mai. Prix, $7,800.00, 
termes. 

Norwood — Cottage ultra moderne de 
4 chambres, chauffage automatique 
à l'huile. Prix, $8,000.00, 


Centre canadien-français, près de Win- 


nipeg — Restaurant et logis de 4 
chambres: ameublement neuf; loyer 
de $20.00 par mois, Prix, ameuble- 
ment: $3,000.00 


Route de camionnage — Centre cana- 


dien-français, près de Winnipeg; 4 
camions en bonne condition. Maison 
neuve de 6 chambres. Revenus nets 
d'environ $7,000.00 par année. Prix, 
$23,000.00. 
St-Boniface — central — Restaurant 


.et logis moderne de 4 chambres. Re- 
venus nets per mois: $42500, Loyer: 
$100 par mois. Prix, $10,800.00; comp- 
tant requis, $7,000.00, 


S'adresser à 


Art. TOUGAS ou à A.-J, BOULANGER 
190, avenue Provencher 


Tél.: 208 178 (bureau) 205 498 (rés.) 
FERMES À VENDRE 
St-Norbert Près couvent 
Pierre: 11% acres de terrain, 
$1,900.00 ou meilleure offre 
Dans centre canadien-français, environ 
30 milles de Winnipeg — 300 acres 
de terrain, 195 en culture: reste en 
bois et pâturages. Maison de 6 cham- 
bres; étable moderne pour 35 bêtes; 
eau en abondance, Electricité. Située 
sur grand chemin. 18 vaches à lait, 
4 taures, 2 chevaux, Machine à trai- 
re; tracteur Poney avec faucheuse: 
râteau;: wagon; sleigh; chargeuse à 
foin: écrémeuse électrique. Contrat 
de lait. En plus, 50 tonnes de foin; 
Prix, #24,000.00, Accepterait maison 
de ville comme partie de paiement, 
balance comptant 


rue St- 
Prix, 


Pour autres fermes, 
S'adresser à 


Art TOUGAS ou à A.-J. BOULANGER 
199, avenue Provencher 


205 498 (rés.) 


43-20. 


CHEZ HUOT 


200, avenue Provencher, St-Boniface 
Sur semaine, le mogasin ferme à 6 h. p.m., y inclus le mercredi. Le samedi, à 7 h, p.m. 


La Vérendrye 


C'est le dimanche 15 avril 
qu'aura lieu la soirée de Variété 
Musicale, à la salle du Sacré- 
Coeur, sous les auspices de la 
Fanfare La Vérendrye. 

Comme on vous l’a dit la semai- 
ne dernière, un programme des 
plus intéressants vous est promis. 

La Fanfare, sous la direction 
de M. Henri Duyvejonck, exécu- 
tera les morceaux suivants: Mar- 
che, “Sons of the Brave”, “Ouver- 
ture Tremontier”, The Teddy 
Bears’ Picnic’”, marche “Them 
Basses”, “The Waltz King”, ‘The 
Glow Worm”, “Marche Carillon”, 
“Caprice Solitude”, “American 
Patrol”, “Echos des Laurentides”, 

M. Léo Brodeur, annonceur très 
populaire du poste CKSB, sera 
maître de cérémonie et nous fera 
entendre auelques chansons de 
son répertoire. 

Participeront aussi au program- 
me: Mlles Rose-Marie Bissonnet- 
te, Thérèse Lavoie, Sharon Green, 
ainsi que M. Arthur Lavoie, ré- 
cemment revenu à St-Boniface, 
de Duluth, Minn. 

{ Alors, c'est entendu, rendons- 
| nous à la salle du Sacré-Coeur di- 
manche soir et jouissons d'une 
soirée récréative. À 

Votre présence servira aussi à 
envourager une organisation fran- 
caise et catholique qui est à vo- 
tre service depuis 1912. 

Lucien LEVEQUE, sec. 


Au Club du Sacré-Coeur 


Visite du Cercle Ouvrier 


Il ne reste plus qu’une rencon- 
tre dans la série Üe quatre pour 
la coupe Dufault. Samedi soir 
dernier, nos porte-couleurs ont 
réussi à diminuer l'avance du 
Cercle Ouvrier de 226 à 96 points. 


|Edmond Pazdor (586), Raymond 


Le comité de la ligue de dix 


M. et Mme Valmore Gervais pour 
avoir mis leur maison à sa dispo- 
sition pour la réception 
qui suivit la rencontre. 


contre avec nos amis de St-Boni- 
face aura lieu samedi en huit. Le 
‘lub du Sacré-Coeur réussira-t-il 


gré le handicap de 96 points en 
faveur du Cercle Ouvrier? C'est 


chance, en tout cas! 


Ligue de dix quilles 


taines d'équipes, la ligue est on re 
peut plus contestée cette année. 
| Il reste seulement 2 semaines 2- 
| vant la fin de la seconde série et 
| tous les clubs ont une chance de 
finir en première position! 


Les étoiles de la soirée furent | 
Roy (560) et Paul Comeau (525). | 


quilles tient à profiter de l'ccca- | 
sion pour remercier sincèrement | 
intime 
La quatrième et dernière ren- | 


à conserver la coupe Dufault mal- | 


ce qui reste à voir . . . Bonne | 


G. P. 
Guertin Frères 22 17 
Banque Can. Nationale 21 18 
Canadian Publishers 18 21 | 
Hôtel Roblin 17 22 
Records: 
|H 1 P — Georges Guertin 205 
|H 3 P — Ray. Latourelle 546 
| H 1 P — Guertin Frères 863 
|H 3 P — Can, Publishers 2418 


Quoi qu'en disent certains capi- | 


Thé et vente au 
profit des aveugles 


titut Canadien National des Aveu- 
gles annoncent qu'un thé au pro- 
fit des aveugles et une vente 
d'articles confectionnés par eux 
se tiendront dans l'annexe de la 
rue Donald du magasin T. Eaton, 
les 16, 17, 18, 19, 20 et 21 avril 
prochains, 


A VENDRE 

St-Boniface — Maison de 7 chambres; 
planchers de bois dur; chauffage à 
air chaud, Prix, $6,500.00, à termes. 


St-Boniface — Maison de 112 étage, 4 
chambres en bas, haut non fini, 
Planchers de bois dur, Chauffage à 
air chaud. Grand lot. Centre de St- 
Boniface. Prix, $8,500.00, à termes, 

St-Boniface — Cottage de 3 chambres, 
semi-moderne. Prix, $3,500.00, à ter- 
mes, 

Norwood — Bungalow de 5 chambres; 

lanchers de bois dur; chauffage à 
air chaud. Prix, $6,850.00; comptant, 


$1,800.00; balance facile. 

St-Vital -- Bungalow moderne de 8 
chambres; planchers ,de bois dur. 
Prix, $7,800.00, à termes. 


Winnipeg — Restaurant: revenus men- 
suels de $2,000.00, Prix, $7,500.00; 
comptant, $3,500.00. Considérerait 
maison en échange, 

Près de Winnipeg — 257 acres de terre, 
toutes en culture. Maison de 6 cham- 


de l'acre, à termes 


S'adresser à 
SYLVESTRE ET KENSTON REALTY 


500, rue Kitchot, St-Boniface 
Téléphones: Bur. 929398; Rés. 203 852 
418-2C. 


Fourrures 


Manteaux faits sur mesure 
Réparations —— Entreposage 


S.VP, à 


n'attendez pas l'automne 


50 ans d'expérience 


Ant. LANTHIER & Fils 


254, rue Main Winnipeg 
Tél. 


Maison 


923 891 


fondée 


en 1906 


Les Dames Auxiliaires de l'Ins- | 


bres et autres bâtiments, Prix, $60.00 | 


ROYAL REALTY CO. 
516, édifice Melntyre 


Tél. 925 801 Tél, 927 702 
A VENDRE 

la Prairie — Ferme de 320 a- 

280 en culture. Bons bâtiments; 

ricité;, bonne eau. Prix, #$38.00 

l'acre 


Portage 
res 


de 
milles de Winnipeg 


30 Ferme de 
360 acres, 80 en culture, Maison de 
2 étages, Etable 30 x 30, Hangar à 
foin. Autre bâtiment. Très bonne fer- 
me pour culture mixte, Bonne eau, 
Prix, pour vente immédiate: #4,500, 

50 milles à l'ouest de Winnipeg — Hô- 
tel de 25 chambres, dans bon district 
agricole, Eau courante, Chiffre 
d'affaires l'an dernier: $50,000,00 Ex- 
cellente aubaine à $47,00000; #830,- 
000,00 comptant. 

St-Boniface — Maison de 8 chambres, 
située sur 2 lots. 2 installations de 
plomberie, Planchers de bois dur, 
entrées privées, Prix, pour vente im 
médiate, $6,400.00; comptant requis! 
$1,800.00; balance: $45.00 par mois. 


St-Boniface — Bloc à appartements de 
8 suites, bâti il y a un an et demi, 
Chauffage à eau chaude avec systè- 
me à l'huile, Flanchers de bois dur, 
Revenus mensuels de $22000. Prix, 


$18,500,00; comptant requis: $10,000, 
Le soir 
M. J.-R. POIRIER, tél, 41 876 
456-2C. 


GUERTIN Frères 


MARCHANDS DE PEINTURES 
— (Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 


266, rue Sherbrook 


Winnipeg Tél.: 726 456 


MIRACLE DU SIECLE!! 


Mesdames! Vous qui depuis long- 
temps jetiez vos vieux lainages, 
maæintenant conservez-les précieu- 
sement car, grâce à des procédés 
nouveaux, nous pouvons les trans- 
former en de magnifiques couver- 
tes pour lits ou pour automobiles, 
de teintes diverses et aux patrons 
variés. 

Ecrivez dès aujourd'hui 
recevoir gratuitement 
gnifique CATALOGUE 


Chs Chossé & Fils Ltée 


Division des laines 
Ste-Marie Co-Beauce 


de 
ma- 


afin 
notre 


General 


314-315, édifice Avenue 


Accidents — Automobiles — 
Biens personnels — Bijouterie — 


"GENERAL" 


WILFRID ROYAL & COMPANY 


Principaux agents pour 


Casualty Company of America 
General Insurance Company of Ainerica 


le Manitoba 


Winnipeg, Man. 


Téléphone 927 803 

Vols avec eftraction et 
Fourrures — Glaces de magasins — 
Incendies et autres genres d'assurances 


Protection et Service 
à n'importe quel prix! 


à main armée — 


Aucune autre n'est meilleure 


THE GREAT WEST DECORATING 
& CONSTRUCTION CO. 


Pour tous vos problèmes de peinturage 
Dans maisons neuves — Remodelage, etc. 


Nous avons des experts 


Pour tout travail de décoration ou pour 
matériaux de contruction, voyez-nous 


302, édifice Mcintyre 
Téléphone 927 125 


— Winnipeg 


Complet 2 pièces, qui assure plus de confort 


à l'homme moderne, 


549.50 en montant 


